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Le conflit 
est réglé 
à Manie

Les 3,000 ouvriers da U 
construction en greva depuis 
la mi mars commenceront au­
jourd'hui à reprendre le tra 
vail sur les chantiers de 
l'Hydro-Québec aux rivières 
Manicouagan et Outardes. 
L'Hydro et le syndicat natio 
nal de la construction de Hau- 
terive (CSN) ont signe samedi 
aux bureaux du ministre du 
travail, à Sherbrooke, une en­
tente qui met fin au conflit.

Les ouvriers disposent de 
cinq iours pour reprendre le 
travail. L'entente prévoit que :

• les quatre ouvriers accu 
sés d'avoir expulsé le contre- 
maitre Dion, le 11 mars ne 
sont plus congédiés sans ap­
pel; ils ne rentreront toute­
fois pas au travail tant qu'un 
médiateur et, au besoin, un 
arbitre, n'ait rendu une déci­
sion dans leur cas;

% des huit ouvriers accu­
sés d'avoir empêche leurs con 
frères de se rendre au tra­
vail en bloquant la route qui 
donne accès au chantier, et 
dont l'Hydro exigeait le con­
gédiement, trois sont suspen­
dus pour un mois (du 18 avril 
au 18 mai); les sanctions sont 
levees contre les autres;

• aucune sanction ne sera 
imposée aux dirigeants syndi­
caux locaux a cause du dé­
brayage

• au lieu de l'enquête im 
partiale sur tes conditions de 
vie dans les chantiers, récla­
mée au debut du conflit par 
le syndicat, les parties ont 
convenu de former un comité 
paritaire consultatif, forme de 
deux représentants du syndi­
cat et de deux représentants 
de l'Hydro, auquel elles ont 
donne un mandat très large; 
ce comité sera permanent et 
on prévoira sa survie dans 
le prochain contrat collectif.

Le mécanisme de mediation, 
et au besoin d'arbitrage, pour 
le cas des quatre ouvriers 
accuses de l'expulsion de 
Dion, sera mis en oeuvre de 
la façon suivante un média­
teur, probablement M Jean 
Cournoyer, de Montreal, sou 
mettra un rapport dans 30 
jours; si l'une ou l'autre des 
parties sont insatisfaites des 
recommandations du média­
teur, elle pourra soumettre le 
cas a l'arbitrage: les parties 
auront alors cinq jours pour 
se mettre d'accord sur le 
choix d un arbitre; à défaut 
d'entente, le ministre du tra 
vail le désignera; cet arbitre 
pourra alors prendre soixante 
jours pour rendre une deci 
sion finale qui liera les deux 
parties.

C'est apres l'intervention du 
ministre du travail Carrier 
Fortin que l'Hydro a accepté 
de soumettre a l'arbitrage les 
mesures disciplinaires a im 
poser aux quatre "expul- 
seurs", et a retire toutes les 
sanctions qu'elle voulait im­
poser à une trentaine de diri 
géants syndicaux locaux.

Une premiere tentative de 
mediation du ministère, jeudi 
dernier, avait abouti a un 
échec mais de nouvelles ren­
contres tenues sous son insti­
gation en fin de semaine ont 
permis de sortir de l'impasse.
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Samedi matin, les piquets de grève du bâtiment se dressaient encore devant le chantier du Château 
a la CSN. Au centre, le chef négociateur patronal. Me Mark Stein, arrivant hier matin aux bureau 
quelques dirigeants des syndicats en cause discutent entre eux, aux bureaux du ministère, avant I

Champlain. Parmi eux, â gauche, M. Lucien Ciroux, directeur de la grève 
x du ministère du travail ou les négociations ont ete rouvertes. A droite, 
e début des pourparlers. (photo. j.o<j ». or.ri.r)

La grève est terminée dans le bâtiment
par Evelyn DUMAS GAGNON

U da» H* bâtiment est terminée. Dans une propor- 
cotisants de Sa C SN ont accepté hier soir les

ale.1
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lion de 59 p < . 
dermeres offre! 
ture des ncgoci 
employeurs

I.auditoire a rassembler lenue hier soir par la CSN était 
attentif, calme et peu enthousiaste I. annonce de { acceptation

ions
consenties par suite de la réouver- 
le front commun Fl*Q-CSN et les

du réglement a été accueillie par des “chou ' mais c’est par un 
tonnerre d'applaudissements qu'on a reçu la déclaration finale 
du directeur de grève. M. Lucien Giroux, affirmant que si les 
dirigeants des unions internationales n'avaient pas ete une ‘ban­
de de vaches.' le reglement aurait ete meilleur, et que la CSN 
ouvrait désormais scs portes à tous les travailleurs de la cons­
truction qui veulent un vrai syndicat

Prévoyant sans doute une telle reaction, le président de la 
KTQ. M Louis Laberge, a émis en soirée un communiqué dans

Lévesque pense que les chefs du 
SPEQ ne seront pas emprisonnés

pif Paul CLICHE
à Qt
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il s'est rendu premier ministre Lesage qui
ji midi et a était encore a Miaini a ce mo­
certaines ta ment là.

i sait que M. Le ministre a rt it que les
cé 1rs déri deux parties dm,Tont faire

consulté le preuve de bonne fc>i et de bon-

dernier IJ sen est ouvert a 
des journalistes samedi après- 
midi expliquant que son inter* 
vention sur ce point ne pour­
rait que provoquer des dis­
cussions interminables sur 
certains passages de l appel 
du SPEQ.

Après avoir dit que le con 
flit était 'insensé en soi'’ le 
ministre de la famille et du 
bien-être a déclaré qu'il ne fal­
lait absolument pas qu’il dé­
génère en procedures judicial 
res et il a dit douter de U 
possibilité que les chefs syndi­
caux soient emprisonnes

Interrogé sur la décision 
prise vendredi par le premier 
ministre intérimaire. M Cour- 
cy, de poursuivre les membres 
de l’exécutif du SPEQ et de 
ne pas reprendre les négocia­
tions avant que les professeurs 
mettent fin à leur grève. M. 
Levesque a d;t qu'il n'avait 
pas participa a cette decision 
du gouvernement. Il croit ce­
pendant qu’il a dû y avoir une 
réunion du cabinet avant de 
la prendre. Quant à lui, de re

I/. Lu s a gu s 'a fi rus su au S. /*. L. O.

Retournez en classe! 
On négociera ensuite

QL'EBKC - l.r premier ni 
nisfre M. Jean Lesage, a de 
clare hier que les négociations 
entre le gouvernement et le 
syndicat des professeurs de 
IKtat du Québec (CSN* ne 
sauraient reprendre lundi à 
moins que les professeurs re 
tournent au travail et qu'ils 
sortent de l'illégalité

Le premier ministre repre 
nait ainsi la declaration faite 
vendredi par le premier minis­
tre intérimaire. M Ateide Cour- 
cy, qui avait alors annonce que 
le gouvernement était disposé 
a reprendre les négociations 
lundi pourvu que les profes­
seurs retournent en classes 

Les membres du SPEQ sont 
en grève depuis mardi dernier.

Jeudi, ils décidaient de passer 
outre à une injonction de la 
t our supérieure qui leur or­
donnait de retourner immédia­
tement au travail.

Appelé à commenter cette 
grève, le premier ministre a 
déclaré hier "Je trouve que 
cette désobéissance à une or­
donnance de la Cour constitue 
un exemple effroyable pour la 
jeunesse. Pareil exemple ne 
peut que conduire à l'indisci­
pline et même à pire parce 
qu'après tout, ceux qui ensei­
gnent. même dans le domaine 
technique, ont des responsabi­
lités morales et civiles vis-à-vis 
leurs élèves ”

Voir page 6 : Professeurs

ne volonté 11 a admis que le 
SPEQ avait dû subir plusieurs 
delais depuis le début des né­
gociations a cause d un cer­
tain manque de préparation du 
côté gouvernemental. Mais les 
professeurs devront eux aussi 
accepter une solution, un com­
promis qui tienne compte de 
la capacité du gouvernement 
et. par ricoebet, des contri­
buables de payer.

M Levesque n'a pas voulu 
parler des demarches officieu­
ses qui ont pu se faire au 
cours de la fin de semaine 
pour hâter la reprise des né­
gociations et n a pas voulu 
dire clairement s'il s'en mêlait. 
Il a loué le travail accompli 
par Me Yves Pratte. négocia­
teur en chef du gouvernement 
lors des pourparlers avec le 
syndicat des fonctionnaires II 
va rester notre premier négo­
ciateur. a-t-il ajouté

Puis il a fait preuve d’un 
certain optimisme soulignant 
qu'il ne restait en fait que 
trois ou quatre questions im­
portantes en litige II faut que 
le conflit se règle au plus 
vite et on va trouver les 
moyens pour le régler a-t-il 
commenté en niant enfin que 
le gouvernement désire “écra­
ser'' le SPEQ On n'aurait pas 
voulu négocier avec eux. a-t-il 
ajouté.

pat Jean-Pierre FOURNIER
OTTAWA. - La société fia 

dio-t anada traverse «a crise 
la plus grave depuis la grève 
qui a secoue le réseau fran­
çais et failli l’anéantir en

tflâS La section entière des 
affaires publiques du roseau 
anglais menace rie débrayer 
si la direction ;
• Ne réintègre pas promp- 
terirrnt les réalisateurs Wilson 
Southam. Ross Maclean et Pat

Watson dans leurs fonctions ; 
• Ne délimite pas claire­
ment les sphères d'autorité et 
de responsabilité respectives 
de MM H.G. Walker, vice- 
président de la société et di­
recteur général du réseau an-

Marlin : Ottawa tentera de conserver des 
liens étroits avec Paris hors de l'OTAN
TORONTO — Le ministre 

dos affaires extérieures, M. 
Paul Martin, a déclaré samedi 
que le Canada tentera de dé 
xelopper ses relations bilatéra­
les avec le France et de limiter 
les "dégâts” qu’occasionnera à 
l’OTAN la décision française 
de se retirer du système de 
défense.

Prenant la parole lors du 
banquet annuel du Grand Prix 
national du journalisme, M 
Martin a ajouté que le gouver­
nement tenterait de laisser une 
porte ouverte à la France au 
cas où celle-ci voudrait repren­

dre sa place à l’intérieur des 
cadres de l’alliance atlantique.

“J’ose espérer, a dit le mi­
nistre. que même si le gouver­
nement français poursuit sa 
politique de retrait de l’orga 
nisme militaire, nous pourrons 
quand même trouver moyen 
d’établir un climat de coopé­
ration entre la France et 
l’organisation dans le domaine 
la défense militaire, de façon 
à mitiger jusqu'à un certain 
point, les effets de ce retrait.

“Le corps diplomatique cana­
dien aura donc comme mission 
de s'assurer que les termes de

l’accord entre la France et ses 
alliées seront respectés "

On se rappelle que la France 
annonçait récemment le retrait 
de ses troupes de l’OTAN et 
qu’elle demandait que le quar­
tier-général des forces inté­
grées de même que les bases 
canadiennes et américaines se 
retirent de la France axant le 
1er avril 1967.

M. Martin a précisé que le 
gouvernement canadien regret­
te cette prise de position et 
n'est nullement convaincu par 
les arguments utilisés par le 
gouvernement français pour 
justifier sa cause.

glais. William Hogg, directeur 
général de l'information .et 
des affaires publiques, et Ree­
ves Haggan. chef de la section 
des affaires publiques ;
• Ne rétablit pa.v et même 
ne développé pas, l’horaire et 
le budget des émissions d’af­
faires publiques quelle en­
tend réduire (elle en a infor­
mé les dirigeants de la sec­
tion) la saison prochaine.

M Haggan a communiqué 
l’ultimatum par écrit (sauf la 
première des trois conditions 
dont il a fait part verbale­
ment ) jeudi au président de 
la société, M. Alphonse Oui­
met. La direction a neanmoins 
annoncé le lendemain la dé­
cision qu elle avait prise an­
térieurement de congédier les 
animateurs de l’émission à 
sensation du dimanche soir. 
"Ibis Hour lias Seven Days.” 

MM. Pat Watson et Laurier 
Lapierre (M Watson est aus­
si l’adjoint du réalisateur de 
l'émission. M Douglas Leiter- 
man ) Tous deux termineront 
la présente saison, mais leur 
contrai pour l'automne pro­
chain ne sera pas renouvelé

Le président de la société, 
sans doute sous l'impression 
que la rébellion était l'oeuvre 
de quelques fortes têtes, a

Pépin et Laberge: l’unité ne s’impose pas
MM. Marcel Pépin et Louis 

Laberge, présidents de la Con­
fédération des syndicats na­
tionaux et de la Fédération des 
travailleurs du Québec, ne 
croient pas que l'unité inté­
grale des grandes centrales 
syndicales s'impose à l'heure 
actuelle.

Répondant à une question 
de M. Ernest Crépeault, à l'é­

mission "Affaires municipales", 
hier midi, M. Laberge a déela 
ré que l'unité ne s'impose nul­
lement. "Une concurrence sai­
ne dans bien des secteurs est 
l'aiguillon nécessaire pour ré­
veiller des endormis, pour 
donner un peu plus de pep, si 
l'on peut dire, mais cela ne 
veut pas dire le désordre com­
plet et le maraudage systéma­
tique. Il peut y avoir un "mo­
dus vivendi" entre les centra­

les, ce qui commence à exister 
d'ailleurs."

M. Pepin a dit pour sa part 
qu'il n'est pas nécessaire que 
le "ralliement" des forces syn­
dicales se fasse "d'une maniè­
re unique et uniquement orga­
nique"."C'est toute la différen­
ce entre ceux qui veulent à 
tout prix qu'il n'y ait qu'un 
seul moyen de penser, tant eu 
Canada que dans la province 
de Québec." Tout en recon­

naissant la nécessité de faire 
front commun sur des intérêts, 
des conflits communs, M. Pe­
pin estime que les centrales 
ont des "formules syndicales 
qui ne sont pas les mêmes, 
puis on a le droit de croire à 
des choses différentes".

M. Laberge partage cette 
opinion. Il ajoute que les cen­
trales peuvent malgré tout vi­
ser les mîmes buts et trouver 
"yn certain terrain d'entente".

lequel il se dit heureux des avantages additionnels obtenus hier 
par le front commun syndical et ajoute : “Je suis convaincu que 
certains demagogues essayeront d interpreter l'attitude des re­
présentants de nos unions internationales de façons les plus 
fantaisistes, mais i! reste le fait qu'avec le mandat que les unions 
internationales avaient obtenu de façon clairement démocratique 
et totalement irréprochable, ils auraient certainement pu signer 
la convention collective avec l’association de la construction de 
Montréal Mais conscients de leurs responsabilités et voulant 
éviter a tous les ♦ravaiïleurs. membres de la CSN comme mem­
bres de la FTQ. des perles inutiles de salaires, ils sont convenus 
de maintenir le front commun et de participer des plus active­
ment au règlement des problèmes de certains groupes de tra 
vaiLleurs."

Tant du côté de la FTQ que de la CSN, on évoquait hier 
soir ce “pire" qui aurait pu se produire si ce matin, les coti­
sants de la CSN poursuivaient leur grève. M Jean Paul Ménard, 
president du Conseil du travail de Montréal (FTQ), tout en sou­
lignant qu'il avait été difficile de rouvrir les négociations, 
“d'autant plus difficile que certains gestes déplorables avaient 
déjà été posés, gestes qui auraient pu engendrer une lutte 
intersyndicale dont les ouvriers auraient fait les frais, et l’Expo 
67 aurait été irrémédiablement compromise ", a félicité les 
membres des deux comités de négociations, FTQ et CSN. et 
le comité patronal, “d'avoir compris leur devoir en temps 
pour éviter le pire". M Giroux, d autre part, a declare à l'as­
semblée de la CSN que s'il n y avait pas eu reglement hier, “le 
sang aurait coule dans le St Laurent comme une certaine per­
sonne l'avait prédit l'an passé".

Les points acquis au cours des négociations qui se sont 
poursuivies de neuf heures hier matin a six heures trente hier 
soir, entre les trois parties, aux bureaux du ministère du tra­
vail à Montréal, sont: avantages additionnel* en matière de.

Voir p»ge é : R*glemont dans !• bâtiment ?

Hydro : les ingénieurs nient 
une affirmation de M. Boyd

Radio-Canada: l’affaire Seven Days provoque une crise
d'abord réclamé dr M Haggan 
les noms des auteurs du mé­
moire qu'il lui a présenté, es- 
p é r a n t vraisemblablement 
étrangler la crise en les remer­
ciant. Il a été informé que tout 
le personnel de la section des 
affaires publiques, depuis St- 
Jean. Terre-Neuve, jusqu à 
Vancouver, avait été saisi du 
dominent et l’avait approuvé.

La crise pourrait se dénouer 
dans les 24 heures, car les 
administrateurs de la société 
sc réuniront demain à Halifax 
(Nlle-Ecosseï et M. Ouimet, 
pense-t-on, voudra éclaircir la 
situation avant de se présenter 
devant eux. Les réalisateurs 
et les dirigeants de la section 
des affaires publiques, de leur 
côté, aviseront de leur pro­
chain mouvement dès qu'ils se­
ront informés par M. Haggan, 
de retour aujourd’hui dans la 
capitale, de la décision du pré­
sident. Pour les cadres inter­
médiaires de la société qui ne 
sont membres d’aucun syndi­
cat, il ne saurait être question 
de grève dans le sens ordinai­
re du ternie, mais de démis­
sion collective.

Si le différend conduit jus­
que là. on s’attend que la moi 
ne du personnel du secteur 
de l'information débrayé ega 
lement.

Les dirigeants des affaires 
publiques du réseau français, 
d’autre part, ont assuré leurs 
collègues de langue anglaise 
de leur appui. On ne sail pas. 
pour 1 instant, si, dans leur cas, 
cet appui pourrait aller jus­
qu'à la grève Ils ont simple­
ment dit qu’ils n'hésiteraient 
pas. en temps opportun, à re 
vêler publiquement leur sym­
pathie.

La Société Radio-Canada est 
enfin menacée d'une grève sur 
un autre front: les négocia­
tions avec son personnel tech-
Volr page A : Radio-Canada

Les cinq négociateurs du 
syndicat des ingénieurs lors 
de la grève de Lan dernier ont 
nie que les négociateurs de 
l'Hydro aient clairement éta­
bli à re moment-la que le 
nombre d'ingénieurs exclus du 
syndicat pourrait atteindre un 
maximum possible de 250 une 
fois les réformes administrati­
ves complétées, comme l'a af­
firmé vendredi le directeur 
général de l'Hydro, M. Robert 
Boyd.

Dans une déclaration si­
gnée. ils affirment qu'ils ont 
assiste à toutes les séances de 
négociation sur l'entente de 
juridiction syndicale signée le 
14 juin 1965, et qu'en aucun 
temps les négociateurs de 
l'Hydro n'ont fait mention di­
rectement ou indirectement, 
d'un maximum de 250 ingé­
nieurs éventuellement exclus 
de Funite de négociation

“Les exposés de la partie 
patronale, affirment-ils. ainsi 
que les discussions qui les ont 
accompagnées, nous ont per 
mis de soumettre de nonne foi 
à l'approbation de 1 assemblée

générale du syndicat une pro­
position sur l unite de négo­
ciation qui devait conduire 
éventuellement a l'addition 
d'une trentaine de noms a la 
liste d'exclusion de 134 noms 
qui accompagnait l'entente "

Les cinq négociateurs ajou­
tent que puisque le directeur 
général de l'Hydro a tenu à 
associer a son affirmation 1 an­
cien ministre des richesses na­
turelles, M. René I>e\esque Ut 
invitent ce dernier à faire con­
naître ce qu'il sait de ce qui 
s'est réellement passe, lui de­
claration est signée par les in­
génieurs Jules Bissonnette, 
Roland Boisvert, Marcel Gi­
roux et Jean-Guy Rodrigue, et 
par le conseiller technique 
Jean-Paul Geoffroy.

Le nrésident du syndicat des 
ingénieurs a affirmé hier que 
la direction de l'Hydro ignore 
tout du syndicalisme de cadre, 
même si elle laisse entendre 
qu elle en a reconnu la néces­
sité.

Les ingénieurs veulent être 
reconnus non pas par rapport

Voir pago 6 : Hydro

*
Dissolution dès
cette semaine? 
M. Lesage est muef

QUEBEC — D# retour é'vn 
voyage do repos de deuir se* 
maines en Floride samedi, le 
premier ministre Jean Lesaq* 
a refuse de commenter les ru­
meurs persistantes d'un immi­
nent appel au peuple.

Alors que les journalistes lui 
demandaient s'il était prêt â 
entreprendre ta campagne, M. 
Lesage, qui arborait un teint 
bronze, a simplement répondu:
'Messieurs, la Chambre re­

prend ses travaux mardi". En­
tre-temps, le conseil des minis­
tres tiendra une réunion extra­
ordinaire aujourd'hui ou de­
main matin en vue d'etudier les 
conflits ouvriers en cours dans 
la province. M. Lesage a indi­
que que cette seance du cabi­
net se tiendrait ce matin s'il y 
a suffisamment de ministres a 
Quebec.

Voir page 6 : M. Lesage

l.-P.-E. : election 
generale le 30 mai
CHARLOTTETOWN - Com­

me le voulaient de:: rumeurs 
persistantes, il y aura élection 
generale le 30 mai dans ITlp- 
du Prince Fdouard. Ic premier 
ministre conservateur de 7R 
ans. M Walter R Shaw l a 
annoncé officiellement samedi 
soir La précédente élection 
générale a eu lieu en 1962.

Vietnam : le chef des bonzes 
extrémistes est rendu à Hué

SAIGON — Le gouverne­
ment du général Ky a laisse 
partir hier matin pour le Cen­
tre-Vietnam. dans cette rone 
où sévit le plus la dissidence, 
le bonze Thich Tri Quang. lea­
der de la fraction extrémiste 
de l'institut bouodhique Que 
va-t-il faire à Hué ou il doit 
se rendre en premier lieu'’ Sai­
gon refusait d’autoriser ce dé­
placement alors qu'il était pré- 
sen! ' i u'nnir ,i .-ii-,' pui ; uhifl 
de calmer les esprits et d ex­
poser à la population “la por­
tée des concessions gouverne­
mentales", c'est-à-dire princi­
palement l’acceptation d'clec 
fions d'une assemblée consti­
tuante et legislative au cours 
de l'otr Hier, on a laissé em­
barquer en avion le bnnxe, 
alors que son porte-parole à 
Saigon déclare qu'il s'agit seu­
lement d'aller examiner la si­
tuation. sans autre engage­
ment. Les autorités qui redou 
taient que le bonze n'aille là- 
bas pour donner une impulsion 
nouvelle à la dissidence ont 
apparemment mais mystérieu­
sement changé d'avis. Un fait 
seul paraît acquis: le vénérable 
Quang renconlrera à Hué une 
autre personnalité en difficul­
tés avec le gouvernement de

Saigon. Il s'agit du général 
Nguyen (bank Thi, ancien 
commandant militaire de la 
région, qui a quitté Danan& 
pour cette ville

Danang elle-même a connu 
hier matin une alerte qui est 
apparue par la suite sans motif. 
Barrages et barricades avaient 
surgi au début de la matinee, 
les troupes, qui n'obéissent plus 
au gouvernement central, 
avaient disposé des nids de mi­
trailleuses aux principaux car­
refours. Les hommes des ’ for­
ces populaires de la revolu­
tion" étaient prêts au combat. 
Mais nul ne vint attaquer la 
“commune" de Danang II sem­
blerait en définitive que l’on 
s'attendait à la venue de par­
tisans nationalistes, également 
antigouvernementaux, mats rie 
tendance opposée aux boud- 

■<1 hist es qui animent la dissi­
dence au Centre-Vietnam.

C'est précisément dans cette 
région que 1 activité du Viet- 
cong apparait la plus forte. 
Dans la nuit de samedi cinq 
attaques par mortiers et armes 
automatiques ont été menées 
par ses hommes Un poste a 
été ainsi harcelé à 5 milles de 
Hué. l'ancienne capitale de 
l'empire d'Annam. L'aviation

américaine est également in­
tervenue dans ee secteur, ef­
fectuant un bombardement 
par des avions lourds "B-52" a 
une douzaine de milles de cet­
te même ville. Elle a égale­
ment opéré contre le Nord- 
Vietnam. effectuant 47 mis­
sions en 24 heures et perdant 
trous appareils

Aux États-Unis la situation 
et la perspective d'élections 
au Vietnam-Sud qui avait dé­
jà provoqué une déclaration 
peu optimiste du president de 
la Commission de la défense 
du Sénal, M Russell, selon le­
quel s'il apparaissait qu'une ma- 
jorilé du peuple vietnamien ne 
désirait pas l'aide américaine, 
Washington devrait aussitôt 
retirer ses forces et suspen­
dre son aide économique, e 
amené deux autres sénateurs 

républicains — à envisager 
une victoire électorale des 
bouddhistes qui reclameraient 
le départ des troupes améri­
caines Que ferions-nous dans 
ee cas-la. demande l'un d’eux, 
le sénateur Milton Young, ce 
pendant que l'autre. VU Jacob 
Davits estime que si les Ame- 
rirains ne se retiraient pas 
cela se retournerait contra 
eux.
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DIRECTEUR GENERAL
et

DIRECTRICE DU NURSING
Les personnes avec les compétences requises sont invitées 
a poser leur candidature pour les postes de Directeur 
General et Directrice du Nursing. Hôpital psychiatrique 
à traitements actifs.
Salaires selon compétences et expérience.
Adresse! "curriculum vit»*" à :

J.-H, St-Louis 
Consultant
20, rue Pharand, Hull, P.Q.

CARRIÈRES et PROFESSIONS

Ingénieur adjoint de l'etablissement
Jusqu a $9,300

Imprimerie du gouvernement canadien 
REGION D'OTTAWA ■ HULL

I,rr sers ices de geme ont un besoin urgent d'un ingénieur 
en mécanique possédant au moins quatre ans d’expérience 
dans le domaine de l'exploitation ou des techniques pour 
aider l ingcnieur de l'établissement.

•

reparations modifications et remplacement du materiel 
d impression et de l'équipement et des facilites connexes.

Pour obtenir tout renseignement supplémentaire, adressez- 
vous IMMFDIATEMKNT a la COMMISSION DU SERVICE
CIVIL DU CANADA. OTTAWA 4. en mentionnant le nu­
méro de concours 66 • 204 DPP • 1.

SPECIALISTE et ANALYSTE 

en recherche opérationnelle, 
PROGRAMMEUR, ÉCONOMISTE

a l echelle 
r industrie 
port, de la 
scientifique 
l> salaire 
rexpepenr

liveau senior et intermédiaire. 
nv des projets interdisciplinaires 
nîernationale pour le compte de 
'mems dans le domaine du trans 
cgionale et urbaine de la gestion

discuter
Biünguis

fonction des 
un avantage

alificat

il are et

sores in.es.
Sec'**» de Recherche» Econemiouev et Scientifioue» 

1440 ouest, rue Ste-Catberine 
Montré»! Î5

Le Département des assurances, 

à Toronto, demande des

F, \ VM I \ V I Fl KS
des eempa^mc* d assurance

Trois postes sont présente- Les candidat? devront posé­
ment vacants Les titulaires der un diplôme universitaire 
devront examiner les livres et au moins deux ans d'expe- 
de comptabilise et d’autres rience connexe. Les membres 
registres des compagnies inscrits d'une association de 
d'assurance, des compagnies comptables sont aussi invités 
de prêts et de crédit, et ceux a faire leur demande, 
dpî pe* rampai:mes de Tracement: S7.D62 ou £8.135 
prêts, afin de s assurer qu el* selon la compétence et Lex- 
îes se conformenT a ‘a îégis- pénence normalement deux 
lation pertinente, et en faire et quatre ans, respecüve- 
rappor’. menti.

î,e« RÉUn.inations >e feron* des. qu il se présentera des can-
*

er r eu- ^ > Le cius '-=‘ possm:? a a COMMISSION 
DU SERVICE CIVIL DU CANADA OTTAWA 4 On peut 
obtenir sur demande tout renseignement supplémentaire et 
des formules de demande, ou en s'adressant au bureau le 
plus proche de La Commission du service civil.

Veuü *i mtntionoer le numéro de concours 66 -6402.

ANALYSTE EN EVALUATION 
DES TÂCHES

dam
pvt à 11 r<“ p.-ch» 

Evaluation de* tâchés.

ré ««ante 
Lét car.d

üne éTîtréprisé d’envé 
d'uiî anaiysté cxpériir 
pour son burgau situé à Montréal.
O? emploi nffré la possibilité d'un» carrièré très inté­

lé domainé dé la géstion du personnel.
doivent être bilingues et posséder

un diplômé univérsitair» (M A , R A . B Corn. ou 
MBA ï comportant un» spécialisation dan* la 
gestion du personnel ou,
a défaut, posséder des qualifications équivalentes 
acquise, par expérience pratique

T» traitement initial est très attrayant et sera établi 
d après les qualifications du candidat choisi.
Les offres de service devront inclure tous les détails 
pertinents sur la formation et l'expérience et elles seront 
traitées en toute confidence On est prié d'inscrire la 
mention : ANALYSTE EN EVALUATION DES TÂCHES, 
et d adres-er les demandes a :

Price Waterhouse £r Cie
Edifie* Canad* Cement, Square Phillips 

Montréal 2

■MMVWMHEMMMr

SECRETAIRES BILINGUES
avec expérience, demandées par bureau d'avocats

Ecrira en donnant "curriculum vit»»" â :

CASE 310, LE DEVOIR. MONTRÉAL

REDACTEUR EN CHEF
Une agence de publicité demande un chef de redaction. 

Plusieurs années d experience sont nécessaires.

CHEF DE PUBLICITÉ
Diplômé rn commerce, parfaitement bilingue et possé­

dant de l'cxpericncc dans le domaine publicitaire.

Ecriver ou teléphonei pour rendez-vous confidentiel au î

BUREAU CANADIEN DE 
PERSONNEL PUBLICITAIRE

2100, rue Drummond 
Suite 860. Montreal 
Tel 849-7368

CONSEILLER EN NIAIN-D'OEUVRE
FONCTIONS: participer à ! elaboration et à la mise en 

oeuvre de politiques de main d'oeuvre pour le compte 
d'un organisme ayant un champ d’activités très étendu.

QUALITES REQUISES: diT’.-me universitaire en sciences 
humaines plus particulièrement en droit, relations in 
dustriellcs ou discipline connexe ou plusieurs années 
d'expérience : connaissance du marche du travail : apti­
tude à l'animation sociale : bon jugement ; objectivité, 
connaissance du français et de l’anglais et autres qua­
lités personnelles appropriées.

Traitement annuel: $6,500 ■ $11 000, selon I» compétence.

CASE POSTALE 308, LE DEVOIR, MIL

Tou
COP.

sera considérée comme strictement

GOUVERNEMENT DU CANADA

INGENIEURS EN ELECTRICITE
MONTREAL

Des postes sont immédiatement disponibles à Montréal pour 
des ingénieurs expérimenté* en éclairage et en distribution 
d'energte eiectrique. L'execution des fonction* des poste* 
suivants exige un* connaissance de l'anglais et du français.

MINISTERE DES TRAVAUX PUBLICS Jusqua S9.300

Evaluer les plans et le' tpécification* établis par des 
consultants prives . faire 1 inspection des installations 
électriques nés edifices »» des facilites, et les accepter 
une fois la construction terminée.

Jusqti'è S10 500

__ ________ ____ ,_______ ___ „___________î planifica­
tion. le perfectionnement et la surveillance de l’équi­
pement eiectrique. des programmes d entretien préven­
tif de« faciiites des aéroports, de même que leur 
inspection et rétablissement du budget.

MINISTERE DE LA DEFENSE NATIONALE Jusqu'à SI0.500
Preparer des plans, des dessins, des spécifications et 
des estimations du coû* de revient nécessaires aux 
travaux de geme électrique dans la région de Mont­
real : diriger et surveiller les consultants qui s'occupent 
de projets pour le compte du Ministère.

Si vous désirez obtenir uoe entrevu», I» 20 avril, avec les 
ingénieurs seniors des ministères, téléphonez à Montréal, 
numéro 879-5776, antra 9 heures A.M. et 4 h. 30 P,M,
ON PEUT OBTENIR UN RENDEZ-VOUS LE SOIR.

RESPONSABLE
rfe /n Section dm Indien* 

nu Conneil de la Coopération du Québec

FONCTION
Sous la responsabilité immédiate du directeur du Ser­

vice de l'Organisa-ion :
_Voir à l’élaboration et à l'exécution de programmes

d education cl d organisation coopératives auprès 
des Indiens des réserves québécoises.

_ Agir comme conseiller et éducateur pour la forma­
tion de cooperatives e' leur bonne orientation aur 
le pian administratif, financier et comptable,

QUALIFICATIONS
Le candidat doit posséder le* qualifications suivante*:
— Formation universitaire (ou l'équivalent sur le plan 

de» expérience*) en sciences humaines ou adminis­
tratives.

— Connaissances théoriques et pratique» de la coopé­
ration ainsi que des technique» d’éducation des 
adultes.

—- Entregent et talents de vulgarisateur.
— Facilité de .'exprimer en français et en anglais.
Bénéfice* marginaux courants. Salair* déterminé en 

fonction d* la compétance et de l'expérience.
Discrétion absolue â ceux qui écriront â :

Le Directeur général
Le Conseil de la Coopération du Québec 

2030, boulevard Père-Lelièvre 
Quebec 8 1 Québec I

CARRIERES ET 
PROFESSIONS

Le» annonr*» publl*i»* *«11» 
relie rubrique routent 25 la 
liffne açate (14 Itjfne* aRate 
au pouce). Nous acror<jon« la 
commiMlon habituelle aux 
•gênera de publUitt L« art 
rire 4e cabe postale e*t de 2.*
L» date limite pour réception 
de cea annonce», eat flxre a 
midi .a Teille de la paru'ion

Téléphonez è :

844-3363 peit* 34 

ou écrivai à :

LE DEVOIR
434 *$t. Notre Dam»
Montreal

CARRIERES EN METEOROLOGIE
OFFERTES AUX DIPLOMES 

DE 1966
ET AUX DIPLOMES RECENTS 

EN
PHYSIQUE SPECIALISEE 

MATHEMATIQUES «I PHYSIQUE 
GÉNIE PHYSIQUE

i^t Direction de la météorologie du ministère 
fédéral des 1 ransports offre aux diplômés 
universitaires l’occasion de sc tailler une car­
rière professionnelle stimulante dans le Ser­
vice météorologique du gouvernement du 
Canada.
Les bacheliers choisis pour occuper ce genre 
de poste entreront en fonctions en septembre, 
au plein «alaire de S6.180 par année, soit a 
l'Université de Toronto ou à l’Universtté 
McGill, pour y obtenir leur maîtrise en météo­
rologie. Après leur graduation, les météorolo­
gistes feront partie d'une équipe scientifique 
chargée de faire l'analyse de données météo­
rologiques basées sur des observations de sur­
face et de radiosonde, ou relatives aux fusées, 
aux satellites et au radar pour déterminer les 
conditions à venir de l'atmosphère.

Pour obtenir de plus amples renseignements ainsi que les formules de demande, 
écrivez a la COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA, OTTAWA 4 (ONTARIO), 
en mentionnant le numéro de concours 66-140 - 02.

LES INDUSTRIES ABEX DU CANADA LTEE
une division de

JARRY HYDRAULICS
recherche un

INGENIEUR DE MISE AU POINT
(Development Engineer)

Pour exécuter des travaux de développement et 
d'épreuves sous des réseaux hydrauliques compo­
sants d'avions.
Traitement selon expérience et qualifications.

ü'adre cr au:
Directeur du Personnel, 
Boite Postale 1000, 
Station Rosemont, Mil.

INGENIEURS EN ELECTRICITE
intéresses aux instruments, à Tentretien ou 

aux usines generatrices
1.'Alcan et sa filiale de recherches. Aluminium I.ahoralorics 
Limited, ont besoin d’ingénieurs-électriciens compétents 
pour exercer, dans la région du Saguenay, des fonctions 
ayant trait aux domaines énumérés plus haut.
Si vous êtes attire par les responsabilités, les vrais problè­
mes de génie et l'occasion de participer à l'essor d'une 
industrie qui se renouvelle, vous feriez nien de nous écrire. 
Nous préparons des séances régionales d'entrevues afin de 
combler les postes suivants :
INGENIEUR DES INSTRUMENTS récemment diplômé, 
pour projeter, commander et surveiller la mise en place 
des instruments électriques et des systèmes de posée dans 
les usines d’Arvida (Québec).
INGENIEUR A L'ENTRETIEN récemment diplômé, possé­
dant si possible un minimum d'expérience des instruments 
électriques, pour travail d'entretien d’une usine d essai et 
modification de systèmes ou d'instruments électriques, à 
Arvida (Quebec).
INGENIEUR EN ELECTRICITE récemment diplômé, pour 
executor des travaux d'ingénieur ayant Irait au fonction­
nement et à 1 entretien de T outillage électrique à l'usine 
d'aluminium d Alma (Quebec).
INGENIEUR A LA PROTECTION ET AU CONTROLE ayant 
au moins 3 ans d'expérience des etudes d'installation ou 
du fonctionnement des usine» hydro-électriques Doit être 
en mesure d'observer et de résoudre des problèmes ayant 
trait au reglage de* relais, à la puissance nominale des 
appareils ei aux questions connexes. Les fonctions compor 
tent la conception des reseaux de contrôle ainsi que la 
surveillance de centrale* et de *ous stations â haute ten«ion. 
Endroit. Ship*hau (Arvida), Quebec

Pour obtenir un fortvulaire de demande d emploi, 
s'adresser i.

Aluminium du Canada. Lfëe 
Servie* du Personnel de» Cadres 
Salle 710 
Case Postale 6090

^AL-CAIM N Montreal 3 (Québec)

LAND-McINDOE
ASSOCIATES INCORPORATED 

Nos c!,ents recherchent immédiatement des:

• DESSINATEURS-CONCEPTEURS
• VERIFICATEURS
e DESSINATEURS (senior»)

Les candidats doivent avoir de l'expérience Industrielle 
dans l'un ou plus des domaines suivants :

• ELECTRICITE
• ELECTRONIQUE
• MECANIQUE

. doivent être qualifié» afin de prendre une part intégrale 
â une équipé détenant d'intéressantes assignations qui pré-
et do
à un. , , ___  ___ _ .
sentent un véritable défi.
Ces employeurs sont d'important* manufacturiers d'équi­
pement électronique et élcctro-mecanique. En retour, il» 
offrent aux candidats competents :

J — Empire» permanent»
2 - Ex('-:'en'cs condition» de tr.-vail.
3 — Benefices au de.sus de la moyenne
4 — Chances d’avancement selon la rnmpofrnce
5 - Traitement initial de $550 a *750 par mm*.

Les candidats doivent être bilingues ou posséder de 
bonnes connaissances en anglais.
si vois w pot vf/ RFMriiR iis nrs postm ci-Mvtr
MFVTIOWER F.T F TI s CO'TIANT DF VOTRF IISHII FTF MUS 
NOS SVT1SFVIT ni VOTRF SlTt STION VCTIFII.I VFl 1U.K7 
IOMM1 NIQIHR VVIf SOIS. SOIS CHKRCHFRONS TN POSTF 
qi I VOLS CONVIENDRA
SVP. TFIFPHONFZ, FtRlVFZ Ol VFNFZ VOIS VOIR A:

1)17 ouest, rue Ste-Catherine 
Suite 603 Tel. 849-7701

SURVEILLANT DES 
ACHATS ET DES 

MAGASINS
Diriger le service des achats et des 
magasins d'une usine moderne d’acier 
inoxydable à T racy, Québec.

Surveiller un personne! de 7 à 9 per­
sonnes.

La position offerte immédiatement est 
de nature permanente et comporte en 
plus des chances d'avancement, un 
programme de bénéfices sociaux très 
intéressant.

Le salaire est proportionné à l'expé­
rience et aux responsabilités.

Les candidats bilingues intéressés qui 
possèdent de 5 à 7 ans d expcnence 
au service des achats et quelques no­
tions de l'organisation des magasins 
sont invites à faire parvenir un résu­
mé de leur expérience en mentionnant 
leur âge, leur formation scolaire et 
leur salaire actuel au:

Directeur des relation! industrielles
ATLAS STEELS COMPANY

un* division de 
RIO ALGOM MINES LTD.

Tracy, P. Québec

PERSONNEL FEMININ
Importante société financière en expansion recherche jeunes 
filles de préférence bilingues, âgées de 18 a 35 ans, d une 
apparence soignée et d'une personnalité agréable, pour les 
postes suivants :

SECRETAIRE EXECUTIVE 
STENO DACTYLO 
RECEPTIONNISTE STANDARDISTE 
COMMIS DE COMPTABILITÉ

Salaire initial .selon l’expérience et bénéfices sociaux très 
avantageux. Semaine de travail de 5 jours dans l'ambiance 
d'un edifice moderne situé Carré Victoria, près d une bou­
che du futur métro.

Discrétion absolue aux postulantes. Ecrire en mentionnant 
expérience et remuneration désirée à :

CASE POSTALE 309, LE DEVOIR

DENTISTE - AVOCAT
Occasion intéressante de s'installer d une façon per­
manente dans une ville située à une centaine de 
milles de Montréal. 8,000 âmes de population, chef- 
lieu du comté, palais de justice, siège de I évêché, 
ecole régionale, centre industriel et commercial, 
population environnante de 15 000 âmes.

Four

Hôtel de ville de Mont-Laurier 
a s Ccrald Florant, sec. tré». 
Mont Laurier. P.Q.

CONSEILLER EN ADMINISTRATION
Excellente occasion, pour un âdminist 
périence. de se joindre a une imjiorlaiU 
Conseiller* en Administration et de parti 
ment a l’expansion economique de la province

ns I une d

leur d*ex- 
Société de 
.ht active-

Le candidat doit posséder un diplôme 
disciplines suivante-: Commerce. ( omplabililr ou 
Administration, avoir a son actif une experience de 
plusieurs années au niveau de la ge»tion de entre 
prise- Il doit entre autre- aver une connaissant* 
approfondie du contrôle des budgets.
Une grande importance «“ra donnée aux aptitude* du 
candidat d établir et maintenir le* principes de 1a 
dynamique de groupe au palier supérieur de ! admi­
nistration

Discrétion assurée

ç?imp-&Oft, ^RtdL-ctdf^ Stead £ -Associeb

conseillers en administration

630 OU*»t, boul, Dorch*»t*r, Montréal, Qué. 876 34C1

OFFICIER DU PERSONNEL
Un de* luc'eur* canadien* de denré*»principaux pror
alimentaire, cherche a obtenir, par notre entremis»,

. les service* d'un officier du personnel au tuog»
«ocial de la compagnie situé * Montreal.

Le candidat choisi aura pour responsabilité la sélection 
du personnel de bureau, du personnel des cadres 
ainsi que le recrutement universitaire 11 verra à la 
formation du personnel de* cadre, et participera 
également à plusieurs autres activités du 
service du personnel.

Les postulant* devront être détenteurs d'un dlplôma 
universitaire, être bilingues et avoir au minimum 
un an d'experience dan» ce domaine.

Toute, les demandes, faisant état d» Lâge, de la 
désiré, devront éfr# adressées à :

"Officier du Personnel”

Wood*, Oordoe» A CT es.
eowsnu fus sw aouoostratso*

*» csuea» mm stuacodf». sanarnwae r. du»an*

Entrevues â Montréal 19 avril 1966
Pour obtenir un rendez-vous (jour ou soir) signalez 

879 5776; entre 9 hres A.M. et 5 hre» P.M.

DIRECTEUR DES ETUDES BILINGUE
$9.688 - $11.342

• ARCHITECTES •
Le ministère de la l)éfcn*e nationale demande dea archttee- 
trs professionnels pour travailler a un programme diveraifié 
de construction d'edifices. à son BUREAU DF. MONTREAL. 
Ia>s projets varient en dimension à partir de» complexes 
industriels jusqu'aux logements domestiques 
lx's postes présentement vacant, sont les suivants :

ARCHITECTE REGIONAL — |usqu a $11 800
— pour diriger et coordonner le travail d'un personnel 

professionnel et technique qui s'occupe de l'élabors 
lion et de la mise en oeuvre des programmes et des 
projets de construction d'édifices.

ARCHITECTE DES PRO)ETS — (usqu’à $9,300
— pour aider aux projets de construction d'éditices en 

préparant des plans préliminaires, en établissant des 
specialisations et des estimations des prix de revient 
par rapport aux plans délinitifs.

L’exécution des fonctions de ees postes exige une connais­
sance du français et de 1 anglais.

Collège de la Garde-côtière du Canada 
ministère des Transports 

SYDNEY (N.-E.)
Le Collège de la Garde-côtière du Canada recherche immé­
diatement les services d'un Directeur ries études pour 
coordonner les travaux du personnel enseignant, préparer 
les cours et les programmes, contrôler les cours d'études 
et établir des rapports avec d'autres maisons d’enseigne­
ment. Les cours donnes au Collège sonl de nature profes­
sionnelle (menant à l’obtention d'un certificat a titre de 
capitaine au long cours ou de mécanicien de premiere 
classe) et scolaire environ jusqu'au niveau de l'immatri­
culation senior.
QUALITES — De preference une maîtrise et une e.vpe 
nence solide dans l'enseignement et l'administration On 
recommande une connaissance de la navigation et de la 
formation des cadets ; le titulaire devra posséder une 
bonne connaissance de la langue anglaise et de la langue 
française.
Pour obtenir de plus amples renseignements, écrivez IMME­
DIATEMENT a Ta COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU 
CANADA, OTTAWA 4, en mentionnant le numéro de 
concours 66 -4411.

4 4 r
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Une expérience nouvelle sera
lancée à.. . . . . . . . . en septembre:

polyclinique médicale populaire

lance
par Paul CLICHE

Sou» I'cyidr du conseil du 
travail de Montreal’ une qua­
rantaine de membres de dif­
férentes professions medica­
les et para-médicales lance­
ront d'ici quelques mois a 
Montréal une experience co­
opérative qui semble appeler 
a transformer profondément 
le domaine de la santé publi­
que Il s'ayil d une “polycli­
nique médicale populaire” qui 
sera ouverte en septembre 
dans une ries zones défavori 
sées de la métropole, proba­
blement dans le secteur sud- 
centre,

Un des principaux respon­
sables du projet, le Dr Be

ARSm IIMPNT

noit Deshaies, est venu four­
nir des explications au collo­
que sur la pauvreté que tenait 
samedi le conseil du travail 
de Montréal.

Le noyau de l’expérience 
qui s'élabore depuis plusieurs 
mois sera constitué d’une 
“équipe de santé’’ composée 
de trois groupes : l'adminis­
tration où siégeront surtout 
des représentants syndicaux; 
le groupe professionnel ou se 
ront représentés des mem­
bres des différentes discipli­
nes médicales et para-médica­
les et enfin d’un groupe de 
conseillers qui doit compter 
des représentants de plusieurs 
organismes publies et privés.

Le but principal du projet 
sera de mettre à la portée de 
la bourse des travailleurs 
montréalais tous les soins mé 
dicaux necessaires, f-e Dr Des 
haies a tenu à préciser que 
les honoraire.» seront “raison­
nables”. Si l’expérience est 
fructueuse celle première "po 
lyclinique médicale populaire" 
essaimera rapidement dans 
toutes les zones du Montréal 
métropolitain et éventuelle

Au urvkt d« lê comlruction «t 
de l'rnduitr» depuis plus de 30 ens.

Ia Saue
M>»É«IAU* DI COMlTtUCTION LIMIT II

119 ! «Im Mil __ T
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L’EAU DÉGOUTTÉ ?
faites installer let

GOUTTIERES
“PRIMEAU”

GALV ANIfc-h • ALUMINIUM 
CUIVRE

Estimation gratuite
♦ MONTREAL — 322-4160
♦ QUEBEC — 872-9244
PRIMEAU METAL INC
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ment dans différents centres 
de la province' Il est proba­
ble à ce moment la que plu­
sieurs organismes populaires 
rie masse lui prêteront un 
concours actif

Une situation de monopole
Au cours de son exposé de 

samedi, le Dr Deshaics a dé­
noncé énergiquement le con­
texte médical et hospitalier 
québécois qui, dit-il, est ' mo­
nopolisé par un groupe très 
restreint de professionnels qui 
semble exploiter la misère et 
ia maladie”

Décrivant la situation actuel 
le, il s'est demandé pourquoi, 
a Montréal, seulement 15% 
des médecins ont le droit de 
pratiquer dans des hôpitaux à 
titre régulier, tandis que dans 
la ville de Québec cette pro­
portion est encore plus fai­
ble: 10%.

Portant des accusations pré 
cises, il a dénoncé une forme 
de monopole en vertu de la­
quelle des spécialistes de cer­
tains grands hôpitaux contrô­
leraient les services médicaux 
d’hôpitaux moins importants. 
Il a appelé cette situation le 
“partage des pools” et a pré­
cisé par la suite qu'elle exis­
tait. notamment parmi des 
spécialistes de l'Hôtel Dieu de 
Montréal vis-à-vis de l'hôpital 
Fleury, à l’hôpital Ste-Jeanne 
d Are en relation avec l'hôpi­
tal St-Michel et à l'hôpital No­
tre-Dame dans le cas de l'hô­
pital t.eGardeur.

“D’ou vient la raison des 
frais indus que doit payer le 
patient, a encbfiiné le Dr Des 
haies Comment se fait-il que 
des villes comme Granby et 
Amas, ayant un besoin urgent 
de chirurgiens à un moment 
donne, se soient vu refuser 
les services de spécialistes par­
ce que les bureaux médicaux 
des hôpitaux concernés ont 
décidé de refuser l’admission 
de spécialistes compétents ’’

Il serait intéressant, a pour­
suivi le médecin, d’expliquer 
à la population le rôle joué 
par une certaine politique d’al­
liance et de tolérance entre 
certains médecins et hôpi­
taux "Comment expliquer le 
rôle qu'a joué le sous-ministre 
de la aanté. > Dr Jacques Gé 
Ilnas. dans la fermeture de 

fSuCe a lit papt 4)

"Je n'ai jamais eu l'illusion qu'un gars seul ou un petit grou 
pe puisse regler des problèmes aussi complexes que ceux qui 
nous assaillent à l'heure actuelle. .. mais on peut toujours faire 
son possible. . . "

M. René Lévesque a participé samedi au colloque sur la 
pauvreté organisé par le conseil du travail de Montréal. Arrivé 
en retard il a cependant assisté a l'intervention d'un des parti­
cipants à la réunion, M. Henri Gagnon, vice-président du parti 
socialiste du Québec, qui, après avoir attaqué le système capi­
taliste "qui fabrique la pauvreté en série", a mis en doute l'uti­
lité du rôle que joue actuellement M. Lévesque dans le gouver­
nement liberal.

Après six ans de révolution tranquille, les requins dont a 
parlé René Lévesque sont encore la et engraissent chaque jour.,, 
la révolution tranquille se transforme en une révolution de 
gueule, dit M, Gagnon avant de lancer parmi les applaudisse­
ments : "Je plains René Lévesque parce qu'il a une sacrée 
gang da croulants à charroyer derrière lui. . {Lesage a-t-on 
crié dans la salle). Je ne crois pas que ses efforts soient suf­
fisants, ..

Prenant la parole, M. Lévesque a riposté par la phrase

Gérard Rancourt (FTQ) réclame: 
salaire minimum horaire de $1.75

Le secrétaire général de la 
Fédération des travailleurs du 
Québec. M Gérard Rancourt, 
veut que le gouvernement du 
Québec hausse le salaire mi­
nimum à $1.75 l’heure II est 
actuellement fixé à .75 cents 
dans la province et à 80 cents 
dans ia métropole Jusqu’ici 
les chefs syndicaux ont récla­
me pour la plupart $1 25 l’heu­
re.

M. Rancourt, qui était l’un 
des conférenciers au collo­
que sur la pauvreté tenu sa­
medi sous les auspices du con­
seil du travail de Montreal, a 
précisé qu’il s'agit d’une “me­
sure immédiate” qui doit être 
adoptée pour combattre la 
pauvreté II a expliqué que le 
mouvement syndical pouvant 
exercer son action en faveur 
seulement des 30 p.c. des tra­
vailleurs qu’il compte dans ses 
rangs au Quebec, la fixation 
du taux du salaire minimum 
par ! es autorités gouverne­
mentales reste la seule façon 
de protéger le 70 p.c de la 
masse des travailleurs qui 
n'est pas syndiqué

Comme "mesures irrnnédiâ- 
tes", le chef syndical a égale­
ment réclamé une hausse de 
30 p.c. des prestations d’assu­
rance-chômage et la prolonga­
tion de la période où les chô­
meurs peuvent retirer leurs 
prestations, ainsi qu’une ré­
duction des impôts sur le re­
venu des particuliers et l’ex 
emption complète des contri­
buables ayant un revenu an 
miel moindre que $3.000. H a 
enfin réclamé l'adoption dans 
le plu» bref délai possible d'un

régime d'assurance - maladie 
"universel, obligatoire et éta­
tique"

L'administration municipale 
et les taudis

Le secrétaire de la t'IQ a 
décoche quelques fléché» a 
l'administration montréalaise 
qualifiant de “complètement 
ridicule ", parce que beaucoup 
trop modeste, l’effort de MM 
Drapeau et Saulnier en matiè­
re de rénovation urbaine.

Mais il s'en est surtout pris 
à la désuétude du système de 
taxation foncière dans la re­
gion dénonçant les barrières 
créées par les municipalités 
qui empêchent d'imposer une 
évaluation juste et uniforme. 
A ville Mont-Royal, a-t-il rap­
pelé, les propriétés ne sont 
évaluée' qu'à 52 pc. de leur 
saleur récite tandis quelles le 
sont à 80 p.c a Montreal. D

a prôné un système de péré 
quation fiscale qui engloberait 
non seulement les municipali­
tés de file de Montreal mats 
toute la région métropolitaine 
s’étendant aussi loin que St- 
Jean, Valleytield et St Jérôme.

Comme mesures à long ter 
me. M. Rancourt a mentionné 
la construction de logements 
à prix modiques par le gou­
vernement, la démolition des 
taudis et l’éducation gratuite.

Quant au président de la i 
FTQ. M. Loui* Laberge, il a 
déclare que les gouverne- ! 
ments actuels n’avaient encore ' 
pris aucune mesure pour corn- j 
battre la pauvreté préférant j 
se gargariser de mots. Il a ! 
aussi reproché a l’administra­
tion Drapeau-Saulnier de n'a­
voir pratiquement rien fait en 
matière de rénovation urbai­
ne.

relatée eu debut de l'article. Toute son allocution qui souleva 
d'ailleurs plusieurs salves d'applaudissements devait être mar­
quee par des appels au réalisme ou il s’en est pris aux idéalis­
tes qui prônent des panacées et aux systèmes politico-économi­
ques qui relèvent de l'utopie". Il faut tenir compte de le réa­
lité, a dit le ministre. Il ne faut pas oublier que le Québec est 
un coin de pays qui se trouve sur le continent nord-américain. 
Il ne s'agit certes pas de se fondre dans le grand tout nord- 
américain mais les Québécois forment un petit peuple qui doit 
tenir compte de ses voisins. — Etre réaliste c'est parfois sa­
crant mais c’est plus efficace que de prôner de nobles idées 
irréalisables, a encore dit le ministre qui a ajouté qu'il fallait 
certes tenir compte "des trous, des plaies, des abus, des rackets" 
que tolère notre système économique sans pour autant sa fa­
briquer des "évangiles irréalisables". Des évangiles dans c« 
domaine-là il n'en existe pas, a-t-il soutenu.

Au cours de sa causerie, le ministre a insisté sur l'impor­
tance du rMe de la recherche dans la guerre contre la pauvra- 
té, terme q i peut facilement devenir un gargarisme

Il e rap elé que le Québec se classe parmi les 10 ou lî 
sociétés les plus riches du monde les seules riches en fait 
et qui peuvent s'appeler des sociétés d'abondance D’ailleurs, 
ce phénomène de société d'abondance ou la majorité n'est pas 
dans un état de privation est encore tout récent, il date da 
la fin de la dernière guerre. Avant et jamais depuis le début da 
l'humanité, aucune société n'avait pu sortir la majorité de sa 
population de la misère.

Le phénomène est tellement nouveau qu'on n'es* pas an- 
core convaincu chez nous qu'on puisse faire disparaître entiè­
rement ia pauvreté, qu'on puisse réhabiliter le quelque 30% 
de la population qui croupit encore dans la misère,

M. Lévesque a attribué cet état d'esprit a piusteurs cau­
ses. Entre autres, la "tradition hypocrite" qui confère à la 
pauvreté un caractère pseudo-sacré U y aura toujours des 
pauvres parmi nous ! c’est une tradition religieuse dont il est 
difficile de se débarrasser.

li faudra un travail d'éducation de longue haleine et il 
faudra surtout une armée de spécialistes compétents. "On a 
beaucoup de vertueux dévouements mais pas beaucoup de gens 
compétents qui sont prêts a se salir les mains", a-t-il dit en 
déplorant ia pénurie de travailleurs sociaux et de personnes 
formées aux disciplines des sciences sociales.

Le ministre a aussi établi une liste de mesures d'urgence 
en matière d'éducation, da santé publique, de droit au travail, 
de logements s'attaquant au passage aux abus des compegnies 
de finance et de certains médecins et dénonçant la "publicité 
débridée", génératrice de plusieurs cas da pauvreté.
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Dejeuners pour hommes d'affaire* mus le» Joura. » compter de

STE-ADELE — Comment 
utiliser a son maximum l'é­
nergie humaine d'une collec­
tivite donnée ? On imagine la 
sérié de tome* que 'ex spécia­
listes pourraient aligne^ *ur 
un sujet aussi vaste De ia 
même manière, on n'est guère 
habitué de voir des citoyens 
engages dans de* activités aus­
si concrètes que l'industrie, 
les affaires, le service social, 
ia santé, jongler autour d'un 
thème semblable C'est pour­
tant ce qu’ont fait pendant a 
fin de semaine tout ensoleil­
le* qui s’achève, une centaine 
de citoyens de Montreal, dans 
un nôtel des Laurentides

A l'invitation du Rotary 
Club de Montréal, ils se sont 
posé la question comment 
remedier au gaspillage de res­
sources humaines qu'on obser­
ve dans notre société Si abs­
traite était-elle, la question 
ne manquait pas de resonan­
ces concrètes cependant, pour 
tous ceux qui. parmi les audi­
teurs, sont engages à divers 
titres dans une expérience de 
recherche et de renouveau so 
cia! qui se mène présentement 
dans un quartier de la métro­
pole

Plusieurs artisans en effet 
de ce programme, auquel col­
laborent notamment le Con­
seil des oeuvres, les universi­
tés de Montréal et McGill, dans 
le quadrilatère formé par les 
rues Mont-Royal. St-Hubert, 
Craig et Université, ont assis­
té à ees deux journées d'étu­
de. animées par plusieurs uni­
versitaires. dont le professeur 
Robert .1. Havighurst. engage 
dans la planification sociale a 
Chicago

Un mot es! revenu souvent : 
planification Au siècle où 
nous sommes, il ne semble pas 
qu’on puisse relever les défis 
que pose l'urbanisation à l’in­
dividu en dehors d'une action 
concertée de tous les agents 
de la société 11 s'agit d'une 
oeuvre essentiellement démo­

cratique, engageant à titre li­
bre divers élément» de la so­
ciété qui ont pria conscience 
des problèmes : problème* 
d'intégration des classes, d'tn- 
téeration des races ou des 
ethnie*, de rénovation urbai­
ne. d'organisation de service» 
nouveaux e-.;**: essentiels)
désormais que l'éducation per­
manente. ifts facilités d'accès 
à la culture, dans un monde) 
qui dispose de loisir» comma 
jamais auparavant

Dans les discussions autour 
de ce thème, une idee devait 
naître, tout naturellement, sans ! 
plu* de forme un conseil de j 
planification sociale pour Mont- j 
real. Hommes d'affaires, méde- \ 
cins. travailleur» sociaux en j 
parlaient en fin de semaine, i 
dans les couloirs et le* cham-, 
bres de rbôtei Chanteclerc. à j
Sainte-Adèle Parions qu'on en ____

À
Æ

pour plusieurs hommes respon­
sables du milieu de prendre 
conscience une première lois 
des types de problèmes qui se 
posent à la société montréalai­
se. Regrettons seulement que 
les “agents sociaux” invités à 
cette rencontre ne se soient pas 
plus largement recrutés dans le 
milieu francophone

Dans les rencontres du genre, 
les facteurs ethnique* ne peu- 
\ en! guère être laissés hors des 
discussions, a moins d’être des 
autruches conscientes Le pro­
fesseur Havinghurst a pour sa 
part éclairé les discussions à 
ce propos

Selon lui. en eflet. Montréal 
jouit d'une position unique en 
Amérique au plan de l'intcgra- 
tion sociale et ethnique On ne 
rencontre pas à Montréal, dit- 
il. le même degré de stratifica­
tion sociale selon l'ethnie ou 
la race observé dans les autres 
grandes villes nord-américai­
nes Votre ville, a ajouté l’uni- 
versitaire de Chicago, a échap­
pé en bonne uartie à la degé- 
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EDITORIAL

Le rôle nécessaire du Québec dans limmigration
l/immitn’Htion est depuis longtemps au 

('anada français un motif de mécontente­
ment contre le gouvernement fédéral et la 
majorité anglophone du pays; dans l’étude 
iiu'il vient de publier aux éditions de l'Ac­
tion nationale, M. Rosaire Morin rappelle, 
après maints autres, les dangers de cette 
situation pour notre groupe, ("est un tra­
vail documenté, qui ne manque pas d'ob­
jectivité malgré son ton polémique; les 
chiffres cités abondamment ont du reste 
leur éloquence.

Ce mouvement d'immigration intensive, 
qui s'est poursuivi presque -ans interrup­
tion depuis plus d’un siècle, est un phéno­
mène analogue a celui qui s'est produit eu 
plus grand nombre aux Etats-l'nis : il a 
permis au groupe britannique établi au 
Canada d'accroître méthodiquement ses 
propres effectifs, et d'assimiler la masse 
des arrivants qui n’étaient pas de culture 
anglaise. 11 a été et demeure une arme re­
doutable contre notre groupe et accentue 
les perils qui guettent notre avenir.

Cela suffit à expliquer que le Ipielicc 
ait conserve si longtemps une attitude né­
gative et hostile non seulement devant 
l'immigration, mais même a l'égard des 
immigrants qui s’installaient c hez nous. Ce 
fut une erreur qui n'a fait qu'aggraver les 
choses. Nous aurions du et nous devrons 
au contraire nous efforcer de tirer le meil­
leur parti d’une situation difficile et peril- 
iCiise. et utiliser nous-mênte l'immigration. 
C'est le plaidoyer que présente M. Morin.

Même aux yeux du groupe qui en a 
profité, et donc indépendamment du point 
de vue canadien-!Tançais, la pditique d'im­
migration d'Ottawa peut para it re déce­
vante pat ses résultats d'er-emioe; cat 
l’émigration a dan- une large mesure an­
nule les résultat,' de l'immigration ; un 
statisticien fédéral a soutenu que de 18âl 
a 1941 le Canada a reçu immi­
grants et que durai'! ia même période, b. 
301.320 personnes ont quitte > Canada 
Pour une bonne part Je nos immigrants ir

l.a réponse n est pas facile, car ce ne sont 
pas les immigrants qui allaient surtout 
dans l'Ouest au début du siècle qui ont fait 
émigrer tant de Canadiens français du 
Québec vers le- villes de la Nouvelle- 
Angleterre

En l!h>4, le ministre île l’immigration 
était un Canadien français. Al. René Trem­
bla) ; il déclarait le 27 février : "Si nous 
mettons en pratique cette politique libérale 
d'immigration, il en résultera un accrois­
sement considerable du nombre des iWiru 
grants qui, eux. viendront nous aidei a 
rendre le pays prospère."

Le 7 mars dernier, le nouveau ministre 
chargé de l’immigration. M. Jean Mar­
chand. présentant ses crédits aux Commu­
nes, se félicitait des progrès de l’immigra­
tion : 142,000 immigrants sont entrés an 
Canada l'an dernier, augmentation de 
30' sur l'année précédente: il ajoutait : 
"11 est sur. pour l'expansion et la croissan­
ce du Canada, qu'il est indispensable que 
nous continuions d'avoir une immigration 
susceptible de répondre aux besoins du 
marché du travail".

Au début du siècle. Henri Bourassa et 
Armand Lavergne protestaient contre la 
politique d'immigration qui était orientée 
surtout vers ’'Angleterre et tes pays d'Eu­
rope a l'exclusion des pays de langue fran­
çaise. Ce grief a été souvent répété depuis. 
Dans son intervention du 7 mars. M. .Mar­
chand a déclaré : “...notre politique 
d'immigration n'est pa- toujours ce que 
nous aimerions qu elle soit, et ce pour bien 
des raisons. A i fait, nous ne pouvons [tas 
avoir toute la main-d'oeuvte qualifiée dont 
it ’ is aimerions disposer dans le moment, et 
ce non pas par fanatisme ou. disons, par 
une politique qui aurait été préortentée. 
mais parce que certains p.n - n’acceptent 
pas, ou difficilement, d'envoyer des immi­
grants au Canada". Et le ministre cite le 
cas de la France, ajoutant que la plupart 
les pays d'Europe bénéficient du plein 
emploi et veulent garder leur main-d’oer

plus récemment W alter Marris, pour qu’on 
accepte une conclusion aussi simpliste et 
globa le.

Le programme d’action que préconise 
Al. Atorin n’est pas nouveau: on l’a proposé 
dans îles termes plus ou moins semblables 
depuis plusieurs années, mais il devient 
plus nécessaire à mesure que le temps 
passe et que nous perdons du terrain. Il 
s’agit pour le Québec d’utiliser sa juridic­
tion concurrente en matière d’immigration, 
afin d’attirer des gens susceptibles de s’in­
tégrer plus facilement a notre groupe; 
d’ouvrir de- bureaux d'immigration dans 
les pays francophones, et dans les pays de 
culture latine.

A propos de l'objection que les Français 
n'émigreni guère, et que reprenait l'autre 
jour AI Alarchainl, Al. .Morin cite des chif­
fres peu concluants. La présence de grou­
pes importants de Français dans les an­
ciennes colonies françaises ne prouve rien. 
D'autre part, en cinquante ans, de 1911 a 
19(>0. 2là,000 Français ont émigre aux 
Etats-l'nis: c'est assez peu. et rien ne 
prouve qu’on aurait pu les attirer au Ca­
nada pour augmenter le contingent de 
su.ooo Français venus chez nous durant ci. 
demi-siècle.

Convient-il, comme le demande Al. Al"- 
rin, de créer au Québec un ministère de 
l’immigration 7 il est plus importa ni de 
donner des moyens financiers assez amples 
et des cadres efficaces au service en voie 
d'organisation a Quebec depuis mars 1900. 
qu’on en fasse ensuite ou non un ministère 
distinct. Cue politique dynamique de l’im­
migration permettrait d’abord de modifier 
l’attitude de notre collectivité à l’egard des 
immigrants; nous pourrions aior- non seu­
lement accueillit ceux 
une immigration prov 
intégrer à notre grotij 
des non anglophones qu; noi 
l’immigration fédérale

L’intervention du Quebe 
M. Laporte a annoncé jeudi

pie nous amènerait 
nciale. mais aussi 
te un bon nombre 

viennent par

se prepare: 
i nomination
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J at m-neté tfevj pams dt m- 
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Réponse à .Vf. C. Hemiaye an sujet du 
prêtre et du religieux du XXe siet ie

cr»4f yrtina* ouigasm.- 
■ etc witiMehant twre "»<r 
V»- 1*nr* <{'rwts par des

un ■ des le e < t ffirago 
e> refrrenre* <i»r platstr fp 
■ir ■ o e ne ■■-■e de drîfCUre- et dt'
*eoe-- et-: fut* de ftt toe «• ose-tats ■: u< hee< de îeie- L
on ne 'onle. po.- don; tefte M&îj r exi là un outre *v,e
sarg if rwture — et an 
?»> titoxertes- du yett+e /, à 
.e ruait, d lente dm< apt 
rotr. pur cf> met h rode s c

Nous venons répondre • vo­
ire arltcie paru à ‘ Opinion 1j • 
bre”. si v a a peine quelque» 
jourt*. Nous a von» compté’ la 
présente lettre ensemble 
nou*. voulons avant tout vou» 
aHc’ et >artout jeter quelque*

*ont tout simplement depa»

prod
Po

ks ellorw qu

A

■t, tfe ‘ otnem-ipu. er aroït pur cf
• atfrauce Je de Ufoneu| àu barbare, ride 'le

rx}> l&tît. Tout ce une cerreQ-'le :'e.,‘ cet.d■ ■ U

it de
ineumpi ■»nen

tt uentreiu et avnn dectae de 
'»e *(i\re h» atdeu de 
piJSSKH — r'était bten mm 
q <’ GRATIS ’ ’Iff broor 
9 " oie"

Co>- ce «iron e.<i dette 
lente qualité. bte>t qu il n aJt 
point répandu dans ma mile 
de bcl‘t ce ' partis <r •< -e.
et qu i}* ne «out pas eteruei 
re* parfît.* de uï-wt- / m'a toi
h- 'e renaître 1er. Jd>. doit 
ijt’ aequo un grand nombre 
de ' hfOsses à 'ingie • \)e>
hlene* des rose'

ifcle est Hypnotise par >ü re 
''tisre. pn, l'un nonce i Vêts 
t nette qn, prociitme bien haut 
fee c'eut GRATIS ou la ew 
ruirtie du petit annonceur de 
u hUsîton de radio ou Voir m 
grnfiaht de Vacteur du "com 

>'<>■< tal' ,je la. tetéçi.<io>m e‘

et acheté et le produit ei 
cadeau' . Sucs. co*tipier' .p 

Ians la boite de saam en po 
dre I espace ocmipc uoi 
et ri et te Ou püf le hnçie 

ruisselle ou püf la 1U' 'C e 
pùs rempli par du xttftùn.

'f- ’a ménagère r 
e PU S TOT

:

acheté> nne
e ugn tifact unei Vêtait a<<tre boi­le de sacon et une

COI >/ente d*enre\ & e y su autre se i"viette ou tn.p autre
ro dement et de les ol tax-e On 'in nuire linge a > (ii*
frir atnv. âpre* en avait vante selle. Ht xt de -ane.
Tzr qualité par m e public tte m

h g ente > covsonn]nateur m
pn i e mil probablement ht moi
tic du p\rn qu 'il doit payer Durant •p' année* 40. le
présente" . is deux pain h c tie T alt men ration of
de savon. Kt etr c'est ;un poi frgii au publie quelque J 500
forit. dan t u n c ‘tociéte on la prodint* Il y avail des ca
rnOsse de>( conston maieu r.r est deati.i e n re te input-la tnen
fonce de uaucres. VohisuHe. sur. tout coifime il u ai ail.
V statistiques. aux VàIA. 35 a va ut les grands pubhcita ire >

liions de pan rre* n Mont- d acjOHTd'hni des sorciers de
rrtd 30 t».c de la population type* d f»ft * qui faisaient
do ?** la imsere “man-her les populations

• Au jourd hm. If. cou soin ma

l.e cas de me parus tie <i 
von n'en est pu- un isole 
Xous sommes tous au courant 
des offres de serviettes de 
tasse*, de verres, de jouets, de 
gadgets de tontes ones, suu* 
oublier les timbres uqw dw 
nent droit". GRATIS (surton' 
ne jamais oublier ce GR.\ 
TIS ' que cornponeut le tm 
paquetages savant*.

/.e publiaUii e comme * 
sorcier de l'Afrique noire, par 
tr gestes ses bruits ve> - 
nv/avons i observe le an 
nonces a la radio ou a In te 
Winston), hypnotme le cou.tom- 
nateur Qu il s'agisse du cou 

Htm matear de produits manu

tettr défile devant au-delà de 
H.000 produits que u'offrent 
plus des commis dernere le 
comptoir mais qw s'offrent 
eux-mêmes, par leurs empa 
quetages excentriques et le 
foutllr des messages publia 
'aire quih comportent île 
à e mi quart-de-pinte de creme 
glacee format géant ' ). par les 
cadeaux1, les prime le tim 

W le- "gadget* etc. A tel 
point qu'aux VS A on eiyctuète 
en ce moment sur ces prati 
gne- qui frisent la fraude 
'pour ne fuis dire frauduleu 
*e.<; ef on prepare une legi>
! at tou destinée a les restreiu 
dre. Ils sont la. tous ces pro 
duits, non plue dans des U-

•fernander Aux USA ci an Va 
neichs anglais, on a naître 
de* dMsocwUonx de c0n#ov >na 
teitrs. J es cousu ruer* ixssocw ■ 
lions ', qui luttent pour la qua­
nt e des produits et qui s'e • 
forrett! d’édiuiuci /e c'' mer-t 
bre- et le public en general 
quant à tons ces trucs public^ 
if} '?' q-u tout qn u t -en de 
püiter deux pains de <aron 25 
•■ou. on les }xi-e 50 parce qu'il 
tant en té me temps que le 
ivon acheter la "brus e a or­

gie-" et un emiHtiiuetape dis

J.e'- a**ovintioo' de con,ij 
mateur* Hint nue- si e/i'e- 
e ris ten t de. les Canüdiévs 
français qui. >1 semble, «ont 
moins sert euj et préfèrent aux 
a ormtiohs e* <elle
on Ton placotte

li y aurait le > couperai/ ce * 
de ,.'0iiJ(0,nnu.UÏ0fi qui. </ elle'
et aient bien organisées per 
•- étiraient au < petites gens 
et. chet nous, e- petites gens 
> t la mas e, ce sont le pan 

• re> d'épargner II n'y « 
pris que Volt mental ion II y ti 
tous les autre -ecleurs de ht 
i on sommation,

Des vu ope rut nés de consom 
mat ion existent, certes. Il 'em 
b le leur avoir mu tique us 
q “ n i. ce linéique chose propre 
a créer f enthousiasme, à ut 
tuer fa ma - e de* consomma- 
trtify qw conV x neut et cou
tinueront pendant encore long 
temps a m otite qu'on ne fasse 
leur education dans ce domm 
ne-là —comme le- membres 
des tribus de T Afrique centra 
le peu touchées par la civth 
nation (encore qu’il ne faille 
pas nous prendre pour d'au 
très et ctre trop "certains' de 
'notre citnlûmtion” voye 

cou aient mal on réussit arec 
tom notre ugénie" ce* mil
lion.* d'êtres qu'on laisse mou­
rir de faim, chaque année 
les hehelle.* le clinquant. la 
pacotille . . .

Jean Jacques Le t iuu\oi*

Votre lettre prouve Hgïu» 
rance dans laquelle voua vous 
trouvez au >ujet de» grand* 
.séminaires et des maison* de 
formation religieuse

En ce qui concerne les re­
lations évêque-prêtre, nous ap 
prouvons ce que vous dite.* 
Cependant ii reste que ces re 
U lions ont été grandement 
améliorées depuis ie dernier 
concile. Il aérait injuste de 
garder sou» silence tous les et 
forts que les évêques font pré­
sentement pour favoriser ie 
dialogue avec leur clergé dio 
césain i régulier et séculier >
Il noua semble, que vous êtes 
particuliérement pe*>i m i s l e 
quand vous parlez des grand* 
séminaires et des maisons de 
formation relieuse 11 tau 
drait avant tout voir jusqu'à 
quel point vous vous êtes per 
mis de vérifier ce que vous 
avancez avec autant d'audace 
Nous pouvons affirmer sans 
crainte que votre position est 
depassce depuis plusieurs an­
nées et il est très facile de dé­
mentir vos préjugés 

("est pourquoi nous prenons 
l'initiative de vous lancer une 
invitation et de visiter le- 
grands séminaires de Montréal, 
de Québec ou d'Ottawa et ans 
si tou» les scuiasticats. "i !e 
coeur vous eu dit. venez eau 
ser avec les jeunes si vous n'a­
vez pas peur de nous affron 
ter. Vous y trouverez une trè> 
grande différence nos sé­
minaires ne nous apprennent 
pas a marcher, a manger a se 
vêtir. il faut être sincère 
avec nos autorités et louer tous 
les efforts fournis par elles 
pour permettre aux grands sé 
minaristes et aux religieux étu 
diants de s'épanouir dans tou* 
ie* domaines. Pour ma part, 
je n ai jamais eu P impression 
qu'on m'avait enseigné au 
urand séminaire à devenir un 
citoyen sans l’étre, sans tâche 
sociale, sans responsabilité ci­
vique. . ce serait mentir que 
do soutenir une telle position.

\ notre avis, avant d'affir 
ne 1 ' u'ctn .m - - ■ .>' --v | • r" 

dan* \os jugements il vou» 
faudrait constater tous les ei 
fort» que font présentement 
les instituts religieux et les se 
m inaires pour se renouveler, 
pour se mettre a date et pour 
permettre a tou» les étudiant* 
d atteindre le meilleur équili 
bre possible Comment pouvez 
vous affirmer que les évêque,* 
et les supérieurs de commu 
n ali les religieuses veulent lai 
re de leurs prêtres des retires 
du peuple, des separ**s du mou*

ill*
tern .u 
îemble nt

Impossible d annoncer vofre projet sur nos plaques d'immatriculation, 
nous en avons déjà quelques autres . , .

La loi des chiropraticiens et 
le rapport du juge Lacroix

par Roger UPAIHI. D.C 
chiropraticien de Montreal

i "anada i l'a ete qu’un lieu de passage afin v re (jtiai (fiée, cl a ussi que le ( anada U est de M. Rei ic (ia ut hier comme directeur 101
JOï.

d’aller atix Etat s-L'n i s. >a> e "Cii i p«\ s qui (cherche a obtenir cette general intt? rima ire de HmmigTft tion ; c e*t ,

Wueiq ue> millions tie innadietis ont main-d’oeuv re. un homme id’action qui posuède u ne grande qui*.
émigré: v p : : 11 le cas notamment des tons Le moins <ju on p u î sse dire c est qile M. expérience dans ce dornaine par les fonc- fligt'
t imtingerU' -le t'anadïeus français qui son' Marchand, qui vieil t d’arriver a Oit:awa. lions qu'il a exercées au pré> des Ne* >~
;* a .>>(■•* a ix Etat«-l’ni - durant trois gene- se ni ii ie 'dieu p re s > e d’ab'Otidre se.^ p rédé- ( 'anadiens. â la Commis>ion tics écoles ca­ juste
ration?: <.■ette saignée a fortement aggravé ••esseurs eT tout ie ;person ne i de son nou- tholiques * le Montréal Souharlons qu’il vible
pour not re groupe ie?- effets léfavoniMe- veau ministèi e. et d*écarter sommairement obtienne ie budget et rautorité niécessaire*
dt* 1 immigration. Le Canada aurait-ii p>; tout soupçon de poli tique prên ri entée au lancement du projrranime d'en ver g- u re Al:
conserver' mieux se' propres cifoyens dossier fie ; iiTtnîtjrrîit ion est trop cdartfe. qui s ïm|His
avait ao - de nouveaux venus 1 • ie|i.; . Durham en passant par Sifti>n et Paul S M MOL ce p*

ticli- precedent 
ne Ir projet de

premiere leciu 
aeapce» de Pa 
epte tel que rc 
Dieu et au pei 
»e ■1 dangereux 
r te public in

; :

strop achiropraxie ei 
C ommission L 

quelle* pOUtrtAf 
tixp. en regard 
il pretend (i

ce projet de loi est vagyi

he ia page ,124 a la page 
le# re< ommandation» de T 
juge Lacroix occupent \e>

ta ( om misai on Certaine*

u slat if clair ce con- 
trouvera l'objet • 

nombreuse* d de 
imer enverf le bien 

le» responsabilité*

ïjet de

L/ans arucif H. san» reia* 
n avec le reste de la loi. 
parait comme un cheveu 

ta soupe, un expert 
lit vient-H * Ou va-t-il ** 
e vient-il faire* Vf>«tère ' 
est coquin, ce projet da

i omment concilier le* n^~ 
a;.* de î article 8 avec ceux 
le r article 30? Quel fort re 
R'cve-t on aux chiropraticien* 
•n exercice depuis je ) jan 
ier iwbd ' Aux etudiants qu- 

HHirsuivent actuellement leur 
ours dan* le» college* rie ch- 
opraxie. s'Us ne remplisnfnt 
ia* exactement la condition 
ireacrîle au paragraphe 2 dt 
article 8 v

omplet
ii auss

nam
un

Mini
out

pmer
tout

les anicles 9 et 
conseil, compose de 5. 

1 ou 9 pérsonnes plum 
ingénieurs, livreurs de 
ou médecins) pourra 

ire aux chiropraticien*4 
ce qui doit être pres-

quer profondemem votre per 
sonnante Comment un pretre 
qui dit posséder de» connai* 
since* en catéchèse, qui doit 
tout de meme posséder des 
connaissance» sur le* problè 
mes religieux actuels, comment 
un prêtre peut-H oser affirmer 
publiquement que ce qui 
rayonne des communautés re 
ligieuseà est l'ennui, le man­
que d’équilibre, de paix et rie 
serenite'

Vrous connaisse/, mai la vie 
qu'on mène au grand sémi­
naire et en communauté 
nous n avons pas l'impression 
ou U* sentimeql d'être parmi 
le* deséquilibrea, le» decoury 
gés ayant perdu la ferveur rie 
vivre ni même d'etre classes 
parmi les malheureux Nou» 
non* demandons quelle mou 
che vous a pique pour affir 
mer qu eu communauté on for 
niait des personnes dont ia 
principale préoccupation es; 
l’oubli de soi pour soi. une 
chance que les lecteurs sont a»
* et intelligent» pour faire la 
part des choses

Et que dire rie vos statist i 
que» qui nous ont tait rire 
selon vous un religieux sur 
trente est joyeux je vous 
conseille rie visiter les cou 
vents rie religieux et de reii 
gieuses et vous souhaite d’y 
voir la joie, le bonheur, ia sé­
rénité et la paix que ses mem 
bers y goûtent. Le* désequili 
brés et les ennuyeux et les 
malheureux partent d eux me 
mes et sont vite éclipses

Les séminaires et les sco- 
lastieats religieux ne sont pa» 
des prisons . encore moins 
des refuges pour les égoïstes 
des lieux tristes et encore 
moins des maison* ou ne 
rayonnent ia paix et la justi 
ce. (ces expressions sont pri 
ses dans votre lettre, ne l’ou 
bliez pas).

Enfin nous espérons que ce 
court témoignage vous permet 

^ha .P- reviser \ns poMlQo- 
en la malien Si vous êtes 
selon 1 esprit du Concile qui 
est a base de justice et de 
comprehension, nous avons ta 
ternie espérance que vous 
comprendrez nos reaction* de' 
jeunes et que non* voulons 
avant fout défendre la justice 
en ce qui concerne nos însti 
tutions que nous aimons 

Vos frètes
Jacques Blanchette 
M Robert Larivière 

lirai: by

différentiel soit fait par un

renie ni a pratiquer sur orUoo 
nance médicale 'Note h On 
connaît déjà certaine* réac 
lions a ce oui est mentionne a 
ce sujet, dans le rapport d»- 
la Commission Hall.

ncompiét. a ague 
igereux, que,1 «en 
n tel projet de !o

le soit

,4lt est. pi 
douteux qu ur 
côté, accepte 
gnostic diffé:

ailleurs, 
médecin, de 
le faire un 
lit ici pour

rlia
un

chiropraticien, car on verra la 
une collaboration que le CoL 
iege des Médecins réprouve et 
que le médecin du moms of 
lie le) lenient et ou vert (‘ment, se 
refuse a donner (Notes 2 et 3

“Dan* ces conditions, tout 
contrôle législatif comportant 
de telles disposition*, n'appor­
terait aucun remède salutaire 
au problème, car inévitable 
ment on retomberait dans la 
clandestinité et T illégalité
(page 331î

A la page 333. en recomman 
dant l’institution d'une année 
d’internat ‘Nous croyons donc- 
que si le Gouvernement décide 
d’adopter une loi et d’établir 
une commission qui serait char 
gée de contrôler les etudes, le* 
examens, de même que le droit 
de pratiquer telle commission, 
en vue de *«■ satisfaire pleine 
ment qu’un chiropraticien peut 
véritablement faire un diagno* 
tic qui comporte ries garanties 
acceptables a l'effet qu il ne 
traitera pas des cas qui ne sont 
pas essentiellement dans la ii 
mite permise de ses activités, 
telle commission, disons-nous, 
devrait avoir le pouvoir d’exi 

T -i n internat d'au moins 
an .” note 3

g<
un h

..

“Nous croyons que. £ l mstai 
de ce «|Ui se fait en Suisse et dr 
ce qui vient rie -se faire a New 
York, il devrait > avoir dan* 
une Commission de chir*> 
praticiens de* hommes de 
sciences, détenteur* d’un doc 
torat dans quelques-unes de* 
sciences de base qui font pai 
tie du programme d'enseigne 
ment et ries examen*’ Le 
projet de loi ta 9) crée un 
vague conseil de 5 à 9 per 
sonnes. Qui seront ce* per­
sonnes ? L'honorable juge, 
lui, précisait une commission 
de chiropraticien» ♦*{ d’hom 
mes de sciences Le projet rie 
loi. levant le ne/, avec la 
plu* suprême indifference, 
passe sans daigner répondre

Le Rapport, aux pages 334 
et 335. recommande la créa 
tion d une commission ri'exa 
minateurs et en determine la 
composition Le projet rie loi 
mentionne en passant ta.? et 
a 10) un vague ‘bureau d'exa 
minateurs”. mais n'en prévoit 
nulle part la formation ni la 
composition.

Au sujet de* praticiens at 
tue Is. la Commission Lacroix 
(p. 337 a 341) fait diverses 
recommandations judicieuses 
Le projet de loi (a.8) aban 
donne le tout a la discrétion 
d'un vague conseil qui ‘ peut’ 
toujours et ne doit'' jamais 
Incapable de se référer a un

• agit pa* uniquement, 
on Laura compris de défen­
dre ma orofcAsion. H s'agit de.* 
malades et de la société Ton­
ie loi dnil avoii rn vur ic 
bjf>n commun, la ‘l,oi d«*» ch:- 
ropraticiens ' ne doit pa, fai:* 
exception

Kcstrtctive ïant qu’on voudra 
de llncomp-.-tencc et de la 
malhonnêteté, la loi ne doit pa* 
restfetadre à ce point l'exer- 
cicc de la chiropraxie, qu'elle 
empêche le chiropraticien de 
rendre aux malade, dan* le, 
limites de sa profession, Ion­
ic.' service, dont il est capa­
ble et auxquels -e, études 
l'ont préparé

Rope t l.A PAI.MK 
Chiropraticien

t 1 < a c rtc irai le; <tf, 
mftladpw «ur recommandation 

■ .eu h'.i- Je traite des maia*)** 
eu cotltiboratdon avec de# mê-
• HmÜ.S je pt.ia affirmer, n e 
blej> loin de m'objecter a ce"e 
collaboration. Je ia recherche 
.l'aurai* au contraire et pour 
•les raisons bien évidentes te# 
<) ie I hon. Juge a bien com- 
pritt- toate-Â ’.es objection# au 
monde, .si i'exercice de ma 
proie»*ion devait être condi-
• lounge par î ordonnance me­
dicale

<'« du moins officielle ni eut 
et ouvertement en dit long 
mit l'oppretsalon qu’oiu e eubir. 
de i„ part de leur organisation 
officielle, de* médecins qui 
recherchent d’abord le bien 
de leurs malades
L*k sonUanée »om de tuteur.

A la pape .«2 - premier p u 
lu pape ;î:t4 deuxième u 1 H u 
la page 335 i premier p . la 
commission revient sur cette 
nécessité d'un diagnostic stiflt- 
sant pour indiquer au ehiropra 
ticien le, c», qui relèvent de 
-a compétence.

Eltfili. aux papes :i4tl et 34». 
voici le dernier parajpaplie de- 
recommandations de 'a coin 
mission d'enquête, "(et exerci­
ce devrait être contrôle et re 
glementé. et. comme d'autres 
pays ou ce problème a été étu­
dié. nous ne voyons pas d'au­
tre espèce de contrôle qu'un 
cuntrôle legislatif, lequel ne 
doit pas être une simple mesu­
re prohibitive, ce qui invite ge 
néralement u la clandestinité et 
crée souvent une situation plus 
grève que celle que l'on veut 
corriger." note .i1
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DES IDÉES! DES EVENEMENTsTeï DES HOMMES

La désintégration de l'OTAN
. par Andre FONTAINE

Rien il e.sl périssable
que les alliances. Kn 1937. 
U Bulgarie et la Yuugoslavie 
se jurèrent par traité une aini- 
tié éternelle. Moins de quatre 
ans plus tard, elles se faisaient 
la guerre. C'est la un cas 
extrême, mais on compte soi 
les doigts, dans l'histoire du 
monde, les coalitions qui sont 
parvenues au terme que leur 
avaient fixe leurs signataires 
Conclu pour vingt ans en 1949 
et toujours en vigueur, le 
paete atlantique présente done 
un cas d'assez belle longévité, 
surtout maintenant que le gé 
néral de Gaulle vient de faire 
savoir qu'il entendait v main 
tenir la France au delà de 
19(19. I.a crise actuelle est 
néanmoins la preuve que nos 
partenaires ont été bien avisés, 
ii l'époque, de repousser la 
suggestion de Robert Schu­
man qui voulait lui assigner 
une durée de cinquante ans; 
durée qui, entre parentheses 
est celle des accords de Paris, 
ce qui tendrait a prouver qu'on 
envisageait en 1954 poui 
l'union de l'Kurope Occidents 
le avec l'Angleterre un 
avenir plus long et plus sûr 
que cinq années plus tôt pour 
la communauté atlantique

La fin d'une alliance peut 
être due à *on succès aussi bien 
qu'à son échec Dans le second 
cas. elle prend l'aspect d’un 
effondrement brutal, Il Ils! ru 
ment s'avouant, a l’heure de 
vérité, impuissant à réaliser 
l'objectif offensif ou défensif 
en fonction duquel il avait été 
conçu Dans le premier cas. 
au contraire, ie dépérissement

en moins aux associes C'est 
ce qui - i-u |i..-Ne en 1945 
aussitôt le Reich et le Japon 
par terre Chacon se remet a 
donner la priorité a ses mte 
rets propres et doit bientôt 
constater Ico contradiction

Pas d alliance d'eqau* 
sans Europe unie

ie

l'Est
mins
et «.

\ > raque

l'est toute l'histoire de la 
féodalité On supportait, on 
souhaitait même la tutelle du 
seigneur quand il apportait la 
sécurité; on cherche à s'en 
affranchir lorsque, le brigan 
dage ayant disparu, il prétend 
conserver les privilèges alla 
ehrs a une fonction devenue 
sans objet

Létal présent de l'alliance 
atlantique illustre cette règle 
La crainte d'une agression so 
viétique a maintenant à peu 
lires disparu à l'Ouest, ou l'on 
formule un peu partout a ce 
sujet un diagnostic qui ne dit 
fère guère de celui du général 
de Gaulle. Mais 1 alliance est 
une organisation politique au 
tant que militaire, dont les 
avantagés, pour la plupart de 
ses membres, vont au-delà de 
la simple sécurité physique.

l'renons l'Allemagne et le- 
Etats-Unis. Ils sont loin de se 
faire la confiance qu'on pour 
rait attendre de deux partenai 
res aussi ctroitement associes; 
mais c'est précisément la train 
te d'etre abandonne, l'une par 
le seul garant plausible de 
Berlin-Ouest, l'autre par le 
meilleur de ses contribuables 
qui les pousse a laire assaut 
d'égards Quant a la Grande- 
Bretagne, elle > est habituée a 
voir dans sa fille américaine 
l'heritière naturelle de respon­
sabilités historiques qu elle en 
tend dans toute la mesure du 
possible partager avec elle II 
faudrait que s’opère chez ses 
dirigeants un veritable retour 
nement psychologique pour 
qu'ils en viennent a croire 
comme de Gaulle, que le meil 
leur moyen de peser sur h-s 
décisions des Etats-l ms est 
de se placer en dehors do xys 
tente qu'ils dominent de toute 
leur puissance

l ette nouvelle tnpliee; Ame 
nque. Angleterre Allemagne 
constitue la plus formidable 
alliance de ions les temps \ 
l’abri fie sa barrière les pass 
(dus petits ne risquent pas 
grand cho-c Le gouvernement

il€ pfUt

ion pour

ri? inquiétude 
jppnmer une 
iis>on d'écortom

tirer <es officiers et ses > 
d.its d une or^anivation dont 
ne voit pas trè* bien d ailU*! 
en quoi elle a jusqu a preM 
eiitm* se* mouvementfi Pot 
quoi payer un»* prime d’a»- 
rance lorsque I on ne se

Ja H» agirait

du Hhîi

Jeunes gens . . . Jeunes filles . . .
qui rêvez d une carrière dans les A Ff MRÉs‘ 
qui voulez devenir GUMPTABLE.S
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Le flanc sud

Pour les plus petits dr I al 
1 lance il leur est impossible 
de songer a organiser leur de 
fense tout seuls, et ils n’ont 
pas d’intérêts qui soient <1 

distincts de ceux des Grands 
qu’ils ne puissent venir a bout 
du contentieux par la voie des 
négociations (“est seulement 
sur son flanc sud que l’OTAN 
comporte des adhérents pour 
qui le négatif risque de l’em 
porter sur le positif le Foi 
lu gai, entêté dans l'anachro 
ni.sme colonial, la Grèce et la 
Turquie, dont Chypre occupe 
tout l'horizon. T'est de ce eut» 
là, si la désintégration amor 
cet* par la France doit se pour 
suivre, qu’il faut regarder.

Dans le camp d’en face a us 
si la désintégration a eommen 
ce par le Sud: la'Yougoslavie, 
qui avant la crise de 1948 était 
liée au monde soviétique par 
toute une série de traités bi 
latéraux, n’a jamais songe, 
maigre le rétablissement de ses 
liens d’amitié avec I L.R.S.S 
a adhérer au paete de Varsovie 
L'Albanie n'a jamais quitte 
officiellement ce pacte mais 
ne participe plus a ses activi 
tes, La Roumanie, toujours 
membre, passe pour avoir fait 
savoir aux KtatsT’nis. lors de 
lu crise de Cuba de 1962 qu'en 
cas de conflit armé elle 
tiendrait a l’écart.

Os trois pays comptent 
moms pour la strategie gem 
raie de 1T R.S S. que la Polo­
gne. la Tchécoslovaquie, la 
Hongrie et 1 Allemagne de 
i F.st Or. de ce cote la. on 
n enregistre pas le moindre

i)«- mené que les quatorze 
alliés de ta Fiance au sein de 
l'OTAN ont nagi a son dé­
part en réaffirmant leur volon­
té de demeurer au sein d un
système intégré . M. Brejnev
prerunt le conî repiet1 deA va
«iUè* perspectif ouverte* ck

diplomatique 
Jour a Paru

gne dans son rapipu1*1
tu \M Ile contre* Sa nevesti

enforcer le pwcie ( 1 ne
manque pas d argument.»
retrait de la France va iîaire
de ! Mletuagoe ie principeil ai
lié (les Etat*-Unis en Em
( >r cet allie «’accepte pa
*tatu q uo territorial et niIK*U
sure; il importe donc de c« >nj©mrie none oe const 

defenses organisée 
et noft point de le

Dans U mesure ou a cause 
de la Franc»* on hésitait a 

devant certains pas. 
notamment devant le partage 
de* responsabilité* nucléaires.

que le geste du gênerai, loin 
d entraîner la dècomposilioa 
des alliances, aboutisse a une 
certaine reprise en main, e* 
que l'intégration- réalité a 
: Km. .nais a «‘Ouest snopîe 
mot, puisque de Sue/ a Chy­
pre en passant par l'Algérie 
elle n'a jamais empêché un 
pays membre de disposer de 
*c> 1 oreos a son grc. sorte en

un dira qui! y a la 
c’est une autre

te qui Funil a ! l'.R S s . essen 
tieliement dirigé contre le Ja

s'est jamais applique
à FEiirope, alors que le pa en*
atlantique ne concerne qi,e>
l'Europe et l'Amérique du
Nord Dé toute façon la rupt Vl-
rp. jamai*« d’ailleurs tout à lad
consommée, du Iront Moscou 
Pékin ne peut en aucune ma 
mere être rattachée aux initia 
lives de !a politique française 
KHe exprime essentiellement 
la contradiction entre une puis 
sanec satisfaite, unanimement 
reconnue comme un des deux 
Super-Grands, protegee contre 
toute mauvaise surprise par un 
fantastique arsenal nucléaire, 
et m vieil empire humilie t» 
nu à l’écart »le la commun**u e 
internationale et. pour ces rai­
sons. pétri d’orgueil et d’ambi­
tion. qui considère comme sim 
pie trahison le fait que le pre 
mier Ktat socialiste du monde 
hésite a en découdre pour lui

Un correctif de taille

A cette constatation sur le 
renforcement possible des deux 
grandes alliances européennes 
il faut cependant ajouter un 
correctif. <4 de taille, c’est que 
les coalitions ne dépendent pas 
seulement de la volonté de* 
gouvernements mais de l’adhé 
•'ion des peuples Or. de part et 
d’autre du rideau de fer, la 
mentalité de bloc, d’alliance 
est en train de disparaître. Si 
le général de Gaulle peut se 
permettre de retirer la France 
de FO T A N\. ce n'est pas par 
ce qu'il y est poussé par la 
pression populaire: ie parti 
communiste lois de la récente 
campagne électorale venait 
pour la première fois de pre 
ciser qu’il ne faisait de la 
rupture avec l’organisation at 
lantique la condition du soutien 
qu’il.apporterait a un candidat, 
T est parce que l’opinion, dans 
sa grande ma jorité, ou s'en dé­
sintéresse. ou n’y voit pas d’in­
convenient, ou même y voit un 
avantage: celui de ne pas ris­
quer de voir le pays entraîné 
dans d'éventuelles complica­
tions asiatiques.

Les dirigeants américains se 
feraient beaucoup d illusion* 
s’ils croyaient que cet état d es­
prit est confine a notre pay* 
Allemands. Italiens. Espagnols. 
Scandinaves. Belge*. Britanni­
ques. Hollandais. Suisses. Au­
trichiens. toute la s<x*iété euro 
péenne. après des décennies de 
craintes quotidiennes, s'est ha 
bituce a tenir la paix pour une 
donnée solide et a profiter «le 
l’existence sans éprouver pour 
ce qui se passe en Extrême- 
Orient ou au noie!! des Tarai-

L AVENIR DE L'ANGLETERRE EST EN EUROPE

Londres doit accepter le 
traité de Rome tel quel

par Edward HEATH
chef du parti conservateur britannique

La Grande Bretagne, la Com­
munauté européenne, les Etats- 
Unis, le Commonwealth — en 
fait le monde tout entier, — 
sont en plein changement, a la 
fois sur le plan interne et dans 
leurs rapports entre eux. Aussi 
la position de la Grande-Breta­
gne ne peut-elle être rendue 
par une photo fixant l'espace 
d'un moment. Il faut un film 
couvrant un* période de plu­
sieurs années.

Malgré F existence de beau­
coup d’inconnues dans ce mon­
de en transformation, la Gran­
de-Bretagne est parvenue à un 
point d’où elle peut procéder a 
certains choix délibérés. Ce que. 
quant a moi. j’a per vois très 
clairement dans cette situation, 
c'est que l’avenir de la Gran­
de-Bretagne s’inscrit à Tinte 
rieur de l’Europe Certes, les 
affaires d’une nation forment 
un ensemble trop complexe 
pour que l’on prétende !e> gé­
rer en s’appuyant sur une for­
mule unique. Mais j’ai la con 
viction que. dorénavant, pour 
prendre toute décision en ma­
tière intérieure ou mternatio 
pale. le gouvernement britan 
nique, quel qu'il soit, doit gar­
der présent a l’esprit ce prin 
ope fondamental

La voie qui conduira a Fin 
elusion de la Grande-Bretagne 
dans l'Kurope ne dépend pas 
seulement de nous En fait 
beaucoup d’autres pays euro 
péens ont a en décider Mais 
malgré tout, je veux dire clai­
rement quelle route je souhai­
terais suivre. Je croîs qu elle 
aboutirait aux meilleurs résul­
tats. pour la Grande-Bretagne, 
pour l'Europe considérée com 
me un tout et pour le Commoiv 
wealth

Mon premier pa* 'or cette 
* oie *erait ! entree de la Gran 
de-Bretagne. ie plus tôt poss 
h> dans la Communauté eco 
nonuque européenne sur la ba 
ve de l’acceptation du traite de 
Rome tel qu'il est C’est a la 

que les conservateur* 
«ioiiti<*nnent depiii* I9WI File 
n u pas varié Je vjuh.nierai* 
aussi que. u.i moment ou lu 
Grande Ri elat(ne se (oindrait u 
lu C.E.E , ou a peu près au 
même moment, tout pays euro 
peen qui tait siens les idéaux 
de la Communauté puisse y 
adhérer ou s'v associer étroi 
temem

■le -ne rend, ben compte 
qu'il faudra un criait- temps 
as ant que ce premier pas puis 
se être iaii. Mais la Grande- 
Bretagne et les autres mem­
bre:- éventuels pement se pre­
parer a entrer dan* la Commu­
nauté Nous des on* orienter îe*. 
développements de nos propres 
politiques en fonction de celles 
de la Communauté chaque fois 
que Foecasio-i s'en nrt-sente

jours trappe par ie sage équi­
libré qu'il maintient en établis 
saut des objectifs tangible-. 
clairement definis, a atteindre 
dans un temps donne, et des 
objectifs de principe à plus loin­
taine échéance L'homme doit 
toujours avoir ainsi a la foi* la 

isioti de realisations a court 
terme, mais concrètes, et une 
ligne d'horizon où il peut elc 
n i son regard Nous voudrions 
qu'en UttiS. ou an peu plus tard 

soit possible aux membres de 
la Communauté — quels qu'ils 
soient alors .|p dire ' Nou*

lies autre chose qu'un intérêt 
de spectateur "Fin a1! right, 
•lack!" — Ça va 1res bien pour 
moi. — Cette formule populaire 
anglaise exprime un sentiment 
1res répandu de satisfaction a 
se voir si tranquille alors que 
d uutres n'ont pas encore réussi 
a s extraire de l'univers de la 
guerre ou de la faim La partie 
de l'opinion qui est touchée par 
la fascination des idéologies — 
de droite comme de gauche - 
ne cesse de se réduire au fur 
et a mesure qu elles étalent 
leurs échecs et reconnaissent 
leurs I.mtes. La déstalinisation, 
la décolonisation, le concile, ont 
eu a cet egard des effets qu'on 
n a pas fini de mesurer II est 
impossible d'insuflor l'esprit de 
croisade a une société qui s'in­
terroge sur les valeurs établies, 
surtout lorsque la société rivale 
subil au meme moment une 
transformation similaire. Or. 
quiconque a un peu voyage a 
l'Kst ou même simplement vu 
un film tchécoslovaque se rend 
compte a quel point nos propres 
viru- ont déjà contaminé les 
peuples d'au-delà du rideau de 
fer

Si la Convergence des deux 
univers se produisait unique­
ment autour du laisser-aller et 
du culte de pauvres idoles, ou 
pourrait s'en inquiéter, quilt- 
a se consoler en se disant qu'il 
n'y a pas de matérialisme qui 
ne finisse par se lasser de lui 
même Mais une autre conver 
gence n'est pas moins mani 
feste: celle des hommes qui, 
a l'Est et a l'Ouest, se sont 
engagés avec la même compo 
tonce et le meme dévouement 
dans les grandes entreprises 
de la recherche et du develop 
peinent. Pour ceux la aussi 
l'affrontement qui a failli hier 
nou* fairç entrégorger est en 
train de perdre toute sigoifi- 
cation Aussi, n'est-ce sans dou 
te pas être exagérément opti 
miste que de noire que tnt ni 
tard les murs d<" pierre et de 
barbelés qui le symbolisent fi 
Diront par disparaître eux ans

(Le Monde)
A

avons acheva de poser les ton 
dations que nous avions prevues 
dans notre traité; maintenant 
nous allons commencer a cons 
truire un édifice plus haut.",le 
parle naturellement d'une épo 
que ou la Grande-Bretagne se 
ra membre de la Communauté, 
d une époque où la position bri­
tannique a l'égard de la Com­
munauté européenne ne sera 
pas différente, par nature, de 
la position a l’égard de la Com­
munauté de la France . de l'Al­
lemagne ou de tout autre Etat

L'unité politique de l'Europe 
grandira a son heure et d'une 
manière qui lui sera propre 
J'ai insisté la-dessus. Mais dans 
certains domaines cette crois 
sauce est appelée a se produire 
plus rapidement que dans d'au­
tres par exemple, FO.T A A 
arrive au temps de ses vingt 
première- année.-' dans des cir 
constances toutes différentes de 
celles dans lesquelles elle avait 
été constituée Nous autres, en 
Grande-Bretagne, nous pout 
rions avoir souhaite que les de 
vision- qu'a récemment prise- 
la France quani a -on avenir 
a Pinterieur de FO.T \ Y e.i- 
sent été discutées avec ses al 
lies avant d'être arrêtées. Mais 
si la France désire maintenant 
sas-ocier avec ses alliés pour 
tenter de définir un cadre mu­
tuellement acceptable pour la 
défense de l'Europe a partir de 
197(i. a l'intérieur de l'alliance 
occidentale, -on initiative poui 
rait se révéler finalement plu- 
salutaire que néfaste en ce sens 
qu'elle aura crftnient mis en 
lumière la nécessité d'un chan­
gement

Le Commonwealth britanni­
que e-* lui-mème en train de 
bouger lout comme le reste du 
monde La signification qu'il 
revêtira dans 1 avenir pour la 
Grande-Bretagne et pour tou!
> monde est loin d apparaître 
clairement A certains signes 
U semble que certaines des for- 
ces qui pendant les vingt der­
nières années ont poussé a !>- 
Gaiement du Commonwealth 
-oient en train de perdre leur 
elan Plusieurs des nouveaux 
membre* du Commonwealth en 
' iennent a réaliser les avanta 
ge« de relations amicale* a Sa ; 
foi- entre eux et avec la civili­
sation européenne, qm pour la j 
plupart même «t certain*
Font momentanément oublié — 
est aussi la base de leur pro- | 
pre civilisation S'il en est am- 
si lout ira pour Se mieux Ma'* 
une chose est claire Aussi 
longtemps que le Commonwealth 
existera, la Grande-Bretagne 
-era en mesure de contribuer 
bien plus largement a «on de- 
velo»i>ement et a son bien-être 
si elle est meme renforcée par 
sa participation a une Europe 
unie au Heu de se débattre tou- ' 
te seule pour maintenir le* ap- 
»*<i» v r»v **s • i«*o: > yiiè :»** temps 
sont révolus

La position de la Grande- 
Bretagne visa-vis du reste du 
monde devrait être aujourd'hui 
celle d'un pays prêt a faire 
d'importants pas en avant J ai 
indiqué dans quelle direction .ie 
Pense que ces pas doivent être 
tail- vers ’.'Europe, Cela peut 
- effectuer -ans dommage- pour 
notre identib nationale. *
place, a l’intérieur de l'Europe, 
pour beaucoup de variantes de 
la civilisation européenne, et 
c'est -ans fin qu elles peuvent 
se croiser et - enrichir mutuel­
lement Ln Anglais ne sera pas 
moins anglais parce qu'il ac­
ceptera d'etre en meme temp* 
un Européen Fl; il sera plus 
maitre de son destin *’il en 
abandonne une partie a un# 
Communauté, au lieu de se te­
nir a l’écart d'un continent 
dont par a géographie, par 
l'histoire et par la civilisation, 
il est partie intégrante

— LE MONDEt ;
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rant. a l’Auto-Kcole Modèle. 9420 
est rue Sherbrooke. Montreal.

Pour renseiynemenft :
352 8210

ASSURANCE
AUTOMOBILE

L. M. DESILETS
Montreal 861 S39S 
St Hilaire 467 S636

TAS
NOUS REPONDONS 

a VOTRE TELEPHONE
d AFFAIRES ou de DOMICILE

TtUSHOM* AMSWMINC SHVICf 
liant T»

UNiversity 6-6921

Une campagne de rectification est en 
cours chez les intellectuels chinois

par Jean VINCENT,
correspondant de l'Agence France-Presse a Pekin

PEKIN Cue campwgne dr 
"rectification'' est actuellement 
en cours cher les intellectuel- 
et plus particulièrement chez 
les universitaire- chinois, an 
nonce le "Quotidien du Peu 
pie" dans un compte rendu de 
la conférence des cadres des 
ecole* supérieures. Cette con 
ferencc s'est réunie récemment 
a T.sinan, dans le Chantonna

Plusieurs groupes et certai 
nés personnalités se -ont fail 
remarquer "a l'avant-garde de 
la rétorme idéologique", oh-ei 
ve le journal, qui ajoute • Vfais 
renseignement supérieur reste 
encore sur ce plan dans un elat 
relativement arriéré '

Beaucoup de personne- 
poursuit le journal du parti 
communiste chinois, ne savent 
toujours pas établir convena 
blcment un rapport entre la 
politique et le travail profes­
sionnel, ou bien, elles accor 
dent verbalement "la primauté 
à la politique" ainsi que le de 
mande chaque jour la pre-- - 
chinoise, tout en donnant en 
nratique la première place a 
leur activité professionnelle.

Selon Fauteur de I article 
le phénomène e.-t ri'autam pin- 
inquiétant que l'enseignement 
supérieur est une fourmilière 
d'intellectuels qui très souvent 
ne se sont pas debarrassés de 
l'héritage culturel "reçu de- 
feodaux et des capitalistes .

Des aristocrates

Indiquant qu'il faut von 
dans cet état de t'hu-e- un 
problème inhérent a la lutte 
de* classe-, en même ternp-

qu un reflet de la "contradic 
lion la plus frappante qui exi­
le dans les écoles superieure- 
le "Quotidien du Peuple" lan 
ce cet avertissement En ne 
gligeant la politique, l'en-ei 
gnement superieui risquerait 
de former des aristocrate- sp; 
rituel- et de jeter les base- 
d'un éventuel révisionnisme '

Vpre- avoir conclu qu'il im 
portait dans les insvituts d'en 
-eignemenl * u p e rieur "de 
transformer le mu i v e m e n t 
Dour 1 étude de- oeuvres de 
Mao TséToung en une largt 
campagne de rectification", la 
conférence de Tsinan a donne 
cinq consignes aux ense, 
gnants

1 définir correctement le

'apport enlie la politique et 
le travail professionnel.

pa- de distinction ente# 
le travail intellectuel et le tra 
vail manuel:

J entre la théorie et la 
pratique il faut faire primer 
la pratique;

4 poursuivre la lutte dia­
lectique des contradictions tout 
■■il luttant contre Fidealisme 
et la métaphysique:

5 en ce qui concerne le* 
rapports entre la collectivité 
et l'individu, entre le- bien* 
publies et le- biens onvés, il 
faut donner la priorité au peu­
ple chinois et au peuple du 
monde entier: l'enseignement 
doit servir la cause de la révo­
lution

la vie syndicale
Armateurs-débardeurs 

tribunal d arbitrage
Convention signee a la 
Cartier Refined Sugars

OTTAWA LM tribunal 
d'arbitrage fédéral a été nom 
mé pour régler le différend 
qui oppose la federation de* 
armateurs du Canada et Las 
sudation internationale de* 
débardeurs tCTC) section de 
Montreal. Trois Riviere* et 
Québec, a annonce hier le mi 
nistre du Travail M .1 R \? 
cholson

Les deux parties devront se 
nommer des représentants qui 
devront a leur tour se choisir 
un président qui sera aceep 
table a tous. Les salaires sont 
la principale source de ce 
litige

> , .

L Union internationale des 
travailleurs en boulangerie et 
en confiserie d'Amérique 
tPTQ) et la Cartier Refined 
Sugars • ferment de signer une 
convention collective d une du­
ree de deux ans qui s appli­
quera à 90 employe* La con­
vention accorde une augmen­
tation generale de salaires rie 
20 cents l'heure a compter du 
12 avril 196b. de 3 cent* a 
compter du 12 octobre et de 
20 cents a compter du 12 avril 
19t>7. Elle accorde une journée 
de travail de huit heure»; et 
une semaine de 40 heurei ga­
ranties; u 
additionne i 
du travail

conge statutaire 
une interdiction 
tirfait, etc.

UNIVERSITE DE MONTREAL
INSCRIPTIONS 

POUR L ANNEE ACADEMIQUE 1966-67
Tous es nouveau* etudiants qui descent - in-c e dans une «acutt# 

ou ecole constituante de I Université doivent présenter ieur demande 
d admission

AVANT LES DATES LIMITES SUIVANTES
1er mai 1966 — D * medec ne sc■«•••;#• .cHiru'ÿie tenta e pha'mace.

nursing architecture hygiène education phvsiqu# , 
d>etet.que ef nut- > on psycholog e

1#r juillet — Philosophie ettres scence* sociales b.: t h P ' S’.rr. t
technologie médicale réadaptât on

1er »out Musique sciences te -g-euses K\g r- e » • e - -
...e et adnvn srrat n • : tah*-e « e: e* ne : en

lion
On obbent e? bulletins de demande a admiss- n a ompagnes de* feu et* 
a instructions en s ad-essant au -ecreta re de t. faculté ou de ; ecole con­
cernée Case postale 6128 Montreal 3.
HTmilT'l ...■Il.......  ■■■■....■—f......................

Une autre 
adepte de

GAGNE

Mlle Annie Santtrr#. 11483 est. rue Ontario. Pointe aux-Trembles, P Q. 
reçoit de M. Jean-Y.es Beaudin. représentant de Peter Jackson, le prix
Peter Jackson de $1.000 en argent. Des certificats de $1,000 sont insères 
dans des paquets de cigarettes Peter Jackson Achete?-en aujourd'hui.
Vous aussi vous peuver gagner $1.000. «

pour plaire à ceux qui ont du flair! Peter Jackson
KING SIZE

i
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M. Ludger Simard 
est décédé hier

SOREL. — M. A 1.miser Si­
mard. president de Marine In­
dustries Ltd. de Sorel. est de 
cède tôt hier matin a son do­
micile. a î'âpe de 72 ans.

Avec ses lié res Joseph. 
Edouard et Arsène, tous décé­
dés, M Simard axait contri­
bué à donner à la région de 
Sorel un essor economique et 
industriel de grande impur 
tance.

Il était administrateur de 
plusieurs entreprises, notant 
ment de Reynolds Aluminum 
Company of Canada, d Air Li­
quide Canada Limitée et de la 
' > v generale de finance 
mont 11 était membre de I Or­
dre de l'Empire britannique et 
de l'Ordre du mérité mariti­
me d1' Erance. 11 détenait aus­
si un doctorat honoris causa 
en sciences de l'université La

ouire son epou e. nee ; la- 
t Ai:encan, le défunt laisse 

t -n • le det't' s fi'> et leurs 
cjKju-es c* Mmes Ro­
land r.od-ae Clair. Gilles, 
'’an se? Simard : son fils 
y cp-, f gendres
V”L e‘ Miri'-s lean-Maurice 
Br»*on. lean Tl: c ne. Edouard 
T’apin. Mau-ire Chas y Michel

Les professeurs n'ont eu aucune 
rencontre avec des ministres

Un porte-parole du Syndicat des professeurs de 
( Etat du Québec a affirme hier au DEVOIR qu’il n'y a 
eu aucune renconfre officieuse entre des dirigeants du 
SPEQ et un ou des ministres du cabinet Lesage au cours 
de la fin de semaine. On s'attendait généralement que 
le ministre Rene Lévesque ait un entretien avec les diri­
geants syndicaux au cours du week-end.

Ce porle-parole a également-------------------------------------------------
déclaré que les 2.700 profes­
seurs à l’emploi du gouverne­
ment ne retourneront pas en 
classe ce matin et qu'ils 
continueront la grève qu’ils 
ont entreprise mardi dernier.
Cet arrêt de travail touche 
environ 30.000 élèves.

En conséquence, les négo­
ciateurs syndicaux ne se ren­
dront probablement pas à la 
séance de négociation à la­
quelle le premier ministre 
intérimaire. M. Alcide Courcy, 
les a conviés pour cet après- 
midi à Montreal. Le gouver­
nement ayant posé comme 
condition que le retour en 
classe se fasse ce matin, les 
négociateurs du gouvernement 
ne se rendront probablement 
pas a cette séance de négocia­
tion, a précisé le porte-parole

Il a ajouté que les négocia­
teurs syndicaux refuseront de 
participer à une séance de 
négociations aussi longtemps 
que le gouvernement main 
tiendra la condition qu'il a 
imposée vendredi, à savoir 
que les professeurs reprennent 
le travail axant que les négo­
ciations reprennent.

Ce même oorte-parole a dé­
clare que seulement deux des 
12 membres de l'executif du 
SPEQ ont reçu une sommation 
les obligeant â comparaître de- 
xant la Cour supérieure a 
lUb. ce matin a Quebec 11 
s'agit de deux des trois mem­
bres de l'executif qui resident 
à Quebec: l'un d'eux, d'ail 
leurs, n'est pas en grève, par 
ce qu'il enseigne â l'Ecole des

eaux-arts de Quebec et que 
•s professeurs de cette école 
o sont pas en grève 
On s'atiend que les 10 au- 
es membres de l'executif et

flei

Rùdio-Cânada
iSu-te de la première p

nique membre de NABE 
vue du renouvellement 
convention collective df 
vail. sont pénibles et il 
pas interdit de penser qt

promettre l'avenir de la 
té. pourraient découle 
conflit si la direction 
personnel des affaires 
que* ne trouvent pas rapide­
ment un terrain d entente

Même si l'attention du pu­
blic sur les tiraillements à 
l'intérieur de la société a été 
eveiliee pour la premiere fois 
par l'annonce du congédie­
ment de MM Lapierre et 
*.Vat on. la crise couvait depuis 
plusieurs mois.

M Walker est a la source 
des difficultés Depuis février, 
il a pris sur lui de congédier 
successivement MM Southam. 
Lapierre et Watson sans con­
sulter les réalisateurs qui les 
embauchaient et il a indique 
qu'il entendait faire un mér.a. 
ze encore plus grand dans le 
personnel de remission "This 
Hour Has Seven Days’'. Les 
dirigeants des affaires publi­
ques considèrent qu'ils ne 
peuvent tolérer plus long­
temps I mtervention directe de 
la haute direction dans la 
préparation et dans le contenu 
de leurs émissions.

Ces événements surviennent

les de u\ employes permanent.*l K' du S! ..Q reçoivent leur soin-
n aujourd hui

: Ve- idredi. les prrifesseu-'s vieh . le c des beaux airt> rie Mont-
real cmt quitté leu rs .ailes de

le ne cours et ont imité leurs colle-
mais gués des écoles de1 l'enseigne-

- des ment spécialisé, deî> écoles nor-
ienne maies

turc.
et des ecoles d agricui

tenu de leurs émissions consa-
crées aux affaire*; publiques.

fZfjfi i Le p<?rsonnei des affaires pu-
bliqui du réseau anglais a la
ferme■ conviction qu’en a^is-

de la sant <le la sorte et en affaiblis-
? tra- sant constamment ce secteur

n est de la programmation. 1a direc-
i elles tion de Radio-Car;ada est en
: 1 e\è. train fle ruiner 1a radiodiffu-
s tre« sion Etat

se perd en conjectures
SOC1P- PS motifs qui inspirent lar du directson de a socîetp er. en
p' le part hîulier» M W aîker njrip

r .e grans responsa 
ble de ces difficultés. On ne 
trouve g.:ere d'autre explica­
tion que e désir de M Walker 
d affirmer son autorité et de 
renforcer ainsi ses chances de 
succéder au colonel W E. 
Brig?- dont ie mandat a la 
vice-p-esidence est sur le point 
de se terminer

C’est la semaine 
des Chambres de 

commerce du pays
Le premie- ministre du Ca­

nada. M. Lester Pearson, a offi­
ciellement proclamé hier la 
Semaine des Chambres de com­
merce en presence des repré­
sentants de la Chambre de 
commerce du Canada Cette 
semaine a lieu du 17 au 23 
avril sous le thème "Bâtir une 
meilleure collectivité".

Professeurs
(Suite de la première paye)

Après avoir rappelé que son 
gouvernement était disposé a 
négocier avec le SPEQ, il a 
cependant ajouté : ”11 ne sau­
rait être question de négocia­
tion avec les dirigeants du 
SPEQ tant qu'ib ne seront pas 
rentres dans la légalité."

Quatorze requêtes

La Cour supérieure sera in­
cessamment saisie de 14 requê­
tes présentées par le départe- 
ment du procureur général et 
dans lesquelles celui-ci réclame 
que des peines d’emprisonne­
ment soient imposées aux diri­
geants du syndicat des profes­
seurs de l’Etat du Québec de 
même qu'une amende au syn­
dicat lui-même.

Quatorze requêtes pour "rè­
gle nisi" ont en effet été dépo­
sées samedi matin en Cour su­
périeure

On v allègue principalement 
que les intimés ont refuse d'o- 
beii à une injonction intérimai­
re qui fut émise par la Cour 
supérieure mercredi dernier et 
qu’ils y ont convenu sciem­
ment

On allègue aussi qu'on encou­
rage et incite les professeurs a 
refuser de reprendre leur tra-

Le juge qui prendra connais­
sance des requête^ sera appelé 
a décider si les procedures pri­
ses par le gouvernement sont 
justifiées dans les circonstan-

S :: trouve qu'elles le sont, il 
pourra alors sommer les inti­
mes de se présenter en Cour 
pour defendre leur point de vue

11 doit ensuite decider s'il y 
a infraction ou désobéissance a 
Lordonnance de la Cour supé­
rieure et. le cas échéant, peut 
sévir contre ceux qui sont l'ob­
jet de poursuites et qui sont 
passibles d'amendes, dont le 
maximum est fixé a S2.000 par 
jour. A défaut, sont prévues 
des peines d'emprisonnement 
de 60 jours pour chaque jour­
née d'illégalité.

Un conseil
fSuite de la page 3)

itération massive de quartiers 
complets en taudis, mouvement 
qui, dans d*autres grandes vil­
les. milite contre '’integration 
sociale

Selon M Hfi’ gfrursf il e«t 
extrêmement importa ni dans 
une grande ville, de mêler les 
pauvres aux riches, ies spécia­
listes et les manoeuvres Ail­
leurs. on observe que les ri­
ches fuient en périphérie, ’.ai*- 
sam des masses de pauvres aj 
centre-ville D’après le confé­
rencier. ce modèle s’est imprè­
gne moins profondément s 
Montrés:

Mais Montréal ne demeure 
pa.s sans tache Loin de la Et 
ie quadrilatère en particulier 
forme par les rues Mont-Royal, 
Saint-Hubert, Craig et l'niver- 
site est ! un des plus délabrés, 
au dire de ceux oui vont enga­
ges dans amelioration de ce 
secteur. C'est la qu'on y ren­
contre par exemple le degré de 
crüTunaine le plus elexé a 
Montreal, les problèmes fami- 
baux les plus nombreux, etc

Des discussions comme celles 
de Sainte-^deie en fin de se­
maine. aident chacun des arti­
sans de ce programme a mieux 
saisir les perspectives dans les­
quelles les problèmes se posent.

Règlement dans le bâtiment?
(Suite de la première page)

vacances et congés en octobre, au lieu de janvier 67; protec­
tion de l'ancienneté des délégués syndicaux sur les chantiers; 
semaine de 5 jours pour les plâtriers, a moins d'un permis 
de 24 heures avant un congédiement: reclassification des po­
seurs de bois franc; paiement des frais de transport et de 
séjour et rémunération pour le temps du voyage pour les 
ouvriers appelés â travailler à l’extérieur du territoire du 
décret; rémunération double pour le travail du samedi à comp­
ter du 1er octobre 1967 (plutôt que le 1er octobre 1968).

Le président de la CSN, M Marcel Pepin, a déclaré qu'au 
bout *'de cette lutte qui a été très dure, qui a fait que nous 
avons etc cruellement divises entre travailleurs, nous avons 
abouti à un contrat... qui vous donne non seulement de meilleurs 
salaires, mais la chance d’être un peu plus heureux au travail, 
de mettre fin à une situation ou d'autres décident de tout ce 
qui vous concerne sans que vous ayez un mot a dire . . Désor 
mais, c'est votre responsabilité, la responsabilité des délégués 
de chantiers, de faire en sorte que ce contrat ne soit pas un 
chiffon. A vous de l'appliquer, à vous de vivre votre syndicalis­
me. C'est grâce a vous, à votre unité à vos muscles, â votre di­
gnité, que nous avons pu tant obtenir en si peu de temps. Sa­
chez que vous ne trouverez jamais à la CSN des gens qui vont 
démobiliser les travailleurs. Ce qui compte a la CSN, c’est que 
les hommes ne soient pas rien que des robots, des machines â 
faire de l’argent, mais puissent vivre comme des hommes dans 
leur travail. C’est un objectif qui demande de dures luttes dans 
une société où tout a été bâti contre vous, tout a été fait pour 
accumuler des profits. Ce qui a manque dans la construction, 
c’est l’unité des travailleurs. Continuez donc l’éducation syndi­
cale. continuez vos rencontres de quartier Ce contrat, c’est un 
pied dans l’étrier; ce n’est qu’une étape ”

Rappelons que lundi dernier le front commun KTQ-CSN 
recommandait l'acceptation du règlement mis au point par les 
trois parties au cours de la fin de semaine pascale Ce règlement 
a toutefois été rejete par les cotisants de la CSN. tandis que 
les cotisants des diverses unions internationales de metier, â 
une exception près, l’acceptaient dans une série d'assemblées 
générales tenues au cours de la semaine

C'est dans ces conditions que les 10.000 syndiqués de la 
CSN. avec l'appui de la centrale, ont déclenche mercredi une 
grève qui a parlasse pendant quatre jours les chantiers de la 
métropole Les quelque 40,000 ouvriers qui ne sont pas membres 
de la CSN (20.000 environ adhèrent a des unions internatio­
nales :; les autres ne sont pas syndiqués) sc sont abstenus de 
travailler, soit parce qu'ils refusaient rie franchir les piquets, 
soit qu'ils craignaient des incidents, soit que certains entre­
preneurs ont fermé leurs chantiers.

Les dirigeants des unions internationales du bâtiment invi­
taient pendant ce temps leurs cotisants a poursuivre le travail 
tant que ne serait pas complete le cycle des assemblées syndi 
cales. Vendredi, ces dirigeants laissaient entendre qu'ils étaient 
disposes à signer seuls un contrat avec les employeurs, confor­
mement aux ententes conclues précédemment. Hier, le message 
suivant a ete diffuse sur les ondes des six postes radiophoniques 
de la métropole : "Tous les corps de metiers, attention Votre 
problème est régie Vos chefs syndicalistes de la FTQ ont pris 
leurs responsabilités Ils vont signer la convention collective 
que vous attendiez depuis longtemps vous accordant de meil­
leurs salaires oî la sécurité. Tous les chantiers sont ouverts, 
tous au travail dès lundi matin '' Ce message était diffuse par 
le Conseil des metiers de la construction de Montréal, groupant 
les unions internationales dans ce secteur

Au cours de la semaine, l'association patronale de la cons 
truction a declare que les axantagrs consentis aux syndicats 
étaient sans precedent et qu elle était disposée a signer l'accord 
négocié et accepte par les représentants des trois parties Les 
employeurs ont refuse de rouvrir les négociations avec la CSN, ! 
mais >e sont rendus hier a l'invitation du ministère du travail 

Vendredi soir, tout portait â croire que les employeurs si 
gneraient entente avec les unions internationales et que la 
CSN desrait poursuivre la grève seule Mais samedi, d'abord au 
cours d'une grève rencontre en fin d'apres-midi puis au cours 
d une seconde rencontre qui a duré plus de six heures et s'est 
terminée tard dans la nuit, les représentants des deux centrales 
se sont mis d'accord pour rouvrir ensemble les négociations 
avec les emploveurs. sur dix points Selon certains informateurs 
le president de la ETQ. M Louis Laberge. et le directeur pro­
vincial des unions internationales du batiment, M Roger Per- 1 
reault. ont joué un rôle vital auprès des dirigeants des diverses 
unions internationales de métier, en vue de convaincre ceux-ci 
de preserver ie front commun

Hier matin, les représentants des deux centrales ont entre 
pris de* pourparlers aux bureaux du ministère du travail et 
au milieu de î apres midi le sous ministre du travail M Donat 
Quimper. est intervenu dans es pourparlers

AVIS AU PUBLIC
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M. Lesage
(Suite de la première page)

Dans la vieille capitale, les 
conjonctures vont bon train vou­
lant que la Chambre soit dis­
soute au cours de la semaine et 
qu'un appel au peuple soit dé­
crété pour le 5 turn, ou au plus 
tard le 12 juin.

Les rumeurs s'appuient sur le 
fait que le climat semble "fa 
vocable" à un scrutin général. 
En effet, l'un des principaux 
conflits ouvriers qui ont éclaté 
au cours des dernieres semai­
nes, celui des ouvriers de la 
Manicouagan, s'est termine sa 
medi. Celui des professeurs de 
l'Eta* du Québec semble en 
voie de reglement, si l'on en 
croit le ministre des richesses 
naturelles, M. René Levesque. 
Et si le gouvernement manoeu­
vrait de sorte que la grève du 
bâtiment à Montreal prenne fin 
rapidement, il acquerrait un 
atout de plus dans son jeu pour 
faire appel au peuple.

A son arrivée, M. Lesage a 
refusé de commenter la grève 
des ouvriers de la construc­
tion, mais il a fait part d’un 
entretien téléphonique qu'il 
venait d’avoir avec le ministre 
du travail. M. Carrier Fortin

l'n journaliste lui demanda 
si le premier ministre intéri­
maire. M. Alcide Courcy, l'a 
vait consulte avant d'annoncer 
que le gouvernement intentait 
des poursuites judiciaires con 
tre le Syndicat des professeurs 
de l'Etat du Québec ; M Le 
sage a répondu "Nous avons 
pris cette décision".

Ignorant complètement les 
rumeurs d’élection, le premier 
ministre a dit qu'il prendrait 
part a la conférence fédérale 
provinciale qui doit avoir lieu 
à Victoria, les 2 et 3 juin

Une expérience
(Suite de la page 3)

services aussi essentiels et ur­
gents que ceux des salles d’o­
pération et d'obstétrique â 
I hôpital Fleury ?” Le Dr Des­
haies a aussi mentionné le 
fait qu'à Montréal ‘'50'; des 
lits des hôpitaux sont sous 
l'administration de gens qui 
ne parlent ou qui ignorent 
souvent même le fait fran 
çais.”

Les bureaux médicaux

Le médecin montréalais s'en 
est pris particulièrement aux 
bureaux médicaux des hôpi­
taux qu’il a accusés d'être 
souvent "de connivence" avec 
l’administration des institu­
tions ou d'etre “leur valet”. 
Ainsi, ees bureaux médicaux 
abuseraient de leurs pouvoirs 
en limitant le nombre de leurs 
membres: "cela permettra à 
certains médecins d’avoir le 
contrôle de plusieurs hôpitaux, 
de se faire S75.000 ou $100.000 
par année, d'admettre leur 'ils 
ou leur meilleur ami comme 
membre du bureau".

Par voie de conséquence, 
certains hôpitaux deviennent 
l’empire de privilégies et cela 
aux frais de la population qui 
pourtant est le payeur de 
taxes".

Le Dr Deshaies a termine 
son réquisitoire en se deman­
dant pourquoi le collège des 
médecins et chirurgiens du 
Québec et l'association de-- 
hôpitaux n agissaient pas do 
tant une telle situation. Il 
s’est demande egalement si le 
législateur prenait son rôle au 
sérieux en tolerant les abus 
de pouvoir des bureaux medi 
eaux dans les hôpitaux

En somme, a t il conclu, 
nous sommes en face de "15

pour cent des médecins qui, 
protégés par certains person­
nages en place ou politiciens 
véreux, font ce qu'ils veulent 
de la médecine et du patient”.

Paul CLICHE

Hydro
(Suite de la première page)

à d'autres mais par rapport à 
leur unité de travail, a dit M. 
Jean-Guy Rodrigue. Le princi­
pe de ba.se reconnu d’ailleurs 
par la ville de Montréal et par 
le gouvernement est simple: 
tout ingénieur qui n'a pas les 
pouvoirs de muter, de congé­
dier. de promouvoir, bref d’in- 
flueneer de façon décisive les 
conditions de travail d'autres 
ingénieurs est syndicahle

Au directeur général de l'Hy- 
dro qui place la difficulté d« 
recruter des ingénieurs au plan 
des salaires. M Rodrigue ré­
pond que la difficulté provient 
plutôt de la mauvaise image 
oue l’Hydro projette à l'exté­
rieur à cause de ses mauvais 
rapports avec ses employes, in­
génieurs ou autres.

Dans un autre domaine, la 
syndicat des ingénieurs a pré­
cisé hier q u e le rapport 
officieux évaluant à $30 mil­
lions les pertes que pourrait 
encourir l'Hydro-Québec si la 
grève des ouvriers de Mani- 
couaean et les Outardes devait 
retarder d'un an la production 
d'énergie aux barrages d'Ou- 
tardes 3 et d Outardes 4 n'a pas 
ete fait à la demande du syn­
dicat de la construction rie 
llauterive, contrairement a c« 
que nous affirmions samedi, 
te rapport a été préparé par 
des membres du ssndieat de* 
ingénieurs qui voulait évaluer 
son pouvoir de négociation 
avec f’Hydro en cas de grève.

ménagez 
vos plats
UN METS QUI CUIT I 
A BESOIN DE SOINS. Jft 
NE LE PERDEZ PAS DE VUE,
AVEC UN TELEPHONE ém
DE PLUS.
0*ur téiéphon*» coûtent à poine plu* 
cher qu'un seulI

Bell Canada

a un moment ou pour la pre­
miere fois dans l'histoire de 
la société, les sections des 
affaires publiques des deux 
reseaux, anglais et français, se 
préparaient à produire une 
emission conjointe dont la réa 
fixation devait être confiée a 
M Pat Watson. Les plans de 
l'émission avaient été mis au 
point ces dernières semaines 
par les dirigeants des deux 
sections au cours de réunions 
successives a Kitchener et a 
Mont-Gabriel, et venaient d'ê­
tre transmis aux autorités de 
Radio-Canada.

Les difficultés coïncident 
aussi avec une tentative sérieu­
se des stations de télévision 
du secteur privé d'améliorer 
l’horaire, le budget et le con

Au cours de la semaine. les : 
quelque 850 Chambres de com- : 
merce locales qui existent au 
Canada organiseront des mani­
festa* ons afin de rer*-p,gr,p- 
les citoveos sur le rôle que 
jouent les chambres dans le 
but de favoriser le progrès par 
le travail d'équipe.

A Montréal il y aura au­
jourd'hui (de 9 a 7 h.) une 
clinique de sang au bureau de 
la Croix-Rouge et (à llh.30) 
i enregistrement de l’émission 
“Chez Miville ". Demain midi. 
M Daniel Johnson sera le con­
férencier au déjeuner-causerie 
hebdomadaire Demain après- 
midi. un coloque sur “Les fem­
mes et l'Expo 67' . demain soir, 
la soirée au theatre et jeudi 
une visite industrielle

Un Service Amical
Service amical — une combinaison imbattable 

. . . depuis la garde des enfants 
jusqu'au sourire de la serveuse.

Passez un séjour agréable à Toronto 
à la FAÇON DU LORD SIMCOE!

HÔTEL LORD SIMCOE
University & King Street (au metro) Tel.: 362-1843

eV'^-7-
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I.a symbolique levee de la première pollelce de terre a marqué hier le début des travaux de 
construct ion de 1 ecole Beth Rivkah I.a nouvelle institution, destinée aux jeunes tilles juives, 
seia la premiere du genre au Canada. Kilo dispensera, en français, l'enseignement religieux et 
séculier aux entants de langue française Kilo sera située à l'intersection des avenues Ve/ina et 
west bury, a Montreal Sur notre photo, MM .la: k Tietolntan. président de la campagne de sous­
cription James Bellin, président de la cérémonie et conseiller municipal, et John Parker, maire 
suppléant de Mtl, au cours de la cérémonie a laquelle plusieurs personnalités prenaient part.

............ (Photo l.** Devoir)

Le professeur Rioux au congrès du Mouvement laïc :

L'école neutre n'est pas une solution; 
c'est la laïcité qu'il faut instituer

En homme qui a <i<» la 
dans les idées M Marcel 
Rioux, sociologue et profes­
seur à l’universrte de Montréal, 
a réitéré en fin de semaine 
sa conviction que seule la 
Wicïté fera de l’ecule un "vrai 
«erviee publie" c apable d as 
surer aux Québécois le vou­
loir vivre collectif qui leur est 
indispensable

mon
M Rioux a longuement de- 

veloppe sa censée à partir d’un 
éditorial récent du directeur 
du DEVOIR, .M Claude ïtyan, 
fur l’avenir des institutions 
chrétiennes Que peut on re 
procher à cet article qui pour 
tant fa:t “montre de beaucoup 
de lucidivé et de largeur de

Telle était la position qu’il v ue-> M'sf il dem
défendait, il y a cinq an«, au ^clon Vrongrt' de fc■«dation du Mon c.
ventéUl laïqut 
CSIM’ telle r 
» réaffirmée

* de langue Iran 
ht 1‘opinion qu’il r 

au cinquième uhue île ira 
op- pane

chaque

congre* de nM organisme qui $,
S‘**t tenu * T hôtel Queen’s en est précispre*ence de quflque 125 adhé r
rente. Jits claire?

I?* mi:1*' *ur pi«»d d'un rè d e point d
•^#’.4 d * f «*F ■» neutres n>st ]< <■ jxijnt de
pis. pour lui, uni* solution II ntarière .j>ducat in
•’aidwilkU, a dit M Rioux. rtHKTîiïîC.
d'une mesure* "Uiacrimmatoi
re* , t^ onomu
tu»bit f{ "t

4Ut*it>**nt ‘ împra p
cive’ du pùii 
globule du Qs

nt de U société tï

Au surplus 
lion repugn*‘ au principe de d
îs U ici te de». Klat* modernes h
le* citoyens ne demandent n ruine*

ort le

aucun privilege, tout ce qu'Üt 
demandent c'est que les insti­
tutions publiques soient accès 
«ihie* à tous '

En conséquence, le profev 
leur Rioux a demandé aux 
catholique* de meure leur

tout comme I^uisJoseph Ra 
pineau, des 1837 a iru* son 
incroyance entre paremho*cs 
Il nvy va plu* seulement au­
jourd'hui de la survie d’un

'■.Si les catholiques conti­
nuent d îrï.sîstcr pour que 
i'ecole publique cob confer 
«ionnelle, es* tl aile jtisriU'i 
affirmer, il* mettront en dan 
ger les progrès de la commu­
nauté quelwH*oiscs ‘

A son avis, le Quebec fait 
actuellement face à des for­
ces centrifuge* qui corun 
huent a l'amoindrir* le mor­
celer. lé balkaniser; il faut 
donc que l’Etat du Québec éta­
blisse un réseau de force* cen­
tripètes qui ait pour fonction 
de faire d > Québec un Etat 
national viable.

"Or. a dit le professeur 
Rioux. il n’est pas de force 
centripète, de force de rassem­
blement plus forte que î'oeole. 
C e* à l’école que les nations 
modern os donnent à leurs el­

les obligation* de 
cdoven • il se den

demande
mis et la

■ grande 

? citoyc 

'Et ce?
M. Ru

qu'apparaît îa supérionté du 
point de vue du Mouvement 
laïc sur celui de la plupart de 
ceux qui discutent de î écple.”

Au début de son allocution, 
le conférencier avait souligne 
qu’il peut sembler mesquin 

rn cette périodi

Un nouvel exécutif

Au cours de ce congrès an­
nuel, qui n‘a duré qu'une soi­
rée îe MI,F a procède à l‘é | 
lection d’un nouvel exécutif.

Dès le début de la .séance, | 
MM. Jacques MacKay et Pierre 
Le boeuf, respectivement pré- | 
Mdent et secrétaire du mouve- ! 
ment ont confirmé leur inten­
tion de remettre la direction 
du MLF en d’autres mains.

Dans un bref rapport à l'as- 
-emblée M MacKay a note 
que la période actuelle se ca 
lactense par un certain ralen­
ti- ^'nent âpre- le triomphe 
qua été la fondation de la 
première commission scolaire 
neutre’’.

lî attribue ce ralentissement 
au fait que les tergiversations 
du rapport Parent ont créé 
“une eertamc* lassitude cht-/.
not unv

I mu:
lr probleii

*î <Ju 
a ti b>
t m*n 
l’Kut.

I ancien président du MI K 
.. est dit ni pes'imiste ni pxa- 
gén mitnt oplimistp II rstmi* 
que ir cl.mat beaucoup
détendu et qtic la situation 
s>st grandement amélioré*,

M. Picrr* Lobocuf, secrétai­
re sortant, a cependant laissé 
cnlondrc un autre son dp clo­
che Après avoir énuméré Ici 
diverses activité* du mouva- 
ment au cours des dernier* 
mois, il a évoqué la possibilité 
que le MLK ait à (aire face “à 
un regroupement des forces 
réactionnaires". Il a egalement 
dénoncé comme "une grave 
injustice" le fait que MM 
Marcel Trudel et Fernand 
Ouellet. tous deux membres 
de la section du mouvement 
laïque à Quebec, aient été 
forces par les autorités de 
l'université Laval de donner 
leur démission".

M Leboeuf s’en est égale­
ment pris au ministre de la 
justice du Québec M. Claude 
Wagner, pour avoir exonere 
l'évéque des Trois Rivières à 
la suite d'un accident de la 
route qui a fait une victime.

me nt de ! !*. •alisation de I E l e nouvel exécutif compren-
gjis r de f onte" de chercher dra MM. Jacques Godnoul.
que elle à Eglise d'ici qui président; Andre Morel, pre
réda me p< »ur ses institutions mier vice president Pierre
de*' privilé dont les Eglises Maheu. deuxième ‘icc prêsi-
ont appris à se paseer dans dent; André Ouellet secréiai-
les autres pa ys". Mais a Ml re; Gilles Gareaû. trésorier.
poursuivi, nous faisons face 
ici a un problème réel qu'il 
faut, de toute nécessité, résou­
dre.

Avec deux directeurs et cinq 
conseillers, cet exécutif forme 
le conseil national du mouve­
ment.
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Apprenez L'ANGLAIS par téléphone

SPA6NOL

ANGLAIS

CHEZ VOUS SANS VOUS DEPLACER
Enseignement audio-visuel avec professeur — Cours prives ou en groupes restreints 

Méthode révolutionnaire — Résultats incroyables

5174 COTE-DES-NE ICES 342-1011
Bientôt EDUCAPHONE sera à Québec — Halifax 
Toronto — Ottawa — Washington — Vancouver

O
m
O
Oc
-d
m
N

n
m
H
H

>
Z
Z
O
Z
o

noc
-o
m
N
O

DECOUPEZ CETTE ANNONCE — DECOUPEZ CETTE ANNONCE

L’échevin Tremblay triomphe du maire Ryan par 334 
voix hier au cours d’une convention dans Bourassa

par Jean V. DUFRESNE
Un échcvin de Montreal 

Nord, M. Georges-E, Tremblay, 
a défait son maire avec une 
majorité do 334 voix hier a 
l'assemblée dp nomination du 
candidat liberal dans le nou­
veau comté de Bourassa.

Il no manquait plus que les 
ballons multicolores et les co 
cardes de papier dans l’aréna 
de Montréal-Nord pour don 
ner à cette convention une al­
lure d’élection primaire.

Malgré l’absence d’un ora­
teur prestigieux, malgré la 
joute Détroit - Chicago à la

La grève dure à la 
Saguenay Furniture

CHICOUTIMI La grève 
qui paralyse depuis le 28 mars 
l’usine de meubles Saguenay 
Furniture à Rivière du Mou­
lin est encore éloignée d’un 
règlement I-ors de la derniè­
re séance de conciliation, le 28 
mars, le syndicat a demandé à 
la compagnie si elle désirait 
plaider l’incapacité de payer. 
Par la suite, la compagnie a 
déclaré a un journal qu’il lui 
avait fallu 35 ans pour édifier 
l'entreprise, et qu'il serait 
malheureux qu’un conflit lo 
blige à fermer boutique. Selon 
le syndicat, la compagnie re 
fuse de reconnaître les clauses 
ordinaires de la sécurité syn­
dicale. de l'ancienneté ou en 
core de la procédure des 
griefs Isirs de la fondation du 
syndical en 1980, la compagnie 
avait riposté par un lockout.

télé, malgré un temps superbe 
aussi les partisans ont fait sal­
le comble et 2,155 délégués se 
sont prévalus de leur droit de 
vote

Un important service d’or­
dre, policiers en uniforme et 
en tenue de ville, avait été mis 
en place, pour parer a toute 
éventualité. Tout s’est déroulé 
sans incident L’accès à l’am­
phithéâtre était si bien sur­
veillé que le populaire lutteur 
Johnny Rougeau, venu en sim­
ple spectateur, dut s'identifier 
comme tout le monde.

L'assemblée a débuté vers 
2h. 30. Les boites furent scel­
lées vers 4h 30 et le scrutin 
dépouillé ensuite à l’hotel de 
ville. Cependant que la foule 
maintenant moins nombreuse 
attendait le résultat du scru­
tin. le nouveau candidat du 
comté de Fabre. M. Gilles Hon­
do. lui adressa quelques mots.

"Ce qui manque aux cultiva­
teurs. c'est le pouvoir de négo­
cier en bloc îe prix de vente de 
leurs produits, car ils sont ac­
tuellement coincés entre un 
coût de production qui s’élève 
d'année en année et un prix d" 
venie qui demeure pratique­
ment stationnaire ", a déclaré 
hier a la télévision le chef de 
l’opposition.

Tout comme l’ouvrier tient 
négocier son salaire, a ajouté 
M. Daniel Johnson, le cultiva­
teur doit pouvoir négocier le 
prix de ses produits Et Féiimi- 
nalion de certains intermédiai-

Ce fut un éclat d'enthou­
siasme lorsqu’on annonça la 
victoire de M Tremblay.

"La cause libérale mérite 
de continuer de triompher," a 
déclaré pour sa part le candi­
dat défait M. Ryan.

I-es applaudissements lors­
que les deux candidats furent 
présentés à l’assemblée, avant 
la tenue du scrutin, parais­
saient traduire une égale 
sympathie M. Ryan avait pour 
lui la réputation d'un homme 
qui a mis Montréal-Nord sur 
la carte, M Tremblay l'avan 
tage d’avoir milité depuis 
vingt ans déjà aux échelons 
les plus ordinaires — souvent 
les plus décisifs — de la 
fédération libérale.

Si M. Tremblay jouit d’une 
réelle popularité dans Mont­
réal-Nord il est possible que 
M Ryan se soit aliéné quel­
ques incedis en déclarant, à

res serait à l’avantage et du 
consommateur et du produc­
teur.

Selon M. Johnson, les subven­
tions à l'agriculture sont abso­
lument nécessaires, car si d'u­
ne part on veut que le cultiva­
teur vive dignement, avec un 
revenu qui lui permette de par­
ticiper a la vie collective, il 
faut d'autre part voir a ce que 
les produits de la ferme soient 
accessibles a tous à des prix 
convenables.

Plus un pays s’industrialise, 
plus il doit favoriser le déve-

deux jours seulement de l'as­
semblée, que la convention 
d'hier se tiendrait "sous le 
signe de l'irrégularité".

On devait inévitablement 
s’attendre à ce qu'un eerlain 
nombre d’erreurs se glissent 
dans la confection des listes 
des délégués, puisque la créa 
tinn d’un nouveau comte pose 
toujours des problèmes de 
localisation, nous a fait ob­
server un secrétaire de la 
fédération libérale.

M. Ryan avait soutenu avoir 
relevé au moins 300 erreurs 
d'inscription — une malheureu­
se coquille typographique dans 
LE DEVOIR devait lui faire 
dire 3.000 - mais le candidat
se disait satisfait, quelques 
minutes avant l’assemblée, par 
les corrections qu'il sollicita

les deux candidats ont évité 
toute allusion a l’incident, ils 
ont évité de "faire des person-

loppement de son agriculture, 
a continué M Johnson Car un 
pays qui dépend des autres 
pour se nourrir est dans une si­
tuation dangereuse, et le Que­
bec qui s'industrialise rapide­
ment depuis quelques décennies 
doit tenter de vivre au maxi­
mum de ses propres produits.

A cette fin, M, Johnson a 
préconisé l'étiquetage obliga­
toire des produits agricoles du 
Québec, pour que le consom­
mateur qui veut encourager nos 
producteurs sache s'il le fait ou 
non. Le régime actuel a refusé 
il y a deux aps d'instituer cette

Johnson: que le cultivateur

nalitev", invitant les délégué» 
à voter en toute liberté.

En apprenant qu'il était 
choisi M Tremblay s'est dit. 
aussi heureux qu'au lendemain 
de la prochaine élection.

I.r secretaire exécutif de la 
commission d'organisation d* 
la FLQ, M Jacques Dalmé, 
agissait comme président de 
l'assemblée Le secrétaire était 
M Rosaire Beaulé, président de 
la commission de la constitu­
tion. et M Jean-J. C5té était le 
chef scrutateur.

Bourassa. l'un des comtés le* 
plus populeux de l'île de Mont­
réal, comple environ 87,000 ha­
bitants les quatre-cinquièmc* 
dans Montréal-Nord, les autre» 
dans Ahuntsic.

Il est circonscrit par la ri­
viere de- Prairies, la rue Pa­
pineau les limites municipale» 
de Saint-Miche! et Saint-Lgo- 
nard. et la rue Barnard.

négocie
mesure a cause de l'interven­
tion d'intérêts très puissant* 
auprès du parti libéral, a-t-il 
a o né ma - c'est une loi qu» 
le gouvernement de l'Union na­
tionale fera adopter envers et 
contre tous les gros intérêts.

Quand un pays comme !• 
Quebec a peu de terres ara­
ble' . a dit M. Johnson, il doit 
s'arranger pour qu’elles ren- 
d-e ni; :mum Pour cette 
ra -on. on doit avoir une politi­
que tr< s hardie de draina;» 
souterrain, puisque c'est le 
meilleur moyen de contrë.»r 
l'humidité du sol.

»

l_-ii vent de jeunesse et de renouveau souffle sur la Première 

Banque au Canada depuis la mise en vigueur du “Service 
Bancaire de Base”. Le Service Bancaire de Base a supprimé 

les méthodes désuètes et mis l’accent sur l’essentiel: 
l'exécution rapide et efficace des trois services fondamentaux 

que vous utilisez pour vos opérations bancaires habituelles. 
En effet, quand vous entrez dans une banque, c’est neuf fois 

sut dix pour effertuer de* opérations sur (1) un compte 
d’épargne, (2 i un compte courant on (3) un compte de 

chèques. En adoptant le Service Bancaire de Base, nous 
n’avons fait qu’organiser nos succursales de manière & vous 

offrir le meilleur service qui puisse exister dans ces trois 
domaines essentiels. Bien entendu, le Service Bancaire de 

Base ne nuit en rien à nos autres services... et vous 
continuerez à trouver à la Banque de Montréal un éventail 

de services financiers plus large que dans tout autre genre 
d’institution financière. Passez donc très bientôt i la plus 

proche succursale de la Banque de Montréal.

Ou est "dans le vent” 
à la Prem ière Banque

au Canada
Banque de Montréal 'ISANÏ

r.f m: ■-* ': «asA'f

QÜJ
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Olympiques: il 

n'y aurait que 
trois demandes
''MADRID r#tir*r« sa candi­

dature pour l'organisation des 
Jeux olympiques de 1972". 
Telle est l'information publiée 
hier par le quotidien espagnol 
"ABC".

Le tournai précise "qu'étant 
donné les difficultés rencon­
trées, les installations et l'a­
ménagement ne seraient pas 
terminés pour 1972. Mais que 
l'Espagne sollicitera a nou­
veau l'organisation des Jeux 
pour une date ultérieure".

On pense que l'Espagne fe­
ra connaître sa décision offi­
ciellement lors de la réunion 
du C.I.O. a Rome à la fin du 
mois.

Les Jeux devaient, d après 
les projets, se dérouler simul­
tanément a Madrid et Barce­
lone, cette dernière ville étant 
reservée aux disciplines nau­
tiques.

Pour ta part, le maire Jean 
Drapeau, a quitté Montréal 
samedi, plus confiant que ja­
mais sur les chances de Mont­
real. Accompagne de M. Gerry 
Snyder, vice-président du co­
mité exécutif, îe maire se rend 
directement a Rome

Si la défection d* Madrid est 
confirmee, les candidatures à 
l'obtention des jeux olympi­
ques d'été 1972 seront rédui­
tes a trois : outre Montréal, les 
villes de Detroit, aux Etats- 
Unis, et de Munich, en Allema­
gne de l'Ouest, ont présenté 
une demande en ce sens au 
C.I.O.

"Neutralité active” 
du Canada au Vietnam

OTTAWA — La Fédération
de» je:mes liLjèraux du iCanada
a adooté hier . au te rme de son
congre s. une ’êsoluldon souhai-
«?ni qtip le C anada fass,e preu-
vp de 'neuîrailitë ac tivp en ce
Qui a t rait au Vietn Le Ca-
nada devrait pleinement tirer 
avantage de «a participation 
à la Commision internationa­
le de contrôle et faire rapport 
de toutes les atteintes — aussi 
bien nar les Etats-L'nis que 
par le Vietconr — aux accords 
de Geneve de 1P54

D'autre part, la fédération 
propose la reconnaissance di­
plomatique de la Chine, mais 
non son admission au sein de 
TOW, aussi longtemps oue la 
Chine populaire ne voudra se 
plier aux conditions d admis- 
*ion des Nations unies Par 
contre, ’es délégués ne favori­
sent oas l'entrée du Canada 
dans l'Organisation des Etats 
amé-icams

Les jeunes libéraux appuient 
aussi la nouvelle politique gou­
vernementale portant sur le 
bilinguisme au sein de la fonc­
tion publique.

La cause du 
juqe Meunier 

en Cour suprême
OTTAWA — La Cour su-

au cours de la session qui doit 
débuter sous peu. la cause du 
juge Adrien Meunier, de la

en appelle de la décision de la 
Cour d appel du Québec qui a 
brise le jugement de culpabi­
lité rendu sur des accusations 
de parjure Ce tribunal avait 
ordonné ia tenue d'un nou­
veau procès Le juge Meunier. 
Un ancien député, avait été 
condamné à deux ans de péni­
tencier, a ia suite de son pro­
cès devant le juge Claude 
Wagner, maintenant ministre 
de ia justice dans le cabinet 
T op

La Cour suprême doit étu­
dier une cinquantaine d'appels 
au cours de la session la plus 
chargee de son histoire. L'une 
d'entre elles est celle de Ro­
ger Fulton, qui en appelle rie 
la sentence de meurtre pré­
médité portée contre lui.

Munsinger n'a 
pas été invitée 
à comparaître
TORONTO — Selon le 

“Globe and Mail”, le juge 
Wishart Spence a déclaré que 
Gerda Munsinger n a pas en­
core été invitée a comparaître 
devant la Commission qui doit 
faire enquête sur des alléga­
tions voulant quelle ait été 
compromise avec des ministres 
du cabinet Diefenbaker de tel­
le façon quelle a créé une 
atteinte à la sécurité de 
1 Etat I.e juge aurait dit : 
“Nous n’avons en aucune fa­
çon tenté de faire venir Mme 
Munsinger au Canada"

l.a première audience pu­
blique de l’enquête a lieu 
lundi malin à Ottawa mais il 
semble que le huis-clos sera 
décrété peu après l'ouverture 
de l'audience.

Nouveau pavillon à 
l'université d'Ottawa

OTTAWA — Mme Vanier, 
chancelier de l'université, a 
présidé samedi a l'ouverture 
officielle du pavillon de ma­
thématiques et de physique de 
l'université d'Ottawa La cé­
rémonie a été suivie dune 
collation de diplômes et de la 
remise de doctorats honorifi­
ques en sciences au Dr Hans 
Zassenhaus. de l'Ohio Stale 
University, et au Dr Henry F-, 
Duckworth, de l’université du 
Manitoba. Sept autres docteurs 
honoraires de l'université 
avaient pris place dans le cor­
tège. dont deux membres du 
Bureau des gouverneurs. MM 
Roger Duhamel, imprimeur de 
la Reine, qui détient un doc­
torat honorifique en lettres, et 
Roger Séguin, docteur hono­
raire en droit.

23e anniversaire du 
ghetto de Varsovie

l'ne ceremonie marquera 
mardi, à Montréal, le 23e an­
niversaire du ghetto de Var­
sovie et le souvenir des mil­
lions de personnes qui ont pe 
ri dans les ghettos et les 
camps de concentration MM 
B Shefner. de New York, et 
Stanley Knowles, député du 
Nouveau parti, prendront la 
parole au cours de la réunion, 
qui aura lieu au YMCA. de ia 
rue Westbury. à R heures du 
soir Dans un message au co­
mité ouvrier juif, à cette oc­
casion. le premier ministre 
Pearson souligne que les per­
sécutions haineuses contre 
lesquelles les Juifs de Varso­
vie ont mene une lutte vail­
lante mais sans espoir n'ont 
pas surgi brusquement. “Elles 
son! issues de manifestations 
moins violentes et de prati­
ques d'intoleranee. et ce sont 
ces dernières oue les hom 
mes doivent tenter d extirper

les ne tournent 
massacres et en

Toronto compte plus de 
proprios que Montreal
TORONTO - Toronto est 

encore une ville de proprietai 
re de maisons, contrairement 
a Montréal, qui est largement 
une ville de locataires, mais 
des villes de moindre impor­
tance du pa\s ont un pourcen­
tage plus grand de propriétai­
res que la ville-reine. Ce fait 
ressort d'un bulletin du Bu­
reau fédéra! de la statistique 
Lètude porte sur un releve 
fait en 1962 Cette année-ïa, 
61 5 pour cent des 265 famiï 
les étudiées à Toronto possé­
daient leur propre maison, et 
63 8 pour cent du total avaient 
leur auto de famille. A Mont­
réal. sur 264 familles, seule­
ment 20 5 étaient des proprie 
taires et 53 pour cen' avaient 
leur auto. A Winnipeg, le pour­
centage des propriétaire* était 
de 77 7 tandis que Vancouver 
possédait le plus haut pour­
centage de propriétaires d au­
tos. soit 90 9 pour cent.

Cours de religion aux 
normaliens ontariens ?
TORONTO — L'Association

parees rie i Ontario a proposé 
en fin de semaine la création 
de cours de religion dans les 
écoles normales de la provin­
ce. Elle a ainsi approuve une 
résolution soumise par la com­
mission de Sault-Sainte-Marie 
Une autre résolution demande 
au ministre de léducation de 
l’Ontario. M. William Davis, 
d’inclure un cours de catéchèse 
dans la liste des cours condui­
sant a l’obtention de certifi­
cats dènseignement dans les 
classes supérieures.

Un “espion'’ se propose 
de publier ses mémoires

VANCOUVER. — Le “Sun'’ 
rapporte qu un ''espion" qui 
aurait fait affaire avec des at­
tachés de l’ambassade russe 
en même temps que George 
Victor Spencer s'apprêterait a 
sortir de l'ombre pour vendre 
son histoire. L'homme, dont le 
nom n'a jamais été révéle, ex­
ploiterait maintenant un com­
merce dans une petite ville du 
nord de la province II se se­
rait rendu a Toronto en vue 
de négocier ia vente de ses 
mémoires à une chaîne de 
journaux et de télévision.

Un porte parole de Radio- 
Canada a révélé pour sa part 
que l'homme avait élé inter 
viewé a Vancouver, mais que 
la société ne l'avait pas fait 
venir à Toronto L’an dernier, 
au moment de l'expulsion des 
fonctionnaires russes, le pre­
mier ministre Pearson n'avait 
pas révélé les noms des Cana­
diens impliqués.

Thompson déplore la 
“neutralité" des femmes
PETERBOROUGH. — M. An­

drew Thompson, chef du parti 
libéral de l’Ontario, a déploré 
en fin de semaine qu’un grand 
nombre de femmes soient po­
litiquement “neutres", non in­
téressées par la chose publi­
que et démunies de convic­

tions personnelles. Elles se 
préoccupent de la supposée 
vie amoureuse de quelques- 
uns des députés mais elles ne 
pourraient pas vous dire pour 
quoi le Canada établit un ré­
gime universel de retraite ou 
un régime d'assurance-santé, 
dit-il.

M. Thompson a dit que les 
partis politiques ont une 
grande part de responsabilités 
dans cet état de choses, en 
n’intéressant pas réellement 
les femmes à prendre part a 
leurs activités et en ne leur 
donnant pas de responsabili­
tés. Il a invite les femmes a 
faire valoir leurs droits et a 
s'intéresser aux problèmes so­
ciaux, notamment de ceux des 
régions sous-développées.

Tom Kent: apporter des 
réponses humaines

MONCTON M Tom Kent, 
sous-ministre de la citoyenneté 
et de l’immigration, a déclaré 
que le nouveau ministère de la 
main-d’œuvre se préoccupera 
principalement d’élaborer des 
réponses humaines aux chan­
gements technologiques. 11 a 
souligné que le progrès écono­
mique dépend largement de la 
souplesse qui permet de tirer 
profit des transformations éco­
nomiques et technologiques 

M Kent, qui occupera le 
poste de sous-ministre de la 
main-d’oeuvre lorsque le nou­
veau minis’ère sera officielle­
ment créé, a dit que la com­
mission d'assurance - chômage 
sera détachée du ministère I! 
a dit que les fonctionnaires 
de l’assurance - chômage sont 
charges de l'application d'une 
loi, alors que ceux du nouveau 
ministère agiront comme avi­
seur et conseiller.

Quatre boursiers 
d etudes d urbanisme

OTTAWA — Le Conseil ca­
nadien des recherches urbai­
nes et régionales annonce 
rattnniition de 4 bourses d'e- 
tudes d'urbanisme à des candi­
dats qui poursuivront des étu­
des avancées au sein d'univer­
sités canadiennes au cours de 
la prochaine année académi­
que Il s'agit de MM Michel 
Cote, de Mont-Joli. Pierre La- 
monde. de Ste-Foy, Edmund H 
Dale d'Edmonton, et Arnold 
Roskman, de Toronto. I-es 
quatre bourses ont une valeur 
totale de S23.500

M Côté se propose d obtenir 
un doctorat de la faculté des 
sciences sociales de Laval H 
travaille depuis trois ans avec 
I cquipe du B A E Q , à Mont- 
Joli. M. 1-amonde veut étudier 
les sciences régionales durant 
une année a I.’Institute of 
Environmental Studies", de 
l'université de Pennsylvanie, 
y acquérant des crédits qui lui 
permettraient d'obtemr un 
doctorat de l’Université I-aval. 
fl a egalement fait partie de 
l équipe du B.A.E Q

Un verdict de 
negligence criminelle

tYLMER — Un jury du coro­
ner a délibéré 22 minutes avant 
de conclure qu’il y avait eu ne- 
gltsencp criminelle dan> ia 
mort du jeune Donald Gao-

vricr. Normand Bois. 29 ans a 
été accuse d'homicide samedi a 
la suite de la mort du jeune 
Gauthier, qui était son nupille.

Dans sa déposition Bois a 
déclaré avoir frappé le jeune 
Donald à la figure parce qu'il 
avait sali ses culottes L'enfant 
serait tombé dans la baignoire

j
rait frappé ia ’tête Dans la soi­
ree. Donald fut trouvé incons­
cient dan' son lit Son tuteur, 
après avoir tenté de le ranimer 
en pratiquant la respiration ar­
tificielle, l'a habillé et mis dans 
l'auto avec l'intention de le con­
duire a hôpital En route, i! 
l'aurait dépose dans un banc de 
neige. I! aurait dit à sa femme 
à son retour de rapporter l'en­
fant disparu le lendemain ma-1 

tin.

Voyage en France de 
douze deputes canadiens

BOLLENE — En voyage d'é­
tude en France douze deputes, 
canadiens ont visité samedi Tu- i 
sine Blondel a Bollene. Con­
duite par Guy Favreau, prési- ’ 
dent du Conseil privé, et ac­
compagné de MM Priou, chef 
du secrétariat général de la 
questure a l’Assemblée géné- ; 
raie, et Marteau, secrétaire du 
groupe d'Amitié France-Cana­
da la délégation canadienne 
qui était arrivée de Montélimar 
vers 9 heures, est repartie vers 
Avignon aussitôt apres la visite 
du célébré ouvrage hydro-elec- , 
trique.

Accord concernant
la dette du Chili

SANTIAGO — Le Chili va 
ouvrir de nouvelles négocia­
tions avec le Canada au sujet 
de sa dette extérieure Le mi­
nistre chilien des finances, M. 
Sergio Molina, a été autorise , 
par un décret à signer un 
accord avec le ministre du : 
Trésor du Canada, approuvant : 
le compromis intervenu entre 
les deux pays. La dette chi­
lienne a l'égard du Canada s’é­
lève à $2.144.000.

Le corps de Spencer
a été incinéré

VANCOUVER — Le corps 
rie George Victor Spencer a 
été incinéré samedi, en présen­
ce d'une cinquantaine de per­
sonnes. Spencer, qui avau été 
démis de ses obscures fonc­
tions de commis de.s postes à 
la suite de l'expulsion de deux 
fonctionnaires de l'ambassade 
russe, l'an dernier, a été trou­
vé mort dans son logis, il y a 
huit jours, quatre jours avant 
oue ne débute une enquête 
judiciaire sur son cas. Un jury j 
du coror r a statué jeudi que 
le présumé espion était mort 
de causes naturelles, à la suite j 
de complications pulmonaires.'

Cours de formation sociale
Par correspondance

Etudes sociales, religieuses, politiques, 
économiques.

Annexé à l’Université de Sherbrooke 
Diplôme en fin d’étude

POUR RENSEIGNEMENTS : LE SEMINAIRE SOCIAL PIE Xll INC.
C.P. 610, NICOLE!, P.O.

Tél.: Montreal : 671-8382

-------- - ------ ------- --- ------- ----

MM. Winters et Martin ne s’accordent pas sur la 
création d’une société canadienne de développement

OTTAWA — Contrairement à 
M Robert Winters, ministre du 
commerce, qui a montré peu 
d'enthousiasme envers la créa­
tion d'une société canadienne 
de développement, le secrétaire 
d'Etat aux affaires extérieures, 
M. Paul Martin estime oue cet­
te société constituera l'un des 
principaux outils qui permet- ; 
Iront au Canada d'atteindre à 
un plus grand contrôle des : 
grandes entreprises.

Ils ont tous deux exprimé 
leurs vues devant les jeunes 11- i 
béraux du Canada, le premier ; 
vendredi soir, le second, au 
cours de la journée de samedi. ]

Le ministre du commerce a 
souligné que la société gouver­
nementale ne pourrait repondre 
a tous les problèmes que po­
se la propriété étrangère des 
sociétés. 11 a toutefois ajouté 
qu'il ne connaissait pas très 
bien la politique de son parti a 
cet égard, et qu'il aimerait l’é­
tudier soigneusement avant de 
lui accorder son appui.

M Martin, pour sa part, a dit 
qu'il ne se préoccupe pas trop 
de l’entrée de capitaux étran­
gers au Canada, mais il est im­
portant, selon lui, que les Cana­
diens acquièrent le plus grand 
contrôle possible sur ces capi­
taux. Les Canadiens pourraient 
exercer un contrôle réel s'ils 
détenaient 10 pour cent des ca­
pitaux etrangers investis au, 
pays. Et la société canadienne 
de développement donnera aux 
Canadiens la chance d'exercer ; 
ce contrôle.

M. Maurice Lamontagne, de­
pute d'Outremont. doute, par 
contre, que la future société ac­
croisse l'épargne des Cana­
diens.mais ü croit qu’elle inci­
tera à une utilisation plus ju­
dicieuse de ces economies.

tenus de dévoiler les noms de 
leurs bailleurs de fonds.

Hier, quatre délégués du 
Québec ont tenté sans succès 
de faire déclarer nulles et

non avenues les assises de la 
fédération des jeunes libé­
raux du Canada Ils soute­
naient que, contrairement aux 
règlements de la fédération,

la plupart des jeunes libéraux 
du Québec n'avaient pas clé 
invites au congrès. 1^> prési­
dent Robert a rétorqué que 
la fédération québécoise était

encore en voie de formation 
et que des invitations avaient 
été envoyées à 700 “.jeunes li­
béraux notoires" dans la pro­
vince.

Attention! Automobilistes 
Economisez sur la Chevrolet ou

rOldsmobile dont vous rêvez, pendant la

|gg * qui bat son plein en ce moment!^
Selon M. Winters, cette -ocie- 

té. proposée par le gouverne­
ment liberal, ne sera utile que 
si l'entreprise privée ne peu! 
fournir suffisamment de reve­
nus pour permettre au gouver­
nement de poursuivre ses ob­
jectifs

M. W inters se montre plu­
tôt favorable a l'institution 
de mesures fiscales 11 ne croit 
pas que Sa future société puis 
se remplacer tous les capitaux 
etrangers dans des projets 
d'envergure, tels que l'exploi­
tation des minerais de fer du 
Labrador et l'extraction du 
pétrole de i'Athabaska

Le prvsident sortant des 
jeunes liberaux, M. Michel Ro­
bert, de Montréal, a préconise 
une reforme en profondeur 
des structures du parti, afin de 
donner plus d'influence et de 
prestige a l'aile non parle­
mentaire du parti U a souli­
gne que plusieurs aines'

sein du parti parce qu'ils crai­
gnent que ce système ne con­
duise a l'anarchie et au désor­
dre

Il propose que U nomina­
tion des principaux dirigeants 
du parti, et notamment celle

ment entre les mains des mem-

Voici le moment d'aller voir les Chevrolet. Oldsmobile, 
Epie, et les voitures d'occasion 0K de qualité. LE CHOIX 
EST PLUS VASTE QUE JAMAIS. C’est le moment aussi de 
discuter de l'échange de votre voiture actuelle. NOUS 
SOMMES PERSUADES QUE VOUS NE TROUVEREZ PAS 
DE MEILLEURE VALEUR DE REPRISE, OU QUE CE SOIT!

De plus, nous pouvons vous promettre LA LIVRAISON 
IMMEDIATE DE PRESQUE TOUS LES MODELES. Et noua 
voulons, bien sûr, vous faire bénéficier d'un service hors 
pair. Venez et faites l'affaire de votre vie. Nous avons 
prépare la Grande Saison des belles occasions tout éxprét 
pour vous.

CHEVROLET • 
CHEVELLE 

. CHEVYn 
C0RVAIR * 

CORVETTE 
* OLDSMOBILE 

e F-85 ,y 

<■ ' EPIC 
VOITURES D'OCCASION

CONCESSIONNAIRES AUTORISES DANS LE GRAND MONTREAL:
T devra" en é--e •- • DUVAL MOTORS (I960- LTEE

selon M Robert, pour l'éla­
boration de la politique et le 
choix du chef national; de 
leur côté, les parlementaires 
garderaient le contrôle absolu 
sur la mise en oeuvre de la 
politique adoptée par les mem­
bres. Il propose en outre que 
les dépenses électorales soient 
défrayées en partie par le re­
cours aux fonds publics, et 
que les partis fédéraux aoien

rst. m* tarry 
TEL. : 273-5111

HAROLD CUMMINGS LTEE,
5255 nu*s?. lean-TaLon 

(pré* bou! IXrari#!
TEL 739-1511

Park Avenu* Chevrolet Ltee
.»4Mie rut tran Talrrn. 725-9*11

CLERMONT MOTOR LIMITEE
$.143 rue St-l>eni*

TEE 279-SW1

tie mantju,*/ pet 4e rttariar ”Cé«4me

SNYDER AUTOMOBILES 
LTEE,

2154 rue Notre-Dame can«le 2!Ume < 
lerhtne Que Tl! 437-UM

BARNABE MOTORS LTEE,
525 bouf. Lanrentirn 

St-Leurrnt. Que TM. »M>4UM

CHEVROLET MOTOR SALES 
COMPANY OP MONTREAL 

LIMITED,
2ft,i5 ot»e«t. rue Ste-Catherine 

TEL. : 533-47S1

»lern**>on*r’ tout et vendredi» toi» I Ih 30

GOHIER AUTOMOBILES LTEE.

DOYLE MOTORS LIMITEE,
4Sft! «te Hannanttne 

Verdun Qu*. TEL 7«9-l5el

S ALOIS AUTOMOBILES 
LIMITEE,

114 bout. Cur4 I «belle 
Ihomedrs Que TEI 48A-3I

et ''Tout po-r un" towi let jeudis $o r 1 R!

J. P. CHARBONNEAU 
AUTOS LTEE,

3914 ett, ête-Cafhertne 
TIL 524-44T1

PATENAUDE AUTOMOBILf 
LIMITEE.

1**34 I «)rune>xe (angle bout Gouift) 
TEL 149-4441

JOHN GRAVEL 
AUTOMOBILE LIMITEE,

SSO ru* Victoria
St-I»mh»rt Ou* TU CM-5SM

wr I* '#rrj om- -rt St S*r)io C*)\*S*.
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La publicité, c'est le progrès
Les petites inventions, les petites découvertes 
qui améliorent sans cesse les divers produits de 
Pindustrie, transforment notre monde d'une 
génération à l'autre. La publicité est de Pin- 
formation commerciale qui favorise la production 
et la plus grande distribution des biens. La 
publicité c'est le progrès.

rAKNONCE



M. et Mme Pearson ont visité les chantiers de l'Expo samedi en compagnie du com­
missaire general de la participation canadienne et de Mme Leslie Brown.

(Photo Amlguet).

Les parents d’élèves de collèges 
réclament des subventions égales 
aux écoles privées et publiques

La fédération dr.« associa-

cnUcgfs classiques du Quebec 
(KAPECCQ» a appuyé samedi, 
au cours d’un congres spécial, 
la nouvelle politique du minis­
tère de l'éducation qui permet 
aux institutions indépendantes 
du niveau secondaire de s’as­
socier aux commissions sco­
laire- mais elle a formule des 
réserves sérieuses concernant 
le, modalité* d application de 
celie politique tin ce qui con 
cerne le financement de» ins­
titutions qui voudront demeu­
rer privées la FAPECCQ re

privées reçoivent les mêmes
subventions que *es ecnles pu­
bliques La KAPKCCQ s eat en 
outre orononcee en faveur du 
maintien de la ennlessinnnallté 
dans le» collèges classiques du 
Quebec

Au sujet des écoles ssscon 
daires qui voudront rester pri­
vées la résolution adoptee au 
congrès n’endosse pas le docu­
ment ministeriel quand il du 
que ces maisons d’enseigne­
ment choisissent alors de de 
meurer “on marge de la fonc­
tion publique d enseignement". 
Ces maisons, précise t-elle. "of­
frent des services qui doivent 
être logiquement reconnus, à 
titre complémentaires, aur le 
même pied que les services des 
autres institutions Hans ces 
circonstances notre fédération 
considéré qu'il serait injuste 
d’exiger des parents dont les 
enfants fréquentent des insti­
tutions non associées qu’ils ver­
sent les frais de scolarité, va 
r ant de êlOO a $450. indiqués 
dans la déclaration ministériel­
le. En conséquence, notre fédé­
ration demande que ces insti­
tutions reçoivent les mêmes oc­
trois que le secteur public.”

A l’origine, la résolution de 
mandait que les parents n’aient 
pas à débourser plus de $50 au 
niveau secondaire et plus de 
$100 au niveau post secondaire, 
alors nue la politique minis 
té nolle prévoit un maximum 
de $100 à $150 au secondaire et

rie $J00 a $350 au poM secon 
da^e Cette partie rie la resn 
lotion a etc modifiée pour ré­
clamer que les ecoles privées 
r< publiques reçoivent du gou­
vernement les mêmes subven 
lions.

On sait que la Fédération 
des collèges classiques a fait 
saioir vendn-di qu’elle est 
satisfaite des mesures que M 
Paul Gérin-Lajoie a annon 
eées récemment concernant le 
financement des institutions 
privées et la création d insti 
tutions associées aux commis­
sions scolaires régionales.

Au sujet de la possibilité 
pour des école» secondaires 
privées de conclure des con­
trats dissociation avec la 
régionale, la FAPECCQ en 
appuie le principe, “mais à la 
condition que les termes de 
telles ententes permettent à 
res institutions de conserver 
les caractères essentiels de 
leur autonomie pédagogique et 
administrative, de maniéré à 
enter quelles soient assimi­
lées au secteur public, à plus 
ou moins brève échéance"

L’autonomie des institutions 
privées ou associées, selon la 
FAPECCQ, implique que ces 
institutions aient liberté en­
tière 1) "d'établir des règle 
ments de régie interne qu elles 
jugeront opportuns”; 2) “de 
choisir leur personnel ensei­
gnant", 3) "de choisir un 
certain nombre de leurs élè­
ves, dans une proportion qui 
pourra varier après entente 
avec la régionale, selon le 
caractère de l'institution et sa 
location géographique"; 4l de 
dispenser leur enseignement 
selon les méthodes qui leur 
sont propres, pourvu qu elles 
soient conformes aux normes 
générales établies par le gou­
vernement": 5l d'administrer 
leurs budgets annuels comme 
elles l'entendent, "une fois 
que ceux-ci auront été approu­
ves globalement par le gou­
vernement".

Tout en indiquant que la 
déclaration gouvernementale a 
“le grand mérite de clarifier

une situation qui était jusqu'i­
ci fort confuse , la FAPCCQ 
souligne quelle lui parait 
inacceplable parce qu elle con­
tient 'des omissions graves”; 
parce que certaines des condi­
tions essentielles à la signatu­
re d’une entente avec les 
régionales sont inacceptables 
(par exemple, ' l'article 44 qui 
soumet renseignement dans 
les institutions privées a ta 
regie complete du gouverne­
ment j; parce que rien n'y 
garantit ’autonomie des ins­
titutions privées dans l’admi­
nistration de leur budget ; 
parce que rien n’y garantit le 
développement futur des insti­
tutions privées ni rétablisse­
ment de nouvelles maisons 
d education tant priv ées que 
publiques.

Notant que les institutions 
privée* n ont pas ie droit, mo­
ralement, de décider unilate 
râlement si elles signeront ou 
non des. contrats d’association 
avec les régionales, sans con­
sulte! les parents des élèves 
qui fréquentent cette institu­
tion, — surtout dans les ré­
gions ou elles sont les seules 
a dispenser actuellement un 
enseignement secondaire ou 
post-secondaire — la FAPECCQ 
demande aux institutions pn 
sees d'élargir les cadres de 
leurs conseils d'administration 
de façon que des délégués des 
associations de parents y siè 
gent et, ainsi, participent il 
l'orientition définitive de ces 
maisons.

M. Sauinier rend 
hommage à M, Morin

M Lucien Saulnicr, prési­
dent du comité exécutif de 
Montréal, a rendu hommage à 
M, Gabriel Morin, greffier de 
la ville, qui doit prendre sa 
retraite après quarante ans au 
service de la ville. 11 a rap­
pelé le dévouement, l'ardeur 
au travail et le souci de l'exac­
titude du fonctionnaire.

"Je souhaite, dit-il. que ceux 
qui vous suivront dans cette 
charge règlent leur conduite 
sur l’exemple que vous laisser " 
M. Saulnicr remercie M Morin 
de sa “collaboration franche, 
totale et entière”,

M. Vincent Chené. greffier 
adjoint, a été nommé greffier 
intérimaire pour une période 
indéterminée.

DR GILLES-YVON MOREAU
PSYCHOLOGUE CONSULTANT

4152. rue ST-DENIS TÉL
MONTRÉAL 842-6061

Montréal-Québec
en 3h10
(Montréal —Ste-Foy en 2h 40)

par le

CHAMPLAIN
Départ quotidien de la gare Centrale (sauf le samedi) a 5h 15 p.m. 
Billet simple de voiture-coach: $4.00 
(vendredi et dimanche: $4.90)
Billet simple de voiture-salon: $2.00 de plus

Toutes les places sont réservées.
L'Océan, le Scotian et le Chaleur assurent 
un service quotidien entre Montréal et Lévis.
(Service de traversiers entre Lévis et Québec).
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M. Pearson est visiblement 
par sa première visite à

impressionne
l’Exposition

par Yves MARGRAFF
"Les réalisations dont nous 

sommes témoins sur ce terrain 
prouvent que le Canada n'a 
pas perdu cette soif de l'aven­
ture qui fut le propre des 
pionniers nos ancêtres." C'est 
le premier ministre du Cana­
da qui s'exprime en ces ter­
mes. Pour la premiere fois 
depuis que la Terre des Hom­
mes a commencé d'émerger 
du grand fleuve, M. Lester B. 
Pearson est venu se rendre 
compte de l'avancement des 
travaux sur le plus grand chan­
tier de notre histoire, sur le 
chantier de la plus vaste en­
treprise qu'ait jamais rêvée (et 
réalisée) ie peuple canadien.

Le premier ministre sem­
blait véritablement heureux 
d'étre la. Il s'est intéressé très 
visiblement aux explications 
que lui donnaient les hauts 
fonctionnaires de la compa­
gnie de l'Expo pour qui c'était 
samedi un jour faste.

M. Robert Shaw, commissai­
re general adjoint a accueilli 
M. et Mme Pearson sur le ter­
rain insulaire. Le commissai­
re général met encore, sur les 
routes du monde, la dernière 
main a la plus extraordinaire 
réputation de sa carrière de 
diplomate et c'est M. Shaw, 
qu'accompagnait son épouse, 
qui a fait au chef du gouver­
nement l'honneur des lieux. 
Les journalistes n'ont du res­
te pas manqué de remarquer 
la dignité de M et Mme Shaw 
tout au long de cette longue 
visite. (On sait en effet que 
le commissaire adjoint et son 
épouse ont perdu récemment 
leur fils dans un tragique ac­
cident).

La journée de M Pearson a 
l'Expo a débuté par une visi­
te rapide et a ete marquee 
par un« reception et un dejeu­
ner au restaurant Helene-de- 
Champlain.

On avait prévenu les jour­
nalistes que le premier minis­
tre ne donnerait pas de con­
ference de presse, et il n'en 
« pas donné. Mais il a vo­
lontiers bavarde avec les jour­
nalistes qui avaient répondu 
nombreux à l'invitation de la 
compagnie. Avec les journalis­
tes, mais aussi avec les invites 
parmi lesquels on remarquait, 
outre les chefs de services de 
I Expo, le jeune ministre John 
Turner, M Winters qui, en 
tant que ministre du commer­
ce, est responsable de l'entre 
prise eu parlement federal, le | 
maire Drapeau qui s'etait fait , 
un devoir d'être là avant de j 
repartir le soir même a l'étran- j 
ger gagner de nouveaux per- \ 
tisens à un autre projet qui r 
lui est cher : les Jeux de 72. j

Comme le faisait remarquer 
un confrère, si "les 50 pour I 
cent fédéraux et les 12 et 
demi pour cent montréalais 
étaient la, les 37 et demi pour 
cent québécois brillaient par 
leur absence". Personne, il est 
vrai, ne représentait officielle­
ment le ministre québécois de 
l'industrie et du commerce, 
sauf peut-être. . . son prédéces­
seur, M. Rousseau, qui n'était 
d'ailleurs le qu'à titre de mem 
bre du conseil d'administration 
de la Compagnie canadienne 
de l'exposition universelle.

Après le déjeuner à Hélène- 
de-Champlain, les journalistes 
et de nombreux photographes 
et cinéastes ont pris place dans 
des cars qui les ont conduits 
sur le chantier du pavillon ca ! 
nadien. Le premier ministre et 
sa suite les y ont rejoints et 
M Leslie Brown, avec un vi­
sible plaisir, a présenté au 
chef du gouvernement et à la 
presse la participation cana 
dienne qui prend forme La 
curieuse pyramide renversee se 
dessine déjà clairement et 
d'autres constructions, qui ap­
partiennent à l'ensemble, ont 
atteint un surprenant point de 
finition.

C'est la d'ailleurs une im- ! 
pression que I on retire de l'en- j 
semble du chantier de la Ter- j 
rt des Hommes ; tout cela se ! 
construit à un rythme éton- ! 
nant. D'une visite à l'autre, 
on découvre des choses nouvel­
les : ici des rails où roulera 
Expo-Express, un curieux che­
min de fer où l'on suspendra 
le Minirail, et des structures 
de plus en plus nombreuses 
qui expriment clairement ce 
que sera l'ensemble.

Les Scandinaves et les Hol- 
landais sont de toute évidence 
les plus avancés, pour ca qui 
ast des pavillons nationaux. 
Mali les pavillons de la Fran­
ca, du Japon, da la Tunisie, et 
combien d'autres, dressent dé­
jà fièrement la promesse de 
leur réussite. Pour ce qui est 
des participations de l'indus­
trie canadienne, c'est toujours j 
le pavillon de l'association du 
téléphone qui semble en avan­
ce. Mais on constate aussi 
l'avancement des travaux au 
pavillon Canadien Pacifique- 
Cominco tandis que le pavillon 
de l'acier se caractérise dans 
le paysage par sa structure ex­
térieure en A.

C'est à la place de l'Accueil, 
qui constituera l'entrée princi- ; 
pale de l'Exposition universel 
le, que s'est terminée la visite 
officielle de samedi après-midi. 
Face à l'immeuble de la radio­
diffusion, à deux pas de celui 
de l'administration où la plu­
part des services da l'Expo 
fonctionnent depuis ce matin, 
une estrade avait été dressée. 
Le premier ministre y a prit 
plaça avec les autres person­
nalités présentes devant l'im­
pressionnante forêt de dra­
peaux des pays participants. 
C'est là que le chef du gou­
vernement a pris la parole 
pour se féliciter de l'ambitieu­
se entreprise canadienne mais 
aussi de l'esprit de collabora. ,

tion des peuples du monde 
pour "les projets pacifiques et 
constructifs".

En quittant les terrains de 
l'Expo à la suite des voitures 
officielles escortées par des 
policiers motocyclistes, I e s 
journalistes, comme les invi­

tés probablement, emportaient 
l'impression rassurante d'un 
visible progrès.

On remarquait samedi rela 
tivement peu d'ouvriers au tra­
vail mais il n'y avait là, paraît- 
il rien d'anormal. La grève qui 
paralyse actuellement l'indus­

trie de la construction dans la 
région montréalaise ne semble 
pas affecter outre mesure les 
travaux de l'Expo.

D'aucuns s'inquiètent cepen­
dant qui craignent que la grè­
ve n'affecte ('approvisionne 
ment en matériaux, en béton

surtout qui, comme on tait, est 
livré tout-fait sur les chantiers 
mais est préparé dans des ma­
nufactures parfois touchées 
par l'arrêt de travail. A l'Ex­
po samedi, toutefois, on avait 
envie de redire : "Quand la 
bâtiment va, tout va ! "

Les praticiens de la justice se rencontrent pour la 
première fois et découvrent la relativité du crime

par Guy FERLAND
Ix; premier congrès de la Société de criminologie du Québec 

a été comme la découverte que le crime n'est qu un des mul­
tiples comportements humains, et que. par conséquent, il ne 
sulfit pas de protéger la société contre les criminels lorsqu'on 
peut agir au niveau de l’individu pour l’amener à ajuster scs 
comjjortements aux exigences de la vie en société. Prevention 
et réadaptation, (“est autour de ces deux thèmes, fondamen­
talement centrés sur l'individu, qu'ont tourné les débats de 
350 praticiens de la justice réunis pour la première fois en fin 
de semaine. Juges, avocats, policiers, gardiens de prison, travail­
leurs sociaux, prêtres et spécialistes des sciences de l’homme, 
ont affirme le besoin qu'ils ont les uns des autres dans le trai­
tement des criminels.

Comme l a dit M. René Lévesque, ministre de la famille et 
du bien-être, il est aussi important d'avoir des gens pour le trai­
tement social que pour Je traitement médical La criminologie 
est une discipline nouvelle qui émerge comme un carrefour 
absolument indispensable pour tous les praticiens de la justice. 
C'est sur la criminologie que la justice doit compter pour de­
meurer vivante, c’est-à-dire humaine, et autant que possible 
bienfaisante. Le progrès nous entraine dans un galop vertigi­
neux qui chambarde tout infiniment plus vite qu'on peut adapter 
les structures sociales et les attitudes des hommes. La délin­
quance n'est pas seulement un problème judiciaire C est sur 
la criminologie qu'il faut compter pour suggérer continuellement 
au droit ce qu'est la réalité derrière la lettre, et ainsi faire 
évoluer la lettre

Une constatation assez simple permet de comprendre Lob- 
jet de la criminologie • la vie en société est basée sur la liberté, 
et la vie en prison est basée sur la privation de la liberté Quand 
un homme est en prison, il faut donc éviter chez lui la formation 
d attitudes psychologique = désocialisantes qui l’empêcheront de 
s ajuster a la vie en société quand il sera libre D’ou la réforme 
des prisons jusque dans leur architecture. Mais avant la prison, 
il y a la délinquance. On parle même de pre-delinquancc A ce 
niveau, c'est la recherche de formules alternatives à l'empri­
sonnement des jeunes délinquants pour leur permettre de con­
tinuer leur apprentissage social malgré leurs écarts de conduite.

LA REFORME DES PRISONS
Le sous ministre de la justice, M Julien Chouinard, * ex­

pose !e programme de la reforme des prisons entrepris par le 
ministère, dans la perspective d'un "équilibre entre la protec­
tion de la société et la réadaptation du criminel." Il -s'agit 
d’abord de repenser l'architecture des prisons en fonction de 
la réadaptation, laquelle suppose par exemple ia répartition 
des prisonniers en j>etits groupes, fi s agit ensuite de recourir 
aux méthodes modernes de traitement comme ia liberté sur­
veillée, la semi-liberté ou la liberté conditionnelle A ce sujet, 
M C houinard a rappelé que le ministère entend obtenir la juri­
diction sur la libération conditionnelle de ceux qui sont détenu» 
dans les prisons provinciales, parce qu’il considère que c’est 
l'aboutissement logique de ia réadaptation commencée dan» 
la prison

Le directeur du service ries prisons au ministère. M Mau­
rice Gauthier, a montre comment il est difficile de pratiquer

la réadaptation dans les prisons lorsque tous sont ensemble, 
u'tl s'agisse de prévenus, de détenus, de jeunes délinquants ou 
e récidivistes Mais s’il est impossible de tout construire en 

même temps, la formation du personnel compensera les incon­
vénients de l’architecture Une école ri entrainement pour les 
gardiens sera en effet ouverte d'ici quelques semaines a Mont­
réal.

CRITIQUES
Certains aspects du programme de la reforme des prison» 

ont cependant été critiqués L< P, P Noël Mailloux, directeur 
du centre de recherche- en r* -ationv humaine» a souligné qu# 
le programme ne fait aucun rtat de la possibilité d’instaurer, 
dans les maisons de détention des prévenus, la pratique de l’exa­
men pré-sentence qui permettrait d'éclairer le juge lorsque ie 
prévenu comparait devant lui Plusieurs juges et avocats ont 
ri ailleurs réclamé cet examen Le père Mailloux a également 
déploré que le ministère n’ait pas envisagé la pénibilité, pour 
un certain nombre de prisonniers, de continuer à travailler à 
l'extérieur avec l'obligation de rentrer à 1 institution le soir 
ou la fin de semaine En raison de cette possibilité, il a mis en 
doute 1 opportunité de construire à Oka plutôt que dans un 
grand centre ce qu'on appelle la prison ouverte, à sécurité 
minimum.

I> autres congressistes ont critiqué la conception qui a ins­
piré l'architecture du centre de détention pour prévenus au 
quartier général de la Sûreté actuellement en construction à 
Montréal. On ne met pas un homme présumé innocent dan» 
une cellule, ont-ils dit, pour affirmer la nccessuc d'un regime 
de liberté beaucoup plus grand pour ceux qui attendent leur 
procès.

L'ENFANCE
L exposr de M Claude Mailhiot. directeur du service du 

bien-etre a l'enfance et a la jeunesse au ministère de M René 
Levesque, a montré que la délinquance juvenile r est qu'un de» 
problèmes suscités par l'cnfance exceptionnelle ou inadaptée 
pour laquelle il faut inventer des formules nouvelles d'appren­
tissage social Le point de depart d une nouvelle politique en ce 
domaine a été 1? formation d'un comité interministériel entre 
la famille et le bien-être, l'éducation e! la santé.

M Mailhiot s est élevé contre l'empressement à placer le» 
enfants inadaptés dans des institutions, sans taire aucun travail 
au niveau de la famille de ces enfants. Son idée est de combler 
au niveau de la famille et de Lecole les besoins insatisfaits des 
enfants inadaptés, avant de songer à l'institution. Et s il faut 
en arriver la. il ne faut pas complètement couper l'enfant de 
son propre milieu. Par opposition à la prévention premiere, qui 
s'attaque aux facteurs d'inadaptation ia prévention dans le» 
institutions visera plutôt a éviter l'aggravation de l’inadapta­
tion. soit en réduisant le danger existant, soit en elirenant 
l'enfant du danger, soit en le traitant eh milieu spécialise

Le ministre René Lévesque a dit lui même que son minis­
tère accor ' a priorité a la refonte de la législation sur le» 
jeunes, et a la modernisation des services qu'l! faut leur donner. 
Le mmis-erc rsi déentr a afhrmcr e' à développer son roll 
concernant Lenlance et ia jeunesse inadaptée a'-U dit.

Si vous trouvez que la danse 
n'est plus de votre âge, 

si Rome vous ennuie, 
si vous ne croyez pas au coup 

de foudre passé 20 ans 
-ne voyagez pas dans 

nos avions!

Cost triste à dire, mais il y a de» voyageurs aeriens 
qui peuvent se passer d'Alitaha! Heureusement il y a 

les autres, tous les autres. Nous les transportons 
maintenant dans 84 villes de 49 pays. Heureusement, 
la plupart parlent le même language - non pas celui 
de leur pays d'origine, mais le langage universel de» 

gens qui savent vivre bien Si vous êtes de ce nombre, 
parlez de nous a votre agent de voyage. Il vous 

expliquera - gratuitement — comment mieux vivre:
i l'Alitalienne!

AU TAU A
........ .....  ........AIRLINES

NOUVEAU SERVICE 
• DIRECT'' EN 1966

Maintenant

VOIS MONTREAL ROM! PAR SEMAINE.
lets lundi*, mardi, jaudl at samadl

A compter du 1er juin

6 VOLS MONTRÉAL-ROME PAR SEMAINE:
laa lundi*, mardi, marcradl*. 
jaudl samadi at dlmancha

•Vols Moniréal-Roma «ans asoala Tous las autra 
comprannenl una oscala à Milan 
Correspondancos faciles de toutes la» ville» du 
Canada Jusqu'à 30 vols New York-Italie 
par semaine an 60 .

VISITEZ LE MONDE 
SANS PROBLEMES

LA GRANDE AGENCE DU CANADA FRANÇAIS
VOYAGE S

Pr#n#i r#nd#x-vous 
pour roncontrtr I# personne 

le plu» renseignée sur le 
voyage que veut projeté»

^ VUTAUfcSÎRMDÉ OUVERT LE SOIR JUSQU'A 
9 HRE5

ET LE SAMEDI JUSQU'A 
4 HRES

LIEE UN SEUL BUREAU 
A MONTREAL

1010 OUEST, STE-CATHERINE, MONTREAL 2 UN. 1-7272
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théâtre • musique • cinéma • variétés
mediens font partie de la tour­
née.

"MURIEL'"
Lp vendredi 29 avril, la Fé­

dération Jennr Cinéma présen­
tera. en collaboration avec les

LE THÉÂTRE A OTTAWA

\\i /

BRÈVES RENCONTRES

ACCIDENT
I.a "Comédie Canadienne" 

vient d'apprendre officielle­
ment, par l'imprésario parisien 
rie Salvatore Adamo, que celui- 
ci ne sera pas en mesure de 
çhanter a Montréal, les 7 et 8 
mai, à la Place des Arts, tel 
que prévu. Kn effet le 5 avril 
dernier, à 15 kilomètres de Poi­
tiers. où Adamo se rendait 
Chanter, sa 'oiture a été frap­
pée de plein front par un autre 
véhicule qui doublait un camion 
dans une cote Quelque temps 
apres, les médecins ont dia­
gnostique une fracture de la 
mâchoire et ont condamné le 
jeune compositeur-interprète au 
silence le plus complet pour 5 
semâmes. Ils Pont de plus pré­
venu qu'une période de plu­
sieurs jours de rééducation se­
rait necessaire aux muscles 
atrophiés.

TOURNEE
La troupe de I Egregor* est

partie sur les ailes d'Air Fran­
ce samedi, à destination de Pa­
ris. oii elle commence une tour­
nee des pays francophones de 
î'Kurope qui se prolongera jus­
qu'au in juin et au cours de la­
quelle elle se produira dans 74 
villes Yvon Dufour. Gilles Pel- 
letier. Paul Hebert, Marthe 
Mercure. Antoinette Giroux. 
Françoise Gratton. Ovila 1.éga­
ré et une dizaine d'autres co-

Cinemas Odéon Liée, en avant-j 
première, le film "Muriel" d A- i 
lain Resnais. La projection aura 1 
lieu au cinéma Dauphin à 22 i 
heures. Les billets, au coût rie 
$2.00 seront en vente au théâ­
tre et au secrétariat: 8517 boul. . 
Saint-Laurent.

FESTIVAL
C'est aujourd'hui que débu- 

tent a Montreal les auditions 
du concours 1966 des Festi­
vals de musique du Québec, 
pour la métropole et sa ré­
gion. Ces auditions ont lieu 
comme par le passé au Vic­
toria Hall de Wrstmount. Les ' 
juges seront cette annee à 
Montréal Mme Rose Bamp 
ton, MM. Lorand Fenyv es. 
Jean-Pierre Vetter, Georges 
Trine, Karl Ross et Ezra Scha 
bas.

RENCONTRE
L'Association professionnel- i 

le des Artisans du Quebec or- j 
ganise une rencontre bouti­
quiers-artisans ou sont invités I 
tous ceux qui s'intéressent ac­
tivement a l'artisanat au Que 
bec. soit comme distributeurs 
ou comme producteurs. Cet 
important colloque aura lieu 
dans le Vieux-Montréal, au 45î 
de la rue Saint-Sulpice, le di­
manche 24 avril, à 1 heure 
de i'après-midi.

L'Arlequin": des sketches 
de R. Bouteille et Obaldia

Du mois d'octobre au mois de novembre une cli­
nique de théâtre sc tenait a Ottawa. Après cette expé­
rience. un groupe se formait sous le nom de ('ARLEQUIN 
et préparait un spectacle et décidait de le presenter en 
avril.

La troupe de l'ARLEQUIN d'Ottawa va donc pré­
senter au HIBOU, du 28 avril au 1er mai, son premier 
spectacle, et nous avons jugé bon de poser quelques 
questions aux membres de ce groupe.
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Petit» Salle : “Zorba the Greek" 
12-35 - J.15 • 5.55 - L35 

R T ALTO — "Pardness” l 04 - 4 24 .
9.45 — TisUaf it L p” 1.20 - 4 43
- s «3

Rl\!TO — * Dracula. Prince of
Darkness 3.44 - «25 - 9 43 —
•‘PUzue of the Zombies ' 120 -
4 45 - 1.05
RIVOLI — “Cet homme d'inram- 

boui”. 1.15 - 3.10 - 9.14. — * Alibi 
pour un assassin” 320 - 724. 

SAVOY — Nexer too late' 2.44 - 
S.15 - 9.54 — '‘Marriage on the 
Rocks” 12.S4 - 425 - * 44 

SNoMDON —■ "Sallah” 2.19 - 3.14 - 
513 - 723 - 925 

STR4ND — Pardness** 11.43 - 3 #5
- S 30 - 9 45 — “Lixing it L p” 
14.10 - î .34 - 4 50 - ».!#

VAN HORNE — Neeer Too Late” 
225 - 4.T4 - I#»# — "Marnage on 
the Rocks” 1223 - 4.15 - 1.05 
VENDOME — “Paris m par. ". 

12 43 - 224 - 5.44 - 7 15 - 9 34 
VERDI — The* Here Ten”

YORK — “Our Man Flint**. 1.14
- 3.13 - 5 15 - 7.24 - 925. 

MENTHOL NT — Darting’ 1224 -
2.45 - 5 04 - 7 15 - 9 34

1STF0®DD
flrc H^ïïcrv.
• A - « CPF-f'-* Ofrhmr*

rhambr. rt. Vanrotiv.r. Oivvbr- ! 
; .r* Otanina at Bernador,. ■*.* 
Ctman*». Conc*r>o no 3 en «el

m-iaiQue i. ao.n. La nuit ti* 
Walpuryla*' V' Biomdahl. et aym- 
pr.or.t no 33 an :* majeur "Im- 
pénale ' oe Hav-Or.
• Ai hr ira- a CBF-AM I trt 
du clatarin Hubert Bénard, cia- 
•eclniété 'SuIté d'amour'' an ré 
mineur de Buxtehude; Sonate bl- 
bilgue IV" de Kuhnau Suite an 
ré mineur de Bohm Commentatri­
ce Andrée Deaautela.

il y « combien de temp* 
qu'existe l'ARLEQUIN?

— Au mois d'octnhre, Mr, 
Marcel SABOURIN est venu 
organiser une clinique de 
théâtre sous l'égide du Conseil 
des Arts de l'Ontario à F.ast 
view. A la suite de quoi, après 
bien des avatars, un groupe a 
décidé de former une troupe 
permanente dans la région, et 
l’ARLEQUIN existe depuis 
quatre mois déjà

•— Est-ce que les membres 
de l'ARLEQUIN sont des néo­
phytes?

— I.a plupart ont eu une 
expérience, soit du côté tech­
nique. soit du côte interpreta­
tion I.ouise DOMFIFRRE par 
exemple a fait ses débuts avec 
Mr. Edgar DEMERS dans no 
tamment "Le Petit Page rie 
Frontenac", "Boeing Boeing" 
puis dans "Les Jumeaux Etin 
celants" avec Gilles PRO­
VOST

— Quelle pièce de theatre 
prèsenterei-vous »u HIBOU?

— 11 ne s'agit pas d'une piè­
ce de théâtre mats d une sérié

Les écrivains d'Europe 
et l'affaire Sinyavski
L’affaire Sinyavski Daniel et 

ses consequence* pour les 
rapports entre les écrivains 
soviétiques et leurs confreres 
occidentaux dominen' les en 
tretiens qu a depuis deux 
jours dans .a capitale soviéti­
que le secretaire general rie 
la Communauté des Ecrivains 
Européens. Gian-Carlo Vigo- 
relli. Celui-ci a etc rejoint à 
Moscou par l’écrivain britan­
nique David Carver, secretaire 
général de la Fédération in­
ternationale des pen-elubs

M. Vigoreüi a tenu à souli­
gner que l'exclusion de l'U­
nion des écrivains soviétiques 
de la Communauté n otait pas 
actuellement envisagée, com­
me ! indique sa presence m* 
me à Moscou Cependant, a t il 
fait observer, "ils se met 
traient d'eux même* hors 
dune communauté dont ils 
n'ohserveraient pas les sta­
tuts''. ,

DEUX DERNIERS SOIRS

um 57wAU«**at
UN S«AND FttJM

TOUINS EN i SIA El

__ THEVERÉ'Jg^

* u

THÉÂTRE DU 
RIDE AU VERT

PREMIERE 15 AVRIL

LWORE
190 est. boul. D or cheater

"Une folie"
de

SACHA GUITRY
avf>c

Fr«nçei* Roift 

André» L»ch«pellt 
Georges Groulx 
Carmen Tremblay 
Monique Aubry

Sur semaine: 8H.30 
Dimanche: 7H.30
Lundi : rel&che

Réservations;
866-9344

C B E T O
10 M M avoue
1} (» Téfévit'O» Kolair*

LP-S m*
11.34 Lonq métruqe

I De rei«iourn«i 
1.56 Long metreot

3 W Eemm* 0 eujourd hui
4 80 Boots
4 36 Le boif« 9 suror 99
5 80 Lp Courrier du *oy 
9 30 Atome et qatexie» 
é CO Jeunesse oblige
é 3G reiéjourna: 
é 56 Nouveties du sport 
7.60 AuiOurd'htli 
I M Les Belles Htslotre* 

des pays d'en hout'1 
I 30 Face 6 la musigue 
f.66 Bras dessus br«i 

dessous
* 16 Entre oe* et terre 

16 36 Camera 44 
H 66 Teieiournai 
H 26 Supplement regional 
H 25 Nouvelle» du sport 
11.-16 Cmema

drame ♦'«to s

12 46
12.45

Zoo du Cap'tatne 
Bonhommi

et voiaat»
reie-m*' «
Sport
Dernière heurt
Cîoe-roman
Des ombres sur le
soleil
"L'Hôte! a de» cou­
rants d'air"
A ma sorci4re oieo 
aimée
Le grand prix 
musical B A 
Alors raconte 
Retevtî les 
manette lies 
Tire» sur rmvtt#
En premtére oage 
La rond* des sport» 
Cinéma 
"Une histoire 
d'amour" — 
policier franc ai» 
Dernière édition 
Fermeture

4 30 Les no-

*.50
7.06
7 15 
7J6

♦ 36 
1006

16.36
10 45
11 06
H 16

C B M T O

C F T M ©
6 !» Mire — Musique
1 15 Bien l'bomour 
> 00 34 24-3*
♦ 15 félé-Bonbon 
t 30 toast et calé 

16 30 C me matin
Bit» Tricotin" — 

burlesque trancai*
D 00 Première edition 
12 H Cm# midi

drame français
2 Ot- - - té !•%<«-
? 30 t'éternel amour 
J OC Bon après-midi ma­

dame
4.66 Dessin» animés

• 74
♦ 30

to M 
10 16
10 45 
11.0011 70
11 50
12 00 
17 30 
12 45

1 06
1 30
2 06
2 30
J 00
3 75 
) 30
4 00 
4.31 
S.00

test Pattern and 
music
Today on C9MT 
Quebec School 
Telecast
Canadian Schools 
Friendly Giant 
Chez Hélène 
Butternut Square 
Across Canada 
CBC TV News 
Calendar
Search for Tomorro* 
The Godding Light 
Calendar
As the World Turns
Password
Girl lain
To Tell the Truth 
Happenings 
Take Thirty 
Worlds m Contrast 
Razzie Dazzle 
Passport to 
Adventure

5 30 Music Hep
106 The Addams Family 
4 30 Across Canada 
7 06 Evening News 
7.25 Sports with Doug 

Smith
7 36 Don Vxessers Jubilee 
I 06 The Fugitive 
s 80 Show of the Week 

’0 00 Acaoemy Awards
12.15 CBC tv News 
12 1ft N.ght fid't.on 
12 34 Sport» Final

C F C F CD
I 00 The Sound of 12
1 IS Coffee Break
1.36 The James Beard 

Show
4 00 The Liberal Arts 
4 30 Romper Room

10 06 Burns and Allen 
10.30 Father Knows Best
11 00 Ed Allen Time 
11 30 Mr A Mrs
12.00 Lunchtime Little 

Theatre
17 30 Kids Is People 
12.45 Dear Charlotte
I 00 Channel 12 Theatre

A’l About Eve" —
d'*rrse

7 36 People in Conflict 
J Oti Fractured Phrases
2 36 It's Your Move 
4 M Surpris# Party
4.30 Secret Squirrel 
I 60 Thunderbirds

"Mighty Atom ", If
5.36 Camp Runamuck
4 60 The Pitrr# Barton 

Show
• 36 Pulse
7 00 The Flintsones
7.30 Gidqet
• 00 Bewitched
• 30 Andy Griffith
4 00 Country Mus»r Hall 
9 30 Take a Chance 

10 00 The Big Valley
11.00 The National News
11.15 Pulse
II 40 Nitecap 
12.10 The Saint

"Careful Terronot"

, (TCHIKHUy,
mise en scène de
I. M. RAEVSKY

du Théâtre d'Art de Moscou

AVEC
Yvette Rrinrl Amour
Helene LoiveUe 
Nathalie Naubert 
Dens^e Rt-Pierro 
Gerard Poirier 
Benoit Girard 
Rose Rev-Du/il 
L. Le Gnurtader 
Claude Préfontaine 
André Cailloux 
Ronald France 
Louis Aubert 
Louise Danos 
Marcel Ravarr 
Christiane DeiisI#
Serge Tnrgeon 
Pierre paré

DECORS :
Alexis Chlriaeff

COSTUMES :
François Barbeau

STEU.A4664 rue Saint-Denis

RÉSERVATION: 844-1793

w

A-%»

Tl LF.R 2 MFILLFCRK FILM* 
de JFAN-f LC GODARD

“VIVRE sa VIE”
— avec — 

ANNA KARINA

4
«

Aussi : “BANDE A PART” Anna Karina, Sami Frey

Jean Martimbeau, auteur de ^La Douzième heure,/: Le Me! clc‘ sa 
“Le cinéma canadien a surtout besoin de publicité") 9|or,euse his,oire

par Alain PONTAUT

do sketches intitulés "LA 
SOUPE A LA GRIMACE", de 
Romain Bouteille, auteur de 
"l'Echappce belle'. Nous 
avons d'ailleurs rodé ce spec­
tacle au début du mois, au 
BISTRO et le public a très 
bien réagi.

— Pourquoi avoir choisi des 
sketches?

— Ixis sketches permettent 
aux comédiens d'exprimer en 
toute liberté leur fantaisie, 
leur humeur, en allant même 
jusqu'à l’improvisation mais 
tout en gardant un thème tra­
ce à l'avance. Par exemple, 
Jean Charles JOLLY, à qui 
l'idée de ce spectacle est ve 
nue. dirigera et vivra avec 
Paul CREGHEUR et Louise 
OOMPIERRE les nombreux re­
bondissements de "I.A SOUPE 
A LA GRIMACE"

— Il existe quelques troupes 
françaises a OTTAWA, pour­
quoi vouloir en créer une au­
tre?

— Depuis huit mois, le pu 
blic adulte de la région a eu 
l'occasion d’assister à seule­
ment deux creations c'est 
vraiment trop peu. Notre but 
est de présenter des spectacles 
plus courts, varies, mais plus \ 
souvent. Le public aime le | 
theatre, et si il est suffisam­
ment informé de ce qui se fait 
dans la région, il ira avec plai- j 
sir s'asseoir dans un fauteuil.! 
mais pour ça. il faut une 
troupe stable, avec- un pro- ! 
gramme établi suffisamment j 
à l'avance, et des comédiens 
qui prennent a coeur leur mé 
tier

— Comme tou*e nouvelle 
troupe vous evei certaine­
ment beaucoup de projets en 
tête; pensez-vous les réaliser?

— En effet, et je vois bien j 
que votre question est ironi | 
que. nous présenterons proba j 
blement au même endroit vers i 
ta nu juin LE SACRIFICE DU l 
BOURREAU'* de RENE DE 
OBALDA, puis pour l'été, 
nous ferons des tournees dans 
les hôtels pour retrouver les 
vacanciers qui auront déserté 
la capitale. Avis aux hôteliers:

C'est le 15 mai à la Plaee 
des Arts qu’aura lieu la "pre­
mière mondiale" d'un nouveau 
long métrage québécois, La 
Douzième heure". De quoi s'a­
git-il? D'un "suspense" psy­
chologique, nous dit son réali­
sateur et auteur Jean Martim- 
beau, qui, après la Plaee des 
Arts, sera présenté de la mê­
me façon dans quelques villes 
du Quebec au cours de soirées 
de gala, avant rie commencer 
une carrière commerciale nor­
male dans les cinémas en octo­
bre prochain. A partir d'un 
scénario original travaillé pen­
dant deux années et de dialo­
gues confiés à Diane Turcotte, 
le tournage s'est effectué entre 
août et novembre 1965.

Ce que raconte ce long mé­
trage’ L'histoire d'un jeune 
homme, Léo Durand, interprété 
par Guy Provencher, qui vit à 
la campagne avec son père. 
Ovila Legare, et dont les vastes 
ambitions se concrétisent sou 
riain par l'annonce d'un impor 
tant héritage Cette perspective 
attire le jeune homme en ville 
i"une ville abstraite, dit l'au­
teur, sans autos, sans lieux re­
connaissables. et où les scènes 
de l'action se déroulent en in­
térieur et presque constamment 
de mtit"L Léo cependant n'est 
pas le seui héritier le vaste 
domaine qui lui échoit a pour 
copropriétaire l’énigmatique M 
Jean Henri Norbert . narco- 
mane qui essaiera tour à tour

Des films sur l'art
Un magnifique programme 

de films sur l'art sera présente 
au Centre d'art d'Argenteuil, 
360 rue Principale a Lachutc. 
le vendredi soir 22 avril a 9 
heures. Ce programme d'une 
haute duree d'une heure et 
demie comprend des film* sur 
Daumier, Gustave Mireau et 
le grand maître de "impre*- 
* onnisme, Edouard Manet II 
comprend en ou'.re un film 
consacré au célèbre "Miserere” 
de George* Renault. L’entree 
est libre e< une invitation toute 
spéciale est faite aux etudiants 

«t à leurs amis.

rie la persuasion et du chanta­
ge Bagarres, crises, condam- 
damnation injuste du jeune frè­
re de Léo: une aventure psy­
chologique pleine, nous dit-on, 
d'action et de rebondissements.

longs métrages par année. C'est 
un peu un cercle vicieux, dont 
on sortira avec les années et 
en travaillant d'arrache pied 
pour la qualité. Je suis donc 
optimiste pour l'avenir et pes-

Pour la dernière fois, sa­
medi soir, le rideau du célè­
bre •‘Metropolitan Opéra” de 
New York s’est lève, devant 
une assistance qui arait eu a 
coeur de faire vivre jusqu’au 
dernier souffle de l’auguste 
maison l'atmosphère d'élégan­
ce et de haut luxe qui la ca­
ractérisa au cours de sa lon­
gue et glorieuse histoire.

Depuis son ouverture, le 22 
octobre 1883. toutes les cèle 
brites du monde du chant ont 
défile sur les planches du 
“Metropolitan”, et samedi, à 
cette dernière représentation, 
au cours de laquelle ne 
produisirent pas moins de 58 
chanteurs et chanteuses et 11 
chefs d’orchestre — les huit 
chefs de la maison, plus Léo­
pold Stowkoski, Max Rudolf 
et Erich Leinsdorf — des gloi­
res plus récentes étaient là 
pour assister à cette ultime 
représentation : Marian An­
derson, Ro.se Hampton, Ri­
chard BonelH, John Brown­
lee, Anna Case. Nadine Con­
ner. Richard Crooks. Helen 
Jepson. Lotte Lehmann, Gio­
vanni MartinclU, Patrice Mun- 
sel. Bidu Sayo et Gladys 
Swart bout.

Cn film aussi très profession­
nel. realise par une équipe de 
quinze techniciens et qui a tiré 
son financement $80,0001 de 
capitaux montréalais privés 

— Des financiers qui nous ont 
fait confiance parc# que nous 
apportions avec nous un décou­
page technique, des dialogues 
écrits, un proi*t très serieux 
pour un produit solide. Certes 
je ne m'attends pas a feire 
beaucoup d argent avec ce film. 
Mais un profit minimum au 
bout ou au delà de cinq ans en­
couragerait tout le monde a 
continuer a reinvestir. D'unt 
faço" generale, je n# crois pas 
le cinéma canadien exportable 
avant une dizaine d'années. 
Mèmt un très bon produit ca­
nadien «trait ma! distribue a 
l'étranger. Il faudrait que les 
hommes d'affaires ouvrent des 
bureaux à Paris par exemple, 
et fassent une publicité tapa 
geuse au film canadien. Ce qui 
serait possible si l'on avait la 
certitude d'une production de Î5

simiste pour le present. Si l'E­
tat s'en occupe, met de l'ar­
gent, notre cinema devrait pou­
voir débuter dans cinq ans. 
Mais si l'aide gouvernementale 
doit se dispenser dans une at­
mosphere de combines, de pres­
sions, de favoritisme, alors il 
vaudrait mieux continuer de 
nager comme maintenant et 
que le plus fort gagne. Il est 
cependant évident qu'une leqis- 
lation, une intervention de l’E­
tat mettrait de l'ordre et de la 
logique dans la situation actu­
elle ü me semble que le fait 
de texer le film etranger, par 
exemple, apporterait au cin# 
me cenedien une des choses 
qui. tens doute, lui manquent 
le plu» 4 l'heur# eetueilt la 
publicité, un» publicité systé­
matique bien faite.''
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one production de CARLO PONT!
UN FILM DE DAVID LEAN

DE BORIS PASTERNAK

DOCTOR 
ZIHVYOO

En Panavistne et l ooieur»
muet# maintenant »n vent* • 'r” <

M*lt 0 2 P M ME 4 fi 50, SAM 4t FETES »2 04 OIM,. «2-54 
V<v>r s | 15 P.M LUN à JEU »7 54. yfN •! SAM 53 04 
OIMâNCME « 7 3# * M S3 56
06*èrv»i.er» 9ùvr groupe». M T FiO#fr#u(t 9|3-1514

m ALOUETTE,
STg-CATMtHIMf. 40 PLEUR Y UN. 1-2047

■Barri*
MH «le TMFË

SUPtH
mLiir
t recHNicOLO*

e
moi'

H E s e v FONDA
Boiter e y ak 
**ie* anoel
eOBCBT SKA a

a*Ha»*t 11 »«» 1 C/Nf 0 AMA . iHttrmsté
**m JUe t# PltJi

VAlTf (C. BAH INTf 
*i|t/» au Movof

MPERIAI.

-----  ♦* * *147 *« SMI

CE SOIR
8 H 30

!□□□□□□□ r.*'. VîC TO® IA T*' $79 1451
COUCS « U N ! V f » j * f

PARIS... 
VU PAR

KAMUC GODARD 
CLAUDE CHABROL 

ERIC ROHMER 
(EAR ROUGH 

lEAR DOÜCHET 
IEAR-OARIÜ PQllET

"t n film qui a le mêritr 

4» ««•« auteurs, d« son hu­
mour...à «• pas manqu*r”.

— A. Pontaut

17.45- 2.50; 5 O0- 7.15 4 50

le phénoménal pianiste canadien

RONALD TURINI
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VOICI LA DOUCE ET TOUCHANTE HISTOIRE DE SOEUR SOURIRE
Le bonheur c’est 

Debbie Reynolds 
dans

"the Singing Nun
Inspiré par la chanson "Dominiqi

fiiSÜOO MONTIIBÀN
AGNES M00WAD- CHAO EVERETT 
KATHARINE ÜOSS- ED SULLIVAN JL
MGARSÛN
#n Panavlslon ot Metrocolor

Grand film é : 10.40 • 12.50 
• 3.05 - 5.15 - 7.30 - 9.45
dernier programme romplet

a 9-10 4S4 OUEST STE-CATHE0INË - 044 5051
LOEW’S

L'ORCHESTRE SYMPHONIQUE 
DE QUEBEC
présente le ^
'.j . J v* *-33*'
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Ticket d’Or
MFiLirue ni
FRANÇAIS 
DT. L'ANNfÇ2e SEMAINE
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■.EMAINE

LE DRAME EMOUVANT D’UNE JEUNE AVEUGLE
DÉSHONORÉE 

ET ABANDONNÉE !

'“"ftlW
"• COULEURS

CATHERINE DENEUVE
êt la Vf DETTE CANADIENNE

ANDRE LAWRENCE 
^ HARDY KRUGER
Un film ri* MARCEL CAMUS

CANADIEN PLAZA JEAN-TALON
1204 «il, Slt-Lethenee 4500 SMtvkar» Jtaa'Iaien. è l’eii ds fie-IX

‘REQUIEM" de Mozart
Sous la direction do

SERGIU CELIBIDACHE
O.PC

Pierrette Atarie, soprano

Réjone Cardinal, contralto

Léopold Simoneau, ténor

Gaston Germain, basse

•t le Choeur symphonique de Québec.

jeudi
Au même programmer

21 avril • Symphonie "JUPITER”
8.30 p.m. de MOZART.



LE DEVOIR. MONTRÉAL, LUNDI, 18 AVRIL 1966 ONZI

L’univers féminin

L absence de "tâches intéressantes 
dans les associations féminines

E't il plus difficile aujourd'hui qu'autre- 
lois d intéresser les femmes dans des associa- 
fions qui leur sont pourtant destinées ? On le 
dirait a en croire les nouvelles de chaque 
jour.

Une dépêche de Toronto nous apprenait 
récemment les soucis graves qu apporte aux 
dirigeantes des organisations nationales du 
pays la diminution de leurs effectifs, et le peu 
d'intérêt que suscitent a present ccs groupe 
ments, parmi les classes féminines de ccttc 
fin de siècle. Au reporter qui s’informait de 
cette situation auprès de groupes féminins 
divers, tantôt on oftrait des explications dans 
le fait que la femme moderne très occupée 
par le travail a l’extérieur, ou i’appartenance 
à divers comités d'entraide et la tenue de sa 
maison (parce qu'il y a très peu de femmes 
au pays qui, en définitive, ne doivent pas, ou 
le matin ou le soir, s’occuper de leur habitat ; 
il en sera de même tant que nous n'aurons 
pas les logements communautaires, avec cui­
sines et lavoirs en commun, de certains pays 
totalitaires) n’a plus de temps, au cours d’une 
semaine pour les réunions de clubs ou d’orga­
nisations nationales. D’autres, à l’extérieur de 
ces groupements affirment tout bonnement 
qu elles ne sont pas intéressées parce que ces 
associations n’offrent rien d’interessant. Evi­
demment les situations d’urgence amenées 
par une guerre ou une catastrophe ou un fléau 
quelconque ne peuvent se maintenir — et 
c’est tort heureux ’ — à un rythme régulier 
et constant. Autrement dit, on n'a pas tou­
jours un besoin pressant de pansements a la 
tonne ou de tricots-main en cargaisons. Ail­
leurs encore, on trouve que le penchant aux 
commérages est trop marqué dans certaines 
de ces reunions, d’autres y viennent et s'en 
retournent, s’approchent ou se retirent de ces 
effectif- par question de prestige ou absence 
de prestige, raisons mondaines ou raison' de 
faitnlle. Quoi qu’il en soit, le reporter Jean 
Sharp de la Presse Canadienne dit que le 
problème demeure un oas-e tête auquel très 
peu ;le solutions ont été offertes

Parmi ces tentative* de solutions, on men­
tionne que le - clubs de femmes d'affaire* et 
de professionnelles, de l’Ontario, ont organise
um
hrc
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San* en aïotr Tair . sers une comprehension 
de U vie plus juste, plus humaine, plus avan 
tagruse. Combien d'autres — si un aiguillon- 
nement ou plutôt une charnière d offres et de 
demande* etail éngee et fonctionnait de fa 
Çon effective — pourraient assurer chaque se­

maine quelques heures de garde auprès d'un 
vieillard qui ne peut être laissé seul ou d’en 
fants qui sont dans le mélire cas, pour per 
mettre à la maîtresse de maison de prendre 
quelques heures de liberté en toute quietude 
d’esprit. Sans doute il y a à présent des asso 
étalions de gardiennes fiables mais dans com­
bien de maisons on ne peut alourdir le bud­
get déjà trop chargé '! Et pourtant les be­
soins sont là : encore dernièrement les jour 
naux mentionnaient que de nombreuses mai 
tresses de maison sont guettées par la dépres­
sion nerveuse parce que trop astreintes au 
quotidien sans suffisamment de relâche. Voila 
des cas ou l’aide sociale intelligente et béné­
vole est requise : ces femmes pourraient sans 
doute éviter le pire si une ou deux journées 
pai semaine, mais régulièrement, a jour fixe, 
elles pouvaient passer la porte confiante que 
la maisonnée sera bien gardée en leur absen­
ce.

ooo
Donc, dans tout le pays, les dirigeantes 

des associations anglophones ont un grave 
problème de recrutement et de service a ré­
soudre. Ici, dans le Quebec, on continue de 
fonder des associations, avec raison souvent. 
Fonder, se maintenir, durer, agir et servir, 
c'est tout un programme qu’il s agit d’exécu­
ter et de réussir. Ainsi, on annonce pour les 
23 et 24 avril, la tenue d’un congres d'un 
nouveau groupement : la Fédération des fem­
mes du Québec, Un questionnaire circule en 
ce moment, parait-il, dans toute la province 
pour présenter les vingt sujets offerts au 
choix des diverses associations féminines. Cinq 
de ces sujets seront mis au programme du 
congres selon le nombre de votes relevés dans 
les réponses retournées au secrétariat Ces 
sujets sont des plus variés, d’inégale impor 
tance, de pians divers, extrêmement complexe 
et sérieux dans plusieurs cas. Sans doute a t- 
on réussi a réunir un fort groupe de femmes 
d’étude qui vont creuser les cinq problèmes 
retenus pour les présenter aux auditoires du 
congrès Toutefois, des "amendements à la 
loi sur le divorce" à T abrogation de l’inter­
diction de la vente des produits anticoncep­
tionnels ’ en passant par la "sélection des ima 
gcx de la femme transmise par renseignement 
officiel" on souhaiterait voir ajouter les trois 
problèmes suivants : travail de nuit dans les 
usines québécoises — veuves chargées de fa­
mille avec ressources insuffisante- — travail­
leuses à ia retraite dont la pension ou la ren­
te souvent peu élevée, est toujours soumise a 
l'impôt tout comme aux années productives 
de salaires réguliers Dans les deux premiers 
ras de* enquêtes on! été fanes, des rapports 
publies, il s’agirait d'obtenir d autres dispo­
sitions de la loi ou de nouvelles lots : dans le 
dernier cas une enquête serait a faire qui con­
tribuerait sans doute à une meilleure appli­
cation rie la justice sociale, puisqu’on en parle 
tant.

Quant aux programmes généraux des asso­
ciation.- feminines qui se voient en train de 
péricliter en cherchant quoi faire, peut-être

dans des cercles bien organisés pour eveiller 
l’intérêt des membre-, pour le monde des 
idées, autant que des faits, des idees gene­
rales une information rcelle sur les grands 
problèmes de l'époque actuelle l'histoire po­
litique des peuples et des sociétés des der­
niers siècîes. etc. On a souvent répété que ce 
son’ les idées qui mènent le monde les 
femmes sont comprise* dan* , ce monde, et 
celles qui veulent souvent rant d’action, tant 
agir, trouveraient peut-être plus facilement 
leurs propres formules d'avancement et d'ac­
tion si elle* avaient quelques idees de plus à 
mettre dans leurs actes,

(Germaine RFRNIER

BAZAR GEANT RI. 8-6188
Mercredi, 20 avril

de 10 h. a.m. a 10 h. p.m. /ptu&y&uM
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Horiiontalement :
1— Marque de familiarité en­

tre intimes
2— Pas comme tout le monde 

— Organisme mondial
3— Note — Travail de net­

toyage
4— Fruit du Quebec — Attein­

te
5— Impersonnel — Article — 

Liquide nourricier
6— Dont le squelette est 

puissant — Demeure
7— Négation — Fleur — Per­

sonne non identifiée
8— Recouverte d'une envelop­

pe protectrice Appre­
ciation scolaire

9— Personnel — Oeufs de 
poux

10— Pas nous — Liquide vital
11— Ne pas admettre Per­

roquet — Fait du tort
12— Possessif — Très fatiguée
Verticalement :

1— Collision de front
2— Groupement dans un but 

commun — Jamais enten­
due encore

3— En tout — Bagarres
4— Prière —
5— Que Ton ne peut imaginer
6— Liquide de base — Qui a 

fini de servir — Divinité 
inversée

7— Prêtes a rire cueillies — 
Affectueux

8— Dépasse les limites — 
Possède

9— Débits de boisson
10— Peintures — Sc risquant
11— Patriarche — De bonne 

heure — Dévêtue
12— Colline de sable — Puis­

sance

Solution de samedi
Heriiontalemen* :
1— REPETITION
2— AGONISANT —- IL
3— TANT — SCANDE
4— TREIZE AGI
5— RAYEE — FLECHE 
fi—RUE — HUE
7—PARESSEUSES 
R—ETES — POLE — SE 
9—ERS — Kl.A — CAR

10— SES — CRIBLER
11— REEL — DE
12— NOCTURNES — SU
Verticalement :
1— RATTRAPEES
2— EGARA — ATRE
3— PONEY — RESSAC
4— ENTIERES
5— TI - ZEUS — CRU
6— IS — ESPERER
7— TAS — EOLIEN
8— INCALCULABLE
9— OTAGE — SE

10— NICHE — CE
11— ID — HUSSARDS
12— ELEVEE — ER — EU

La mode irlandaise 
sur la sellette

Mille acheteurs, venant de 20 
pays arriveront à Dublin le 
mois prochain pour le troisième 
Salon de la Mode d exportation 
irlandaise, au cours duquel les 
85 plus importants fabricants 
irlandais présenteront leurs 
collections de vêtements pour 
femmes et enfants, la- Salon qui 
est organisé par le Bureau du 
Commerce extérieur irlandais et 
qui est maintenant l'événement 
le plus important de l'an du 
point de vue publicité et vente 
pour l’industrie de mode inrlan 
daise. se tiendra a Dublin du 
18 au 22 avril. Le ministre du 
Commeree et de l'Industrie. Dr. 
P J Hillery T D. ouvrira le 
Salon.

Mais il re*te encore asser de 
chambres d’hôtel à Dublin et le 
Club de ta Poire, établi par le 
Bureau du Commerce extérieur 
irlandais invite les acheteurs 
et leur asure de les mettre en 
rapport avec les fabricants 
irlandais. On s’attend cette an­
née à un accroissement dans le 
Salon de 300 acheteurs britan­
niques à cause de l'intérêt 
croissant dans le Salon et le 
nouvel accord anglo-irlandais 
ui leur permet d'importer sans 
roits de douane tous les arti­

cles (tricots inclusl fabriques 
en fibres synthétiques ou arti­
ficielles.
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Le ministère de la famille tarde trop à remplir 
ses promesses... selon les travadleurs sociaux

par Solange (HALVIN
Les réformes dynamiques amorcées par le Ministère de la 

Famille sont bien longues à entrer en application nous déclarait 
au cours de deux journées d'études tenues à Valleyfield par la 
Fédération des services sociaux, son président, l’abbé L Gi­
rard. Même si les déclarations du ministre tracent une ligne 
de pensée révolutionnaire dans le domaine de la sécurité so 
riale et de la famille, en pratique, les recommandations du 
Rapport Boucher sont loin d’avoir force de loi. Selon d’autres 
travailleurs sociaux Rencontrés lors de cet Institut sur l'enfance, 
l'institutionnalisation ries relations entre le secteur privé et public 
est également en veilleuse. Toutefois, certaines mesures récen­
tes apportées par le Ministère faciliteront sans doute le travail 
des services sociaux. Le président nous cite entre autres l'aug­
mentation du per diem lequel devra à l’avenir servir exclusive­
ment aux besoins directs de l’enfant en placement, le finance­
ment non pas sur des bases forfaitaires mais en fonction du 
coût réel des services rendus à l’intérieur de chaque agence, 
etc. Quant aux deux véritables pierres d’achoppement d’un meil­
leur service apporté aux familles par les agences et qui sont le 
manque de personnel et le manque d’argent, il est bien évident 
qu elles ne disparaîtront pas tant que les structures mêmes de la 
nouvelle loi d’assistance ne seront pas en place.

Le président de la Fédération des travailleurs sociaux, 
M. l’abbé L Girard, t.s p est ici en compagnie de Mlle 
Yolande Botssinot, directrice du service familial de 
Québec qui donna la conférence d ouverture lors des 
journées annuelles d études de la Fédération, et M. 
Gilles Dupont, animateur général de ces journées qui 
avaient lieu jeudi et vendredi à Valleyfieid

20,000 enfants en 
foyers nourriciers

11 y a actuellement au Qué­
bec 35,000 enfants qui ne vi­
vent pas dans leur milieu na­
turel que serait la famille 20,- 
000 sont en foyers nourriciers, 
15.000 en institutions Le* 
foyers nourriciers québécois 
répondent-ils aux besoins des 
enfants qui leur sont confiés’ 
Comment expliquer qu'un si 
grand nombre d’enfants vivent 
en dehors du cadre naturel ? 
lies statistiques soumises aux 
délégués par Mlle Yolande 
Boissinot, directrice du Service 
familial de Québec répartis­
sent ainsi le* causes de place­
ment des enfants.

Dans la seule region de Qué­
bec, entre le 1er juin 65 et le 
30 septembre de la même an­
née. 204 famille* ont récla­
mé le placement de 390 en 
fants. De ce nombre, 81 en­
fants soit 39 7'- étaient at­
teints de troubles organiques 
ou fonctionnels. Quant aux 
causes de placement, elles se 
répartissent ainsi

difficultés parentales
et conjugales 44 “o

diffic. économiques 34 % 
maladie de la mere 27 % 
troubles mentaux chei

l'enfant 20.4%
décès d'un parent 11.6%
alcoolisme du père . 11,6% 
mésadaptation de

l'enfant   107%
séparation des

conjoints 107%
Evidemment dans plusieurs

cas plusieurs de ces facteurs 
peuvent être mêlés dans la 
même famille.

Ce sondage effectué dans la 
région de Québec se fera a 
1 échelle de toute la province 
puisque la Fédération a com­
mencé une vaste enquête d une 
part sur les foyers nourricier* 
et d’autre part sur les causes 
de placement des enfants dont 
elles ont charge

Foyer nourricier ou 
institutions ?

On a beaucoup critiqué au 
Québec le système des institu­
tions, orphelinats, pension­
nats etc. qui groupaient sou­

vent sans la moindre distinc­
tion de- quantités d’enfants 
venant de* milieux les plus 
divers, souffrant des troubles 
physiques ou mentaux les plus 
disparates, en leur prodiguant 
tout juste le minimum de soin 
pour survivre Aussi le foyer 
nourricier des qu’il apparut 
comme formule acceptable, 
fut-il très populaire auprès des 
travailleur* sociaux Les de­
mandes d’admission dans les 
orphelinats ont beaucoup di­

minué, dit Mlle Boissinot et 
certaines directrices s'éton­
nent de ce rejet ou refus de 
l’institution. Pourtant cette 
formule nest pas totalement 
a rejeter. Pou; certains en­
fants. l’institution est la meil­
leure garantie de sécurité, 
pour d’autres l’affection d'un 
foyer nourricier — fût-elle seu­
lement une étape intermédiai­
re —- est indispensable à leur 
équilibre émotionnel Toute­
fois. selon Mlle Boissinot, il

faudrait au plus tôt songer k 
des formules d avenir comme 
l'institution de type pavillon­
naire ou encore le regroupe­
ment sous un même toit de 
quatre ou cinq enfants en pla­
cement. constituant ainsi une 
véritable unite familiale Quel­
ques expériences ont été ten­
tées au Québec dans ce domai­
ne. mais elles demeurent pour 
l'instant embryonnaires, faute 
de ressources financières
A quanti une véritable
loi de protection pour 

l'enfance
Au cours des deux journées 

deludes, plusieurs perspecti­
ves ont évidemment été énon­
cées Toutefois, il semble que 
la majorité de* travailleur* so­
ciaux se rallient a la demande 
d’une Loi de protection unique 
pour l'enfance, lot bien appli­
quée. protégeant les enfants 
tout autant contre leurs pa­
rents que contre toute forme 
de discrimination ou d’exploi­
tation venant des institutions 
ou de la société en généra!

Dans l’immédiat, il semble 
qu’une meilleure rémunéra­
tion accordée aux parents 
nourriciers permettran aux 
travailleurs *ociaux de recru­
ter des familles dans d autres 
classes de la société. Pourquoi 
ne pas payer un véritable sa­
laire à la mere nourricière, 
nous dit Mlle Boissinot'' N’ac- 
complit-elle pas à domicile 
pour les enfants des autres un 
véritable travail d éducatrice, 
en plus de fournir a cet ou 
ces enfants en placement, i af­
fection et l’équilibre d’un 
foyer normal? C’est seulement 
en devant ces normes et en 
fournissant a de* quantité* de 
meres de famille la posribilité 
de se dévouer tout en élevant 
leur propre famille, que nou* 
arriverons à trouver pour c»s 
millier* d'erfan’.s de* meil­
leures conditions de vie

Bazar des Petits Frères des Pauvres Bas supports ou bas élastiques?
Mme Suzanne Galipcault est membre du 

comité d’organisation du Bazar des petits 
freres des Pauvres” qui aura lieu les 26 et 27 
avril prochain, sous le theme de “un air de 
Pans". Ce bazar sera cette année sous le pa­
tronage de Mme Georges Vanter et aura lieu 
à l'auberge Seaway. En attendant de partici­
per au bazar, si vous tvei quelque* vieux 
objets de valeur, faite* les parvenir au 2112 
rue Bleury, Les petits Frères les vendront à 
votre place au bazar et pourront ainsi avee 
les profits realises emmener en vacances 
leurs vieux amis, dont la plupart n'ont jamais 
connu une journée de détente au cours d’une 
longue vie de labeur. Mais, de grâce, n'en­
voyez pas de vieux vêtements ou des manuels 
scolaires . ils n’ont pas leur place au bazar 
"un air de Paris” et personne n a envie d’ache­
ter de vieilles choses à moins qu elles n'aient 
une réelle valeur d antiquité.

BARRINGTON, HL — Un

le prétend que de nos jours 
des mittiers de femmes souf­
frant de varices ou autres 
troubles circulatoires portent 
des bas supports, alors que 
leur cas nécessiterait des bas 
élastiques.

M William O. El son, direc­
teur des laboratoire* de re­
cherche* medicales de la com­
pagnie Kendall, aux Etats- 
Unis, est d ans que les trou­
bles circulatoires pourraient 
s accentuer avec des bas sup­
ports

“On arrive ma! à distinguer.
et cella même parmi les mé-
decins., la diffi?rence b len pré-
cise q e entre le bas

t qui soi jambes
fatigue'es. et 1 e bas e last ique
servant en thé ue dans
les cas serieux de troubleti cir*
culatoi,res ’. d i>xpliquei■ M . El-

Aidez la Croix-Rouge si vous 
voulez qu'elle vous aide...

"Croulants" mais 
vigilants aussi

VANCOUVER — Un inspec­
teur de police declare que cer­
tains parents dans la crainte 
de passer pour des “croulants” 
laissent leurs enfants glisser 
vers la délinquance juvénile

L'inspecteur Dan Brown a 
précisé devant le Conseil des 
parents maîtres de Vancouver 
que seul l’intérêt marque des 
parents peut arrêter celte va 
gue de délinquance. Mais les 
parents ne semblent pas vou­
loir être impliqués, et eetle 
hesitation à intervenir vient 
du fait qu'ils n’osent pas s'in 
gérer dans les activités de 
leurs enfants.

Ils semblent croire qu’en 
questionnant leurs enfants sur 
leurs allées et venues, les jeu­
nes diront qu’ils ne sont pas à 
la page Et les parents espè­
rent aussi qu’en restant hors 
du problème, celui-ci finira 
par disparaître", souligne 
l’inspecteur Brown.

Autrefois chef de l’escouade 
de police pour la criminalité 
juvénile, il dit que les enfants 
commencent de plus en plus 
jeunes dans la voie du crime 
1.’inspecteur rappelle qu’au 
printemps la police de Vancou­
ver a mis au jour un réseau 
de voleurs à l'étalage, impli­
quant 50 écoliers.

POUR LUI:

Retour de la large 
cravate colorée

NEW YORK — On note le re­
tour de la cravate de plus lar­
ges dimensions sur la scène de 
la mode masculine

Depuis plusieurs années, les 
cravates pour messieurs ôtaient 
de 2 pouces et demi de largeur 
alors que. maintenant, le mo­
dèle large rie 3 pouces est de 
venu l'accessoire dernier cri a 
New York. Et même dans ter 
tains magasins, on dit que les 
modelés de 5 pouces de largeur 
se vendent fort bien.

De plus, les cravates de cou­
leurs voyantes et aux dessins 
spectaculaires gagnent en popu­
larité et les tissus imprimés 
sont très souvent choisis.

Selon un porte-parole de l’in­
dustrie, la raison qui motive ce 
changament vient de ce que les 
hommes en plus grand nombre 
choisissent eux-mêmes leurs 
cravates.

"De la crème, du *ucrc dans 
votre café ? Un biscuit, un 
beigne ?"

La phrase est bien connue 
des donneurs de sang de la 
region de Montréal. Bien con- j 
nue egalement la vareuse 
bleue ornée d’une croix rouge 
Et mieux connus encore le 
sourire engageant de l’hotesse 
bénévole et son "merci'' cha­
leureux.

Les dames bénévoles qui as­
sistent le personnel technique 
aux journées du sang, qui ont 
lieu du lundi au vendredi, se 
chargent d’entourer le donneur 
d’une atmosphère accueillante 
et de veiller à ce qu'il soit 
confortable en tout temps.

Grâce à leur concours géné j 
roux et efficace, les volontaires 
aux journées du sang, tant aux 
collectes mobiles qu’au centre 
permanent à la Maison de la 
C roix-Rouge, contribuent dan* 
une très large mesure g redui 
re le coùl du prélèvement du 
sang. Les dames bénévoles se 
chargent du vestiaire, procc 
dent a l'inscription des don 
neurs, les escortent au lit de 
repos et leur servent un léger 
goûter.

En un seul mois, au mois de | 
mars, les volontaires de Mont- I 
real, sous la présidence de 
Mme Russell Hannan, ont gc 
néreusement consacré 2,081 
heures de leur temps à 57 col 
lectes de sang.

Des groupes de téléphonistes 
bénévoles ont passe 543 heures 
à appeler 1rs donneurs de sang 
pour les cas graves nu spr 
riaux de chirurgie D'autre* 
ont apporté leur aide au servi 
re de secrétariat du bureau 
rie recrutement ries donneur* 
de sang, et à l'administration 
ries services volontaires. Enfin 
2.411 heures ont été occupées 
à tailler, assembler, et à cou­
dre des vêtements destinés aux 
sinistrés et à confectionner des 
milliers de tampons chirurgi 
eaux indispensables au service 
de transfusion sanguine En 
tout, on a compilé 79fi présen 
tes et 5,248 heures de travail 
bénévole

La Croix Fouge peut main 
tenir'tous ces services vitaux

grâce a rapport des volontai­
res et a la générosité du pu­
blic. La campagne de S2.087 
111 pour les Oeuvres de santé 
et la Croix Rouge se poursui­
vra jusqu'au 25 avril.

Un sondage effectué parmi 
les médecins par les enquè 
leurs de la compagnie Kendall, 
a révélé que dans la propor­
tion d'un tiers, le* médecins 
prescrivent le ba* support plu­
tôt que le bas eiastiquc dans 
dé* cas de varices La plupart 
du temps, les médecins crai 
gnent que la patiente refuse 
de porter le bas élastique qui 
n est pas aussi elegant d ap­
parence

Selon M Elson. il importe 
que les médecins et les pa-
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Montreal 28 N.D.G.)
Si vous desirez seulement apprendre à manoeuvrer une 
automobile, ne prenez pas la peine de lire ce qui suit... 
Mais si vous avez l'intention d'en apprendre plus dans 
le but de devenir un conducteur habile et prudent, nos

Cours de Conduite Automobile
ont été crées spécialement pour vous

Voici pourquoi :
Nous vous enseignerons :

• l'importance d'une bonne attitude
• le Code de la Routa
• les Règlements municipaux
• la manoeuvra du véhicula
• la conduite defensive
• comment conduire dans des conditions spéciales 

(la nuit — routes glissantes — brouillard, etc.)
• l'entretien de votre véhicule
• pourquoi vous assurer

-f un grand nombre d'autres sujets d'importance 
vitale

482-9110 Pour en savoir davantage, 
appelez aujourd'hui même :

Noire organisation sans but lucratif «e fera un plaisir rte vous 
faire bénéficier rte plus rte 50 an» d'experienre en Hecuritê.

tientes conr.prennen! bien îê 
rôle du bas élastique qui en 
d’aider îe vaisseau sanguin di­
late a ramener le sang vers 
le coeur.

M Elson dit que sa comp*- 
gnie fabrique îe« deux genres 
de bas. mai? ;a direction vou­
drait tenter d'éclaircir la faus­
se interprétation quant aux 
buts distinctif» des deux rr.u- 
deie? de bas.

DÉCORATEURS-
ENSEMBLIERS

LAURENT LAMY
DECORA TtXR-ENSEMBLIXR

788 Wilder

Montreal 8 — 737-1955

VIAU, MORISSET INC
décora leurs-en win b liera

Jacquei v»eu ternarO Morose)
Laurent Sèrubrt Juta» Laporte
Luc Sauvé M.arçuer.f* Sanav

720. bout. Decarie

Saint-Laurent 747-9921

ARCHITECTES
BEAULIEU. LAMBERT, 

TREMBLAY
ARCHITECTES

3480 C. d« la Côte des Neiges 
Montréal — 937 9324

DAVID, BAROTT, 
BOULVA

ARl HirrCTFS

3 Plaça Villa-Marie 
MONTREAL — 866 9854

DUPUIS & MATHIEU
AKCHJTLCTES

MONTREAL 34 — 526-1654

LAROSE. LAROSE. 
LAUBERTE & PETRUCCI

ARCHITECTES

1255, boulevard Laird 
Ville Mont-Royal 

Suita 280 — RE. 1 9611

JEAN MICHAUD
ARCHITECTE

59 ouest, rue St-Jacques 
MONTREAL 1 _ 844 1775

PAUL-O. TREPANIER
ARl H 11 tt TR

GRANBY — 372 5888
MONTREAL _ 276-6013

Les architectes

Lonqpre, Marchand. Goudreau 
Dobush, Stewart, Bourke

506 est, rue Sainte-Catherine 
Montréal 24 842-9528
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Sogena Ine. affiche un profit net i
Dividende

potixis fizia.ixciers
Le» Bourse» de Montreal. To 

ronto, Londres New York et 
Pari» étaient fermées comme 
de coutume en fin de semaine, 
de même que les marches du 
ble de Winnipeg et de Chicago, 
d'ou l'absence des tableaux re 
guliers dans nos page» de fi­
nance ce matin.

O-
Par rapport a son sommet de 

fS7.40 touche durant la derniè­
re seance, l'indice des indus 
♦riels de DJ accusait une perte 
de 10 point» a 947.77, soit ce 
pendant, une avance nette de 
2.29 points, au regard de la fer­
meture de la seance preceden 
te. Ces fluctuations font bien 
ressortir l'etat de nervosité des 
spéculateurs américains, en dé­
pit de l'assertion de Bâche A 
Co. que la tendance devrait 
etre encore a la hausse pen 
dant un certain temps, vu les 
rapports trimestriels favorables 
et les declarations optimistes 
formulées a la plupart des as 
semblée» annuelles des compa 
gnies canadiennes comme amé­
ricaine».

•O
Algoma Steel tiendra 2 as 

semblée» teudi de cette semai 
ne au Sault Sainte-Marie, et At 
lant»c Sugar reunira ses action 
naires le même jour » Mont­
real.

O
C est aussi jeudi de cette se 

marne que B A 0*1 reunira ses 
actionnaire» a 2 h. 30 p.m a 
Toronto.

Apres-demain, International 
Nickel tiendra son assemblée a 
Toronto et Great Lakes Paper 
en fera autant dans la même 
ville.

C'est demain matin que Ca 
nadian Petrofina tiendra son 
assemblée annuelle à la Place 
Ville-Marie et B.C. Forest Pro­
ducts en fera autant vendredi 
de cette semaine a Vancouver.

-O.

C'est ce matin que le minis 
tre des finances, M. Sharp, fera 
connaître les modalites, relati­
ves a la nouvelle emission de 
$325,000,000 d'obligations fédé­
rales — elle comportera 3 gen­
res decheances, soit 11 mois, 
50 mois et 14 ans et 3 mois.

-O
C'est cet après-midi a 3.45 

p.m. que M. Sam Sternberg, 
president de Steinberg Limitée 
procédera à l'ouverture offici­
elle du nouveau centre de dis­
tribution de fruits et legumes, 
sous la présidence d'honneur de 
Thon Alcide Courcy ministre 
de I'Aqricuiture et de la Colo 
nisation de la province de Que­
bec. La ceremonie aura lieu au 
nouveau Centre sur la rue Boy 
c*. angle du Blvd l'Assomp 
♦ ion II y aura reception après 
ia visite du Centre 

O
Murphy Oil Co projetterait 

I execution d un programme 
majeur dans notre province au 
printemps

commentaires sur
Ij'-A.OTTJ ALITÉ

Rene-T. Leclerc Inc. a obfenu la Ire 
finance de la Riviere-Malbaie

ian*< te de

u*
in e d
JjTectei

pport aci*Hmaire$ de 
M Isncred-e Sican 

i declare
extérieurs <te voire

oi'diiîi.re' : a,'..-Gts

5’abiJhte c»
ïee-présider
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»e complet 
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Gra/ras Hubert 
led Theriea. D ne

Critic i.'

Sondages sur Castle 
Tin Mines Ltd

lC.W\ L<'.- reaultat*
dt-.s deux premiers soudage* 
au diamant par la Castle Tin 
Mines Limited dans le nord 
de la province de Queensland, 
Australie ont révélé une te 
neuf d une valeur brute de 
S12.61I la tonne pour le pre 
nier trou et de S45.30 pour ;< 

second a déclare récemment 
M. Robert \V MaeAuley. pre 
sident de la compagnie.

Dans une lettre aux action 
naires M MacAulay annonçait 
que "les deux premiers son 
dage* complets sur l’anomalie 
de Feldspath avaient perfi­
des minéralisations de plomb 
/inc-etain argent de 6 et 1b 
pieds de largeur " '

Etant donne qu'on n'aiau 
pu récupérer une partie im 
portante des carottes dans le- 
sections critiques du trou 102 
le trou 103 a été fore de fa 
çon à récupérer ces carotte- 
et ce- deux trous sont par la 
suite devenus le trou 102-3 

M MacAulay déclarait que 
'les sondages ont été effe. 
tues à 200 pieds de distance 
l'un de l'autre sur la section 
sud de "anomalie de Kelds 
path dont la surface révèle 
une mineralisation do plomb 
sur une longueur de 3.000 
pieds

rrr .ua.oaie .ve ot cnanevoai 
« Ie’-g recemmen: a Rene-T Leclerc la* a un onx 
0Ô2 S2Ù0 -S>j üe titres a 6 reTiboursaDies en series en 

«ns A ce compte la nuaieipatte obtient son a.-ger.- a 
er i.oirn nos üe TOOTO"- L’emprunt comporte un solde de 

20 :A*. a renouveler en ; LTé pour un ternie : v.-.-nrel -e 
ans. cette corporation vient sur ie marche des obligation- 

ur la première fois
- ' 19611 es

en series du tes a*.n! 19tiT . le: a . 1970 .nclu-, , ner 
F -r sort pas racneubies pa: anticipation Le capita e 
: iiiii-rêt sen..■ anmiei 1er ai: 1 et 1er octobre . at paya-ries 
a toutes .es s.-ce-J rsa b les d une banque a charte dans la province 
ce Quebec \.uort.se par le règlement No 83 88 l’emprunt es: 
e r.tracte pour de# tnrvaœi d'aqueduc dégoûts et protection 
•o-.tre intend e

Levai jaron unpo»ab.« de a municipalité p. 19s2S 
» eleva:: a $3.239 lôo L emp. ' : -esente mq e q.i'e ,

-2 terme ce a corpora-.OE

S8 029 537 d affaire! souscrites par 
La Stabilité, en 8 mois

utres >■ 
nomalie dete

meme
-miner

pur
rhe

M. Ma

au numbre d* 30 dans le moment 
en Dourparieri; axrc des Candida;? 

'■» «one prévoir que le oenonnel de 
ïement d‘ki U fin de iannee 
'meitra une fois de plu* de cous 
socicU-. Sevens désire* compléter 
porte-feuüle d'ai*jrance-v:e n'he 

* nous. H nous fera plaisir de vous 
compétent et par le fait même 
dicton bien connu. “'Charice bien 
i-aiëawR'. e* en meme tempt T-a 
lu-fort de voire «ecuriîe.
tena î notre premiere assemblée 

dors fÿtte nous vous avions fan 
toi ie premier rapport de la corn 

surtout une penod# d'organisation 
rations et tree du fait ^ue nou* 

de* assurances en octobre 1965

■trauon «e cotHpose actueilemerv* 
ui Dionne. Guynemer Qi 
n. Severe Godin. T a,oc re de 
ut oart ;e u lié re me n î plaisir 
rateurs au conseil d adm; 
-Jacques Beai^hemin et

12 vente u assurance vie son* des pi us intéressants. En effeï. 
reqîiipe ie vente a souscrit, dans nos premier? six mois d'ope* 
ra?:on.-. un montant d'assurance de S3.029.537 Ces résultat? 
sont donc une preuve tangible de la confiance que nous prête 
le public et nous laissent entrevoir ia possibilité de réaliser no«- 
objectifs

Dollard-des-Ormeaux emet pour 
S948.000 de fifres a 6°o

I.a ville rte DoIlard-<iesOruieaux. comté de Jacq ies-i artier. 
* adib-- ce# jours-ci. a un syndicat formé de La Banque 
Provinciale du Canada Morgan. Ostigu & Hudon Liée. Belan 
ucr Inc. Du roc ner. Rodrigue k Cie Liée. Rene-T I.eclerc Inc 
a un prix de 93.72. 9943.000. de titres a 6'- remboursables ei 
séries en 10 ans. 4 ce compte, la municipalité obtient sor. 
argent a n loyer nojen net de 69717"' L’emprunt comporti 
un solde de X702 OLH, a renouveler en 1976 pour un terme addi 
tionnel de 20 ans.

Da ;-es du 1er avril 1966 les nouvelles obligations échoient 
ei: series du 1er as ril 1907 au le avril 1976 inclusivemeiy 
Elles ne sont pas rachetable* par anticipation.

L emprunt est contracté pour des tra-aux d aqueduc, 
dégoûts de pavage, drainage, électricité trottoirs, canalisation 
de fosses, etc.

L'évalua'- ion imposable de la ville, pour 1965 '’elevail 
à 556.763.066 compris 823.831.298 pour le- compagnie- Le 
31 décembre 1965 la dette consolidée nette de la corpoation 
•e chiffrah par 86 690.675 31

La Société Financière du Quebec Ltee 
offre des debentures subordonnées, a 7 °o

La Société Financière du Québec Liée dont le siege 
-ociai -t* trouve a l'Assomption, offre ce matin en souscription 
ati public une nouvelle émission de 8.5ig).(8Kj de debenture- 
subordonnée* 7' . »enc avec échéances en -erie- de
IfHib à 1981 11 rc-sor- du prospectus, oubli.- a l’occasion de 
ce'se finance que la compagnie a été incorporée en 1961 par 
M. Edouard Roy. son president actuel — ce dernier est l'aneien 
proprietaire de- Industrie.- E. Rov Ltee. de l’Assomption. La 
nouvelle entreprise de M. Roy se specialise dans le financement 
des comptes a recevoir, des vente- a terme, a courts termes 
ets Elle avait le 31 octobre 1965 un béai de 2.025 contrats 
en vigueur, contre I 777 en 1964 et 725 en 1962. Se- effets 
s -e'oir se tota isaient a 84 309.495. renarti# sur 2.025 contrat» 
dont le .-rand nombre varie entre 85.000 et 810.000 11 resiort 
fia prospectus que le but de cette emi-smn de debentures est 
de permettre le remboursement d’une parue ries billet-: garanti* 
a eourt terme -erie Z de la compagnie et. le* argents perçus 
par le fiduciaire, en l’occurrence la compagnie Trust Royal, 
se-ont remis directement aux institutions prêteuse*. La Société 
précité affichait un actif de 84.943.913 14 au 31 octobre 1965 et 
une anal'se de ce bilan laisse voir pour 84 543.987 67 de 
disponibilités, comparativement à un passif exigible de 82.483,- 
167.13 Se- administrateurs sont MM. Edouard. Jules et Pierre 
Roy, de même que MM Jean Ia>ui* Tassé et Paul M Bélanger 
et tous font parlie de l’exécutif sauf M Tasse.

MARCEL CLEMENT
t

Inc. a rendu public- 
semaine son 4e rap

Sogeru 
en fin de 
nort annuel. Son president 
M. Marc Carrière y declare en 
pallie ce qui suit aux action 
naires:

J ai l'honneur de vous pi e 
-enter, le quatrième rapport 
annuel de votre compagnie 
pour l’exercice financier 1er 
mine le 28 février 1966 

Ce rapport comprend le bi- 
lan de votre compagnie, l'etat 
des revenus et dépenses et du 
snrplus d’exploitation ainsi que 
le rapporl des vérificateurs.

Cet état reflète également la 
situation de votre compagnie 
à la suite de l’acquisition au 
cours de l'exercice financier, 
au coû< de 891 000.00, des 503 
actions ordinaires émises et en 
cours de Canada Drug Limitée, 
laboratoire de produits phar­
maceutiques et fabricant de 
produits de parfumerie.

\u cours de Tannée, votre 
compagnie a payé un dividende

•ecord
de 50 cts
Preside ut
Louis DesLaunets Ltee 
Jean Deslongchamp?
Président
Le flot tin Telévhowqor 
Pierre Des.Marai? 
Président
Pitrre DesMura/- inc.
Sa Ko Des noyers 
Vu e president 
Laboratur re .Vttdeu L r " 
Koland Desourdy 
president
l)èsourdit Construction L
Paul Desrochers 
Associé
SSini pson. Riddeii S (et 

Partners
Charles Vrtbur Durance* 
President
Charles Duranctau Ltm 
Arthur Faille 
Directeur générât adjoit 
Des berner • Limitée 
Pierre Fortin 
Cire président exécutif 
.'iSociété Jannuir Im- 
Pasouale Gattuso

de SI.14 l'action ordinaire

Depots
Services de Fiduciaire 
Achat et Vente d'entre­
prises-Immeuble

CF
NA

Financements Corporatifs 
Placements d’Emprunts 
Fonds du Canada et 
des Etats-Unis.

COMPAGNIE DE FIDUCIE NORD-AMERIQUE
41e ETAGE, PLACE VILLE MARIE, MONTRÉAL . 71, RUE ST-P LRRt, QUÉBEC, QuC 
878-9521 692-0673

dt» su 30 par action :sur se> Gattuso <
aefiuns ordinaire- et ,ile S0 50 René Hé
T)ar action si;1' >cs actnuns pri- President
vilouiocs H! cunnilaîïf . rache fMiidc i
tables, d une valeur muminale
de .810.00 chacune

Le revenu net de la compa
gn;e. déduction faite de 1 a s.iiio M.
mortis-emem de- numobih.-a Présidée
* ons. de i amort;sse:rient de Les D’sn
1 escompte sur obligat ions ci Gilles Pu
debentures et des pravisions Tresoriei
pour impôt sur le re\'enu s e \f(irc Cm
levé a 8193.814 IKJ contl-e 8132
452 00 ixnir ! exercice prece Vire vréi

a atteint 
81.14 1 JC

u compte

•hiff

lit $0 60

DIRECTION

Rolami D

hn Jack* 

C A

À noter...
C* rr*’^ i* l*>»?**♦ Wi*v4

f’u* M. CHti'HIV. t4*
la firme Morna'* 4.
Hudon, adresser» !a parole au* 
membres du Club Canadien. A 
titre de president de l'IDAC il 
leur parlera de la nécessite 
qour le» Canadiens d'investir 
au pays.

O
L assemblée annuelle des ac 

tionnaires de CHemcell i IH3 
Limited aura lieu le mardi 
avril a îfrh, a.m. dan» te salon 
Duluth de l'Héte* Reine-Eliea- 
be-H^

O
C est cet apres m(d* a 5h 

que seront ouvertes tes soumis­
sion» pour une émission de 
5 5 50,900 d obligation» de ta Cite 
de Pent ncton. C B selon un 
rapport de Equitable Securities 
Canada Limited 

O
Combustion Engineering-Su­

perheater Ltd de Sherbrooke a 
obtenu un contrat de S’2.900.000 
du gouvernement de la Saskat 
che-wan pour la construction de 
générateur» a vapeur thermale

O
Central Del-R e reunira ses 

act»onnaires a Calgary leud* 
matin et Faiconbndge Nickel 
Mines en fera autant a Toronto

O
Cygnus Corporation tiendra 

une assemblée a Vancouver 
vendredi de cett* semaine 

O
Dupuis Freres limitée réuni­

ra ses actionnaires en assem 
blee a II heures demain matin 
et Famous Pîayers en fera au 
tant, a midi, a Toronto.

■ O-
Home Oil tiendra son assem 

blee vendredi de cette semaine 
a Calgary et ia veille. Indus­
trial Acceptance en fera autant 
a Montréal.

O
C'est cette semaine que les 

actionnaire* de Telebec consi­
déreront l'offre de la compa 
gnie de Téléphoné Bell du Ca 
nada

O
Pour la 7«eme année consecu 

t've. le» ventes de Consolidated 
Textile Mill*, ont excede en 
1945, celles des années prece 
dente*

O
Canadian Foundation paiera 

mercredi de cette semaine 5 
cent* par action ordinaire et 30 
et* par action privilégiée.

O
Canadian Delhi Oil reunira 

se* actionnaire» a Calgary jeu­
di de cette semaine et Cana­
dian International en fera au­
tant a Montreal, vendredi.

O
Con». Canorama tiendra une 

assemblée a Toronto apres-de 
main, de même que Grand Roy 
Mines et Kentiki Lead A Zinc. 

- O
C'est aujourd'hui que New 

Quebec Raglan réunira ses ac­
tionnaires en assemblée, a To­
ronto.

O
Ranger Oil réunira ses ac­

tionnaires en assemblée a Cal- 
gary vendredi de cette semaine 
et Rusty Lake en fera autant a 
Montreal mercredi matin, de 
meme que Sapawe Gold 

O
United Corporation tiendra 

sen assemblée, et matin, dan» 
notre ville et Westel Rosco en 
fera autant, apres-demain, a 
Winnipeg.

• O
L'assemblee generale annu­

elle de la compagnie se tiendra 
dans le Salon Bleu de l'hôtel 
Ritz-Carlton demain le 19 avril, 
1966. a midi (heurt normale de 
l'est).
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BOURSE DE NEW YORK

Cours fourni» par (a PRESSE ASSOCIEE
Cê**

leur* rente* **«1 êe» Per w«t v«t«vr« ventes Hevi 1 
NEW TOOK CLOSING STOCKS » V : A -. * •

l> I* \ 1.1 IOI "UK 81111" »N f.XliVKIUM l»l « OTOV
( e paletot “grand taiUeur” «-l l’exiio-sMon idéale de la haute mode 
londonienne, réputée daiv- te monde entiei et de ia bienfm ture trarii- 
tionnelle des vétementa Aquaarutum Technique nunutieuxe de la 
ou [m- et finition partictiîir-rei - >enl -Jiigraê donnent à ie nvantéHU 

Aquas» ut uni un air d’élégani-e dtw n-ie el nu.-t- qui le disunguent bien 
de« imperméables d’autrefois Se fait en gabardine de coton anglaise 
aurhne. î m jwméa bit u»'-e de façon permanente à l'Aqua 5. l'excluaif 
proédi miracle d’Aquaaïutum. Knviron Nfi9.9f> . » aux meilleur* 
magasin* Pour l’adressée du plue proche, écrive/ ou leii phonez-nous
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COM Can 39ÛC 71 71'* 71'4 -f Pullman 3800 60 59'* 4 59*4
Cont Mo* '600 16 16 . 16' 3 - '■ 1 RCA 54800 61 ? 60 61’4 4- ’ * ;
Cent O i ■ : 500 65* 4 64 65 ». Ralston 290'': sr« 5C“f
Cntrî Da»a 21900 30 29H 29 t RepuO StT 5600 4? 41-* 4l7«
Coow ST» 1/00 ?8 4 27rK 2$ *f ’« Re* Drug 9400 46'« /6’* 46' a
Cont Pç- 640C 47 46*4 47’i 4 'n Rey Tob 31500 40 4 40 40
Crane Co U00 S33 4 52 v 5?1 j ... J Rich Merel 550C.' 76 •* 74’# 75» 7
r Zell 9600 .5 B 55-4 Royal Dut 12100 4IH 41 41*4
Curtiss Wr 52500 34 4 73'* 26'4 t 3 Rubbermd 300 32 J i * 4 3P4
Deere 6700 68 4 68'7 68»* 4 •* Schenley 7870C 41 ra 40*» 40*4 —■ t
De* Stl Co 5900 16 IS** 15J* SCM 66100 74'* j 71’4 73î* 4'1>* S
Dome W 3500 38 37’ « 37 v* - - '-4 Scott Pap 9300 34'# 34 3« — a» i
Douglas 30600 T 03' i 101’• 102’ 4- ■ - Sears P 15300 59 T s 58 1 58 4
Dow Chem 8900 77 4 76 . 76*4 -- ** She" OH 21C0 a?'** 6’ *4 62
Du Poo* 5800 205 20 4 3C4'4 Sheraton 9700 1 t*i 103» 4- 1 .
Fast Kod ’79Ce 134 4 130 133’î 4 21» Sinclair 9100 59 58'» 59*4
Eaton Yt 240»:* 66 64'a 65-4 4 Socorv 46<y 9V 91 9* »*
El Stor Bat 'OC 54' 54' 54*4 4- 'x South Pac 1740: 39 4 ie 38» î
El Paso ir900 30 . ÎO4* -— '* Spe*ry R I649C0 73 22 . 22 >4
Essex Wire 9C00 C 4 41: 7 42» a 4-1 -4 Std Brnd 800 7!a« 703a 71 M*
Everjhrp 17400 78 B 27** 21»*— ’,3 Std O Cal 5100 76 75'4 76 -f » » i
Fîrçstn 4000 39 39 39' * Std O tnd 9600 4534 45 4 454* ~r !
Ford Mot -07000 10 * 49 * 4V . — ’ Std O NJ 14/00 77T$ 77 e 77» g -f :e j
Frueh Tr Î02Ù0 N H 30'* 30V4 Studebkr 13000 36r* 35r* 36*4 ' • ^Gen Dyn 106400 65=** 64’ : 64' » -f ■>. Sun OU 400 737* 73»» 73»é + ’» i
Gen E’er 33900 111 110M» 110*4 -f Swift 5800 54* ï 53j4 54'*
Gen Fd s 9900 72 • 71*» 714* ~ 1 a Texaco 18900 W* 76'fi 76'*
Gen Inst 171C0 50 * -tS»* 4|5c 1H t e* G SI j8600 113 ’09 e 109'* 2 ■'
Oe* V'M* 4 ’00 535* 55 ev* Textron 13600 46 >1 45 45’ - 4 ’y :
GT^C /56C0 9? 4 9: 9?»a 4-1*. Thioko' •640(/ 32’* 71 >4 21 '"4
Gen P Cm 6600 * IS'e 1 * Tidewt O 54'4 53V» 54
G Te: F! 35100 44 g 44 44»a •* S* Timken 3500 44 43 . 43''.
Gen ' rc 35 4 34’» 347 * - < T went C 4500 35»» 34H 35' * 4 •' » '
Ga Pac Ce 6V>r. 63 4 •T’a 63' a -f 4 Un Carb 24500 64'4 64 » Un 4 •‘4 :
Gildden 6800 74 33*1 ?3î» -» Un Tank C 1300 73 -I f
Goodrich Goodyear 
Granby 
Grand Un 
G» a P 
Of Nor Ry 
Gulf OHHtHn*
HnmstV Hondfvwl 
Hud B\K 
III Cenl ind Inq R«nd In- Nr Am Interlk
tav

4500
4*00
•600
3400Tl» 
1700 

2IJ00 
1400 
1400 

11500 
1300 
1300 
7300 
5300 
4000 
7200 
6300

64
46 la

33 
3P« 
75' -7
53^

34'» 34>.
371* 22 H 
30^4 31
74 75’':

53

95»*
80 .
#0'9
47*»
83
35*»
•

5!’
41’»
45' : 45’î94 . 94' -g -
79 4 80: 
80** 80'» - 
AS»* 47
81'* 81*» 
34,|| S»’1* C 

551 553
50» S0J»

Uld Aire 
utd Corp 
Un Fruit 
US Freight 
US Gyp»
US Rubb US St**! 
VfinadA Co 
WeUke»* 
Warn Lam 
W Un T>i 
Wesths Fl 
Woolwth
Xerox Cp 
Zenith R

40! 00 
7600 
8300 
4700 
4600 
9300 

30900 
961*0 
1500 
6600 
910C 

21700 
16300 

7700 
9900

8*4
60 «

994, 96 ,
n’» :

30*4 39»
60;4 59'
.58* • 58’* 58** ~ 
37** 36** 37Vil + 
48» 477• 48 e 
33*« 31 37** * 1
30'. 30' e 30’ v -h l 
39 JS** 38-1- 
47»* 45*8 46 « 1
6P* 60’ . 60’ *-
26 25j4 ?5,«

26)'î 257'4 259’-* f 
173 »7I S

Total des ventes j 10.300,000.

t ’w.,.' "fi?. '
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SOMMAIRE DES TRANSACTIONS EFFECTUEES AU COURS DE LA SEMAINE DERNIÈRE A LA BOURSE DE TORONTO

NOM
Ab:’;D
Ac kind 
AeMnd pr 
Ait» G«s 
Alta G C 4 
Alta Gs W 
Alta Na*
Aig Ce-'
Aiy Cen * 
Algoma 
Alliance a 
Alumîni 
Aim 4 « Of 
Aim 2p 4 ?
Anq CP 
Ang CP 4 - 
Anthei a 
Anthet B or
trgys
A'•g B or
Arg C P D 
Arg 250 pi 
Arg 260 pr 
AsOeitas
AsndOwn s 
At Sufi 
ATI Sug a 
Auto Et J5‘ 
Avco
Bank Mont 
Bank NS 
ftartaco 
8,.th P 
Bath P A 
Bath P A 
Pav MH» pr

— SEMAINE PASSEE ___
vente» Haut Bas Per. Net

i5i°5 ri*4
2280 $5 ; S’a .■25 $23 23 ; 23
Jl’2 $36 L 344t 347i■60 $93'4 93 4 9: .
tro 975 910 9’0
T3*5 $17 16 Te
3145 $1CF<4 i<y»« 10*

2LC 655 «55 655
4385 $6; 64 4 64',

565 265 25C 26045877 $44 e 42 ? 43’.
6023 $47 46 46’ -
1333 $4. 42 47 •

200 $9 9 9- ■
zoo $22^4 Ï2 22
2500 $26 . 26 26

T° *100 TOO iOO

Beav Lum 
BeH Knit 
Betl Phor'k 
Bow vaiiev 
Bow Vlv or 
Bow Vly Wti. 
Bow M p>
So water

119^
230 S47 v

4599 ? 4
250 S-

?t5 S47î4
707 $22
20û $64
''05 $29-4

350 $r
îS $é 4
$45 $3312

24J2 $62 
5524 $71’4 

300 >60 
1125 $26 

>50 $53 -. 
7995 $?? IO0 $6 
ton 5 2

Ai'.
47
22 - 

5»4 
2* * 
22
32 'f 
62 
70'a 

.60

$32285 
100 270 

70297 $5&J,
950 $16'.
t4c* *!e

70 • 
60 
26

53 53
10 4 12 

6 6 
12 12 
32 321 f

270 770
55î» 56 v
:6»* 16 *4
1t 18

390 $50yw 49$81 r 8‘.
'arr a «r SÉB 295 29S 29S
'a/U 2887. $UP4 9--,
r Tnk SCC V * 7
•iflii* r-. t'A 74 ■i
r Conytra 225 $7-4 7», T»»
A 0!< |7W| »3V»» IH4 33'A
» Forest 4 At $2’ 20’ -

Fac» B sao $ 83« S il’3
: Sugar $39 . Î9 .
: si.g p» - 119 19 ’9
: R bon» '-•2Z $75 T4 74^4IPr. ‘U, or $.04 104 104
: ph y i or t»» 4 ♦•4 9| *

$22 • 

$7î .

;!ot«
y/rarfl

l»-7 $}' 
2540 $;

452$ $2?’
400 $ 90

Lan Perrr
C Sate 4
■
tS-l, 6»
ÇaÈ
Ç

U <$ * Ù ’’ 4
$’*.

I 64
Isn $a>4 
■ht fi

# CHf
9 ^6 •»

« V »' *< .
mX I *
r*: *’»*

25 

: >04

- 14*4 
Haut Bas 

.
t 470 

25 23
39 4 34 
98 4 93 4
1? 150
19 16
l'-r 9 ’ •

76C 5»0
7? 65 4
7 20C.

44 , 33J«
4 43 4
47 : 42 107» ‘r • 
25^ 22

t«9 *1W
i9 , '8 .
SOlî 46

23 t
61

260
26
57

26-i 
60 
68 .

150

52
900

19 4 133.
19'4 IT*., 
i2! 7 62C

IC8 <
32*i
24*1

NOM
LOnt Cem 
L O Cem 
L akeiand 
Lambtn 1 
Caur6 S**t 
Lau Fin 
Lau Fin 6 
i-au F 2.CC 
Lau Fin 4

’.25Lau Ft au r
Levy
L evy a pr
Levy 3 pr 
L«*e ’iv 
Life Inv a 
LobCo a 
LobCc B 
LobCo p‘ 
LobB » 0' 
LobG B pr 
l Ob !nc 
Locana 
L oeb v 
Vciai en a 
Mac lean h 
MB and D«? 
Magna ei 
Maher 
Manoir ino 
Mit Gard 
M Leaf M.n 
Ma»»-F 
ME PC 
Met Store* 
MPG Dr
V G F 
Miit dnck 
Moieon A
Mot.on B
Mon Food# 
Mente*
Monte* pr 
Monte* w 
Vont l oco
V ont r r fl
Moore 
Vor»e à 
‘•‘orse B 
Murphy 
Nat Contain 
Nat Cont ^ 
Nat Drug 
N Groc pr 
Nat Trust 
Neon
Nia A: » 
Noranda 
Nor Cen 
Nor Cen p» 
N or P none 
Nor Tar pr 
NS LP

-à'

----- SEMAINE PASSEE
Ventes Haut Bas Fe-

«2523 $5’. 514 5».
* 2667r 185 

25C $8
ICO *6-4

’•12 *15'«
7966 $8 i

. ?«2 $2C -
46C $3C 

~ $27. .

T

‘$C
8
' ■.

15! 2
8

?'• . 
29 « 
K'a

S’ee-
Storr

SCO $17*4 ■Vit 17*4Ç(,.) 195 ‘9C 195
Vv/C $ 9 • l«w
2,5 sic**

3 • j $2C 20
$7 ,

TtO 220
76 M $10,- ÎO‘4
3963 $10’» ION 10*4

4.» $44 43 14 -
347 $?9 4 2f. 28’ z

29 29
KO $7*4 7*4 7*4
4CC 100 100

1*745 S 4r« A*» 14 .
20v€ $26 26 26

4>5 i4*« 35
115/ 5 75 A 26*4 76*4
33" 7ir 230 240
275 S”
- T 65 65 us
330 %n . 23’ j 23’ ?
843 $•/;■« ?6S« I6*e

6602 $34 32 • 32’x
H 0 2V- 285 28 S
665 $14 13U

3rJr2
$22*-

37» 36C 360
5504 $32 3?’»

6 S0 $33 .
70 C 57 4 7’«
12$ S’5;4 T S’z
»oç $16
450 $”

3:20 SU 4 14 «
325 $19 • 19*» 194,

3642 »S4‘r 83 84
n/s $ Ai, 19 .

$A P 18
sots MA t*<
4675 $7;» &•*
•9,8 275 275

M $’.',
235 $24A 26'4 26*4

**3
1:4 
$30 « 
t'&* 
$24 2
$1?

ro
2T ‘
I

$9$ 7»
» *

U**
$ 1 «

••.'î m
m $?«

\é*ï «4 
H 452
v. %*.

■ Te- $î

146 46.
f'-ï :5
t*t 6*1
*5 11

U* 6' 1

<96*
Haut Bas

330
r

21
K i

1 8 .

>20

28

20 4;
>8*4 !4-
26 74 1
36 31'
79'. 25', 

240 96

16
• 77 ■

-----  SEMAINE PASSEE
Ventes Haut Bas Fe* Net

*46*
Haut Bas

C 7/arDtn 24CC 49*. 44C 450
C Varcuf. '■ ' 56
C Mogul 17255 345 . 345
C MerrHen * - 223 200 205
C Mosher 9:-oo 104 ' ■ 0’
Con Nagus 703’15 !9
Con Nicho! 431OC
C Ramojer 20660 275 260 773
C Red Poe 30402 14
Con west 529C 885 ■10
Coo Core 213540 104
Çoo Field? 58'ufit 1165 i49
COO Van 
Couiee

n<r/5 
. . - . •.* fl

Courvar. 29 ICC .
. ■ ‘1/9/5 104 9? 97

Cralgmt 12745 s 4 ’2 » -2
CrestiarrO ’467 ?8 J 78 28
Croy/pat •2«00C !8 14
OaerThfi 171000 20 > 18
D'Aragon 9?;650 ■- T9
Deer Horn 1 ’600 36 36
D'Etdona 79915? 69 4
Delhi Hat >050-0 18
Denison U6 ? $4» 4;a, 4d
Dicknsr i6:*o 475 ♦65 ♦75
Discoverv 9743 205 ■
Dome 6 5 S4C 29 . 40’

- Donaida 99400
180 T 40 Durnirte '7266 59
28 ■4 23 , . 18

East Mai 700 16C
- • 29 4 East Suit 20140 930

■20 f'west v 9500 ! 4
14 1 1 *€ F M»' ‘4’.60 485
22'‘‘-4 22 '4 H Oren 2<y<!
6‘ 6 . Frncoeur • 539 <. 14

39C.. 35C F robe* 269? t 115
34 V) • Gent* >82220 4834 Gnt Mast* lidO 125
8> t Gian* vk 15656 $w

'6J >. Glacier 43500 ■7
Glerv fc*p

4 T t1 » Goktray 2747
: 4 '4 Goldri'' i ’820 42

GortcJn-r. 27000
t* Grandrov 257 >2 24

163
4 0

Gunna! 
Hard F 
Hasting,

G'adore 
CrtéOV* 
H0d Bf>

4098 $2$ 
??9«80 43 
: 26 J B5

nt B u t. 5700 95 w if- 6 202
Fen,! § ,25-JO 72 i4

r j»h COC 4200 ?” ?« 26
'On Ba* 47.10 ?*4

2475 !«6
251 ?6C

Ay» E*s> 26cj0 7i * A ' ■ 20 ï
38640

Anaco-
■ teT.be

493 49C

W m

ruKAA’ « 
/acao 

c e«

00 • t
>04 ‘3 *3

$4$0 >4$ 1

HOIKC 7É5.7S iOC ?*V ?9"
k ^•üc" îfTt' r, *
* e-c-' e 7*'«Cîv ?3

v, »aT>a 74t«

Serator »54î ' !

18 8

SEMAINE PASSEE 146*
ventes Haut Bas Fer Net Haut Has

>?179 fi l'a • 4 * D »

SEMAINE PASSEE 14*4
V-Otes Hau* Bas Fer Net Haut B-*

Pete
Cdn
P«air

•60C
6700

Permo
Peruv
Petroi
Piacr G
Ponde»
Prairie
Provo
ffar.^er
Scurry
Spooner

Un Peef
Vand00

32N>
43597
MÇ7ç

4154C
514413

?33CCi

26.5 

. 0
225

. 36-*

MARCHE ETRANGER

American Stock 
Exrfianne
Cou»» fourni» pa*

LA PRESSE CANAD'ENNK

CfT

ur* vente» Haut Bas Et» Net

Pac 
° et

(Court fourni par 
la Presse Canadienne)

SEMAINE PASSEE----- - 1466 -
venta» Hau* Bac Fer Net Haut Bat

i6C0 5*/ *9 52 • 7 >? •

'

-

VIREMENT TOTAL
Au cours o* cette semaine 
Au coyr^ de ta semaine dernière 
Ou debut de f'annee a ce hhj'

2$ 773441
27,142,111

*14,417,4*7

LES VALEURS LES PLUS ACTIVES 
AU COUR* OE LA SEMAINE 

INDUSTRIELS

Les démêlés de la Royal Securities Corp.
Pour récupérer S5.000 000 d un emprunt 

avec Atlantic Acceptance
TORONTO (PC, li

To»a’. Ses vixttè» . 6,t'-0 96C

A. Renaud & Cie Llee
Court»#r on valaur»

ComrrwirTdes executee*.

sur tous 1^4 marches

200 ouest rue St |acques 

Montreal — VI. 4-2886

dété mon'relais*0 d'iriw-stivs* 
ment s qui. an moment de la 
faillit»- d*Allantk Aceeptancf 
Corporation, en juin dernier 
détenait un chèque au montant 
de $5 millions, cherche a obte 
nîr le remboi.irs4*nien! de cette

Un a declare a la cour »u 
preme de l'Ontarit», lundi, que 
le J1 juin dernier, la société 
Hoyal Securities avait négocié 
un empruîf de $5.000,000 pour 
le compte d Atlantic Accep 
tance. Cette somme était pré 
tee pour quelques jexurs seule 
ment, soit une fin de semaine 
Royal Securities rapporte 
qu elle b emprunté cette som- 
me de la Société financière

Nt manque! pas fle »|jit*r

LE SALON 
DU
PLACEMENT

du lundi, 25. i lumedi. 3G avril 
Pelais du Commerce Montreal

pour Ie- commerce et 1 indus 
trie SFCI de Montréal

L argent a été versé a Allas 
tic Acceptance par Roy al Seeu 
rities. le vendredi il juin, en 
échange d'un billet promettant 
de la rembourser le lundi 14

inn.

I Securities 
la cour qu

IUj

devant la cour que ce Lundi. 
14 .’uin 1965 elle a’.ait reçu un 
choque non certifié au mon 
tant de S5.001.9CX) de ia part 
d Atlantic Acceptance somme 
qui représentait le rembour*-**

ment du capital et de* Inté­
rêts Royal Securities a alor* 
fait parvenir à la Société fi­
nancière pour le commerce et 
î industrie un cheque que ce’ie 
dernière a encaisse Cepen­
dant. loisque Royal Securities 
a présenté à la banque le cbe 
que d Atlantic, on refusa de 
l'encaisser

Pendant ce temps, un me-' 
sager d Atlantic avait rapporé 
le billet en échange du cheqi e 
reçu: ce billet a alors été an­
nulé par Je Montreal Trust. 1.4» 
directeur général des renie# 
de Royal Securities. M lan 
Martin, dans son temoigfiaiie* 
déclare qu il a su que le chè- 
<jut- ri’avai* été accepte par 
la banque, le mardi 15 juin.

LOUEZ une auto!

GOYETTE INC
Contrat de 12 ou 2* mou

Nou* Achetons #♦ payons votre ButomobiîB comptant

658 8723 861 0181
L/iSÎTj‘j tc-i ? jc

Pontiac Swick Acadian, Beaumont Camient G.M.C

Visite?,
grande» 
de de 1
Tindustr

Kiosques des 
•îetes du mon
finance et de

Un homme de bon qout

* Profitez ie* cunseii* de* 
plut grands spécialistes en 
matière de placement

• Ver *. e ‘endre c h 8 . ue 
jour à 3 hre* p.œ, et a 
3 hre* p m., des eonféren 
e»ers de marque

N’OUBIEZ PAS!

HOMMES D AFFAIRES CANADIENS

LETAT DE NEW YORK
PREMIER PRODUCTEUR D'ARTICLES 

DE QUALITE DES E -U , VOUS RENSEIGNERA

GRATUITEMENT
SUR SES RESSOURCES INDUSTRIELLES

I ti ;-4 T P:m A 1 11 ^ n ttprui,- Î4SV
4 *■ 94.

C1 a 0 v Sf. < r? • : ♦if ♦A’ y • U 81 u 4
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r-cm r. 4N ' 4:80 % a - 4 U v>»f Bo IS4< 4 $4-* 0*1»* c ■4300 43 *: «
Oam f a* s 30 S P»rmo» Er 66 >65
Doitaiira 1; ' 7*‘ « * . U Ctyp *■*© $71 . « , 29 . •*a'»mat 3ClîX>.'

»3 « a; 4$? 40C 4T* 490 40c.. Oa*.no 554J t? a
4 « *4‘ * e . 4 » vanadium f9 6 »a*o UYi 36C 360 '£

Dpm t ■'-'* Rt.*“ 265 765 v e r iaf ood Cj'it 45G tit 4 tv • .'$2a>C 4 i3
O V Ag xes M t t » Verw* .'4:0 « 70- » 4 » '•ft * fo* E*p 975*,.

rr* V-cemv U *- • 8 ? - « p»fv Î'.'.XX'
0 Sea* &• Uy . i <5 4S 2*9: $5 < Perron « »' -
D«m S'--a. -n-v 4 %2i' 4 ;« 3$t>« >0 -4 5C » P-.-k C'pn *ft. 5 ?4
Ihnm’er 7137? 1 » . if* If’» f’» Walnw 7 ' !• 5 P>-e F■' nt '•«'ft 61 &C' 7*

sy'* Tty- * \W* •*- ?* ?’ * tl’* Walk Gw 133 54 53’ % P:acer 43 JO $?7 ' a 27 79' »
Tfl? •’67* s» 36 .u A Idwood 3‘6C 5 Tl •f 4 9*» Po'c p*v icos; 18 *

Dv Forf • 5*» $44' • 43 t 4 '-»4 <«'4 4 ' • 6 4 Ppv» POv 49.5 42 *0 «2 V T9
1$‘- $46 4’ ** *» 44 west ind 69$ 2x 555 z4 Prti’On *7670 7-*4

i 14 Li*» Wes* -d a 7954 4.6. <4'. 4 55 470 4/v; P'-nbe 4q^r.
F ran i LAP ?s S< 47 *6 vveî-fr£>avl '♦T9< $/**» 28 * Purde» 4 5 Cl-rb - 4 if
CVtMfA L| Aes*e* $22 Px fam<d yrx fii
imo L'ta H’î ’it ?AA A a»f»a • p* S?f . 28 - 7R . QN,i 509 241 >9
Èr»# A ve * 6 6'-* Ilf'» 18*4 '7yi 16 Our O L ?44':Ç * ?$

*75 S • 10 « C’'*» ■ We* *Ort A 4 tS 9 s: 2C** 20it '9*>0 3»$ 79-.'
Fvqtr' A .v T*0C' TO" « im '*S W Plfon B 4 $??’» 22*» 2J*« 'S' , 4 < cô If1 4

*’ 4 9 4 8 Wstn 4 -.p' 44 4*: 90 90 95 8< Que St^rg 75C 38 38 Sé
ram *>'** $?*:’-* yt' ^ 7S ’ P Ws*n 4pr ■t 104 107*? 4.'' t4 5 10 »
Fanny F JÛC $5 . ST" 4- West A wH 234* $1? . ’4*9 J'4' 9 . « ? f
Fed Farms RfC. 250 7$ft tS?i : Whitt Pa -• $>0’. 10*4 * 4 9 . Padlon» ' ?9 4 ft< ftr 68
F«j Frm w sc $0 $5 4 Vv ood «» e * 4x-0 3iX 300 400 30C 160 ■f,Q ’ *4
Fad Grain • 8'K: $ 6 • t. 5 Woodwd * i 6435 $24*. 23 24' 2ft ’» 2X pH'
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I o une BIBLIOTHEQUE

et une VINOTHEOUE
qu il garnit 
l une de beaux livres 
I autre de bonnes bouteilles

ri*?*» : fui’.nr 'K* oW 
nuîri--. demande- noît'c Gu 
■i'Achat* et nos prosper

AU CEP D’ANJOU
47ft Avenu* OqiIw VonffèAi 5 

Tel Vf 1??4 > J76-11J7
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AVIS DE DIVIDENDE

(OUVRETU i PROVOSÏ LTEE
Dividende reguher No 18

Actions cl as <v \
ln duirtetirtr irimestriel refnlier 
de .93 par action classe \ rte 
la Compagnie- a ete declare ei 
sera paxe le 15 mai ÏBBS au» a« - 
lion na ire s itksrtit» an if atril 
IBBS

t.» R \KI> <'%RKf» H F
S»*t r*i aire

AVIS DE DIVIDENDE
Additionnel

(OUVRETTE 4 PROVOST LIEE
Actions i \

l u dnideude additionnrl de 3 3 
de -eut pai .h lion tlasM \ 
de la Com p a unir a cie derUre 
ri 'era na>e le 15 mai l^f au» 
actionnaire In^cril.» au avril 
l<Mtâ

« • I M \KI> ( \ K f 11 i K» 
Secrétaire

OBLIGATIONS D’ÉPARGNE 
DU QUÉBEC

OFFERTES AUX PERSONNES DOMICILIEES 
DANS LE QUÉBEC SEULEMENT

Tnüalrilu 1er nmi l^rx. l*elu;itnce: 1er iii«i 1070

Rendement en intérêts:
s lo l rois premières aiméc.s 

S1 i les eiiiq années suis mites 
51 les deux dernières aimées 

Mmenne de s..o7s , jusqu'à l eelieunee. en |V7fi 

Kaelielahle en luul letups au nié du délenleur
Donnons une prime île 2’ non-hnablt 

si 1rs litrrs sont rrlrHurs jusqu a rrhfinur

COUPURES
^.Sd. h» I (Id, ssito. $ I .llllli ci Jo.tMMi

Prix: S 100
\oy itptrsrnlunls roi,» aiitrinnl a Inné . nhe inhal

Niism rr, Thomson

I l COMPUiME I.IMII I I
<V>. rue SI .laeqtiev <> . XIOVI Kl XI *»5-<)22|

7111 PI,*, e >l’VnuriO. i,«4, rue Duflemi

Oi Lin t * siu.KiiRnOKK

S2J-15W lk)7.*4.S!l

Si vous importez des Etats-Unis I Etat de New York est 
votre fournisseur tout désigne' En effet sur 416 cate­
gories d acOx'ites 'ndustneiies relevees par e serv-ce 
de recensement des industries américaines 403 sont 
représentées dans ' Etat de New Yor* Que' e qua so t 
la nature de vos importations vous es trouverez * 
votre porte—ce qui ne manquera pas de tacOite' 
1 expedd-on au Canada
UN SERVICE GRATUIT ous perme- ae trouver e» 
fourn sseurs dont vous avez besom Fa tes-nous con 
na-tre vos e> ge-'cces et nous es communioueron* 
sans aucuns ,rais oour vous, aux fabricants interesses 
de Etat de New York Notre service se compose 
d ftommes d affaires qui sauront comprendre vos pro 
Ciemes ef en trouver la solution Veu ez simplement 
dresser, sur votre papie1 à en-tè!e une 'iste des pro­
duits dont vous avez besom, et envoyer a t adresse 
St vante NEW YORK STATE DEPARTMENT 0F COM 
MERGE. Division of International Commerce. Dept . 0 
230 Park Avenue. New York 17. N Y , U.S.A.

COMFIABLES VGRËÉS
BELZILE, HEBERT
CARDINAL i CIE [ucjen Dahme, C.A.

Comptable» agree*
* «, Comptable agréa

2345 e»t
Montreal

_ 276 oue$t
Belanger

729 5226 Suita HO

rue St-JacQues

MS-4194 j

PROVOST 6 PROVOST
Comptable» agreet

HOGfc » •90VOST ; a.
Sx J 4 W' ••

? , .. m *»«> *>'. O5 1 *

928 e$t bou) $t Jo>eph 
S26 1661

V1AU 6 ROBIN
Comptables agrta»

v-UCltN O VlAU. L.A 
H LION £ L «9CBTN. C.A 
ACQUfcS » CHAD-lÔN ' A. 

APV.AND H VlAU. C A SE9GF GtPVAis c.A 
CAN GU v ROA$SAPD C*

♦726 Ave Verdun Verdun 
767-3871

et Associes

H. K night Î5 ( o.

Comptable» agrées

V'tunvfc iamjtf,. v.t fe
uéon Côté C.A 
Han^iev Bourgouin w a Percy Auger c P
‘arce ttnbaeo C a 

erv>«, Fgtqe* L A
4ar :*.• C0*A C A 
Sierra Sa^ry C A M.frthé Gauthia- c *

Féa; Aug».- C A 
FolA'iÜ F'e: P‘> ». •
Foôar* v.adouctLf C A 
Qantf S ch moût h. C-* 
Urrile Fortin. C A
»*eh •Mon C a 
o >- * v/errn***e . a

°aw'e. Bonnier C.A

MONTREAL

k-wciar *• Bêiair. l a 
tean Lacroix, C.A 
UollartJ Huot. C.A 
Albert oarneai; C.a 
Sf-noft Sylvain C.A 
Qer.nlt Bel». C.A 
Ffymond Couiilirc. C * 
'■■‘ère*’ Oucharm* C.A. 
'««ivPawt Boyar C 4 
Pmiie Valletta. C.A 
Giflas LéveaquA C.A 
Sierra ®Maran«J C,a 
Emilian Gautbier C. A 
‘ean-Guy Danis C 
Foqer Géîlne», C.A
“ #• • a « ^ *

t H. Knignt, C A
Lionel Roussir.. C.A
Raymond Forttar C.A 
Clément 0nrnaau C.* 
P : erra tesaoe, l.a 
"erra Choum*rd C A 
oMtea Trahan. O 
Ma rca < Vercltr, C • 
P'erre Davio C.A 
Robar» Gsnépy, C> 
laan-P Barbeau C a 
Roiano f ruction, CA 
Roland uémqua C.A 

■ aan Favréau CA 
4,,$'é i.asao* C A

* 8 « D

QUEBEC

S • c.*
RIMOUSKI

360, RUE SAINT-JACQUES, MONTREAL 842-4691

v
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On Ir verra au Canada à la trlrvision

Cassius Clay défendra sa couronne contre 
Cooper à Londres le 21 mai prochain

AVIS

LONDRES — L* champion 
du monde toutes categories, 
Cassius Clay, rencontrera le 
champion britannique, Henry 
Cooper, le 21 mai prochain à 
Highbury, a déclaré hier à 
Londres M. Jim Wicks, mana 
ger de Cooper. Il a precise 
qu'il signera aujourd'hui ou 
demain le contrat pour cette 
rencontre, et que "tout sera 
regie au cours des prochaines 
24 heures."

Ce n'est qu'au debut de cette 
semaine que l'annonce offi 
cielle du combat sera faite a 
Londres.

Venant de Rome ou il a mis 
au point les dernières forma­
lites de la rencontre, l'organi­
sateur britannique Harry Le- 
vene a declare qu'en mettant 
sur pied ce combat pour le ti­

tre mondial des poids lourds 
il avait atteint "l'apogee de 
son ambition."

Henry Cooper, qui détient le 
titre britannique depuis 1959, 
signera probablement son con­
trat au cours du week-end. Un 
avocat américain, porteur du 
contrat signe par Cassius Clay, 
est attendu ce soir ou demain.

Cassius Clay gagnera Lon­
dres 14 jours avant le combat 
pour y achever son entraîne­
ment.

"C'est une bonne nouvelle 
pour moi," a declare Henry 
Cooper en apprenant la con­
clusion du combat. "Il ne faut 
pas oublier que j'ai expédié 
Clay au tapis en 1963. Pour­
quoi ne le ferais-je pas main­
tenant." a ajouté le champion 
britannique.

Il y a presque soixante ans 
que le dernier championnat du 
monde des poids lourds s'est 
déroulé en Grande-Bretagne. Il 
a eu lieu a Londres en 1908 et 
le Canadien Tommy Burns 
avait battu l'Anglais Jack Pal­
mer par K O. au 4e round.

Le combat sera retransmis 
en direct par la télévision en 
Europe et via satellite aux 
Etats-Unis, au Canada et au 
Mexique, a annoncé M. Jarvis 
Astaire, directeur de la com­
pagnie britannique Viewsport 
qui a acquis les droits mon­
diaux de television et de tour­
nee pour la rencontre.

Le combat entre Cassius 
Clay, alias Mohamed Ali, ré­
cent vainqueur à Toronto du 
Canadien George Chuvalo, et 
Henry Cooper, champion bri­

tannique depuis 1963 et seul 
boxeur qui ait réussi a en­
voyer Clay au tapis (en 1963) 
aura lieu au stade de football 
du club "Arsenal," au nord-est 
de Londres, qui peut accueillir 
50,000 personnes et sera amé­
nage pour l'occasion. Le com­
bat doit commencer a 20 h. 30 
GMT. L'heure et la date (un sa­
medi) ont ete choisies en fonc­
tion du public américain. Il 
sera en effet quatre heures et 
demie de l'après-midi à New 
York et les organisateurs ont 
tenu compte du fait que le 
sport sur le petit écran est l'un 
des passe-temps favoris des 
Américains le samedi après- 
midi.

La rencontre sera également 
retransmise en direct dans 20 
cinemas de Londres et sa ban­
lieue.

AVIS est nar présentée dnnnr 
qiip tr 4p lour «Tatril r*6G, sous le 
no. i<MM)Ron. il a été rnrecistré au 
bureau d'enrecislremeiiî pour la di- 
vKion d'enrr sistre ment de Mont­
real un contrat d*- vente, cession 
et tran<>|>ort par Pro-Umta (o. l td. 
à la Bami'i* <1* Nouvelle-Ecosse, une 
banque canadienne a charte, de 
runtver*alite de> créances et comp­
tes de livres, actuels ou futurs de 
la dite Pro-Denta Vo Md. (.'et avis 
est donné conformement aux dispo­
sitions de Particle 1571 (d) du (ode 
civil de la province de Québec.

Ce 14e jour d'avril. 1%8. 
l a BANQt I de NOt \ KU.H-I ( OSSh

AVIS
WIS est par les présentes donné 
que le lie mur d'axril Mtifc -ous 
le nn 1901186 il a été enregistre, au 
bureau d’enregistrement pour la di­
vision d'enregistrement de Montreal 
un i.mirât d# veut», cession et 
transport par Proie» «Quebec) Ltd . 
a la Banque Nouvelle Kcosse. une 
banque canadienne a charte, de 
l’universalité des creances et comp­
tes de livres, actuels ou futurs de 
la dite Proie» (Quebec) Md Cet 
avis est donne conformément aux 
dispositions de l'article 1571 (d) du 
Code civil de la province de Qué­
bec.

Ce 14e jour d'avril, 
l a B ANQUE de NOl VEl LE-ECOSSE

AVIS DE DEMANDE 
DE (HANGEMENI DE NOM

Avis pst par les présentes 
donne rpie CLAUDIA ROMANA 
11ELDMA1ER. mieux connue 
sous le nom de CLAUDIA RO- 
V AN A MUELLER, étudiante, 
domiciliée actuellement au No 
HH de la rue Laforest. a Repen- 
tigny, dans le district de Mont­
réal. province de Québec, a 
transmis au Secrétaire de la 
Province, une requête deman­
dant que son nom soit changé 
de CLAUDIA ROMANA HELD 
MA 1ER a CLAUDIA ROMANA 
MUELLER Aucune personne 
ne sera affectée par ce chan 
gement de nom.

Montréal, le 7 avril 1PH6 
Paul MASSE.

Procureur 
de la requérante

CANADA
Province de Québec
District de Montreal

COUR SUPERIEURE
No 708277

Avis Mt par le» présente» donné ! AVli e»t par le» présente» donné
que le contrat de vente en date du que U contrat en date du 7 avril 
11 mars 1966. à I A BANQt'E TO- 1966 par lequel Reygo Vacuum Inc., 
RONTO-DOMIMON de toutes det- a transporté et cède toutes xe« 
tes. présentes nu futures, pavables dettes de livre, présentes et futures, 
a DUAL ACCEPTANCE I IMITEII a a LA BANQUE DE MONTREAL, à 
été enregistre au bureau d enre- titre de garantie, a été enregistré 
gistremem de Montreal le 14ieme au bureau de la Division d'enregis- 
jour d'avril 1966. sous le numéro trement de Montreal le 12 avril 196i 
1993361 ous le no 19Q?*79.

BANQI » DI MON MU \i H 1 
avril, 1966.Daté ce llieme jour d avril 1966 

LA R4\Qt E TORONTO-DOMINION *

a Hydro-Québec a Hydro-Québec

APPEL D OFFRES 
AST - 66 - 11062

pour 108 30 ».m. (h.» e.) 
le mardi, 3 mai 1966

FOURNITURE DE "CABLE
SOUS PLOMB ISOLE AU 

PAPIER IMPREGNE"

Toutes les conditions du pré­
sent appel d'offres sont conte­
nues dans le document lequel 
est disponible pour examen et 
peut être obtenu gratuitement, 
du lundi au vendredi inclusive-

RENEE I HUM AK, épouse de ment de Bh 30 a m a 4h 45 p.m

AVIS
Dans l'Omnium des Champions

Une ronde d'élimination sera disputée 
aujourd'hui entre Palmer et Brewer Jr
P.M Mil

Avis ?>t par 
conformément

le- prrv 
à Partie

lies donné. 
! :i-l» du

SAMEDI 
LU'LE N ATION ALI

New York 3 AtUsni*. 1 
Crncmnat'i 4 Ptil lade. ph.ie 0
PUtsb'.irsîi 5 St-Loti!* 3 
San Francise© 7 Houston 1 
Los Angeles 4 Chicago 3 

LIGIE AMERICAINE
Californie 3 Minnesota 2 
Chicago 2 Kansas CHy 1 
Octroi: 7 Washington 5 
Cleveland 3 Boston 2 
Baitimort 7 New York î 

HIER
UGIE NATIONALE

V + New York $ 
Cinc'.c-nati ! PtsiîadeljahSe S 
Si-Loui* 5 Pittsburgh 6 
Chicago 0 Los Ange >s $
San Franciser . Houston 1 

UGLE AMERICAINE
Chicago 5 Karmas Citv O 
New York 4 Ba'-Umorc 5 
Boston 0 O'-«land ? 
Washington iô D«troi: 4 
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LAS \ EGAS — Une ronde éli- • 
rmnation aura lieu pour la pre­
mière fois dans Thistoire de !4 
ans de l'Omnium de golf des 
Champions qui se déroulé pré­
sentement a Las Vegas Cei’.e- 
ci aura lieu aujourd'hui et met­
tra aux prises Arnold Palmer 
et Gay Brewer Jr qui, tous 
deux, ont terminé sur un pied 
d'égalité au terme du tournoi, 
hier, avec des fiches identiques 
de 283

C'est Arnold Palmer qui a 
cause cette elimination lorsqu'il 
a raté un coup roulé de nuit 
pieds qui lui aurait donne la 
victoire, au dernier trou, hier 
Palmer n'a pu faire mieux 
qu'une dernière tournée de 69 
Gav Brewer a termine cette 
ronde avec une carte de 74 
coups.

Palmer, le champion defen­
dant a surmonté un déficit de 
cinq coups sur Brewer dans les 
derniers 1* trous du tournoi, 
pour forcer î égaiite

Le vainqueur des 1* trous 
d'aujourd'hui entre Brewer et 
Palmer touchera la premiere 
bourse de l omamm «oit un 
montant de $30.000 Billy Cas­
per a termine au deuxieme 
rang ch. tournoi pendant q .e 
Don M assenzale prenait a 

N
Bruce Cramptofl la quatrième 
place et Gary Player le cinq-
ufème rang. Le champion de ’a 
PGA. Dave Marr. a termine m 
sixième rang avec 289, ex-ae­
quo avec Frank Beard et Boooy 
Nichais.

Triomphe de 
Gimondi sur 
Poulidor

Le héros de la journée spor 
Live en Europe a été Pltalien 
Felice Gimondi vainqueur de 
la course cycliste Pans-Rou- 
baix disputée sous la pluie et 
qui empruntait en fin de par­
cours des routes affreusement 
pavées, boueuses et glissantes. 
Un belge peu connu Jacques 
Deboever. était en tete au 195e 
kilometre lorsque Gimondi et 
son compatriote Danceili faus­
saient compagnie au peloton. 
Au 22ième kilometre, les deux 
Italiens rejoignaient le belge 
puis Giondi partait et couvrait 
seul les derniers 41 kilometres 
Derrière lui. gênes par les 
voitures suiveuses et la route 
étroite, les autres concurrents 
ne pouvaient rejoindre le lea 
der qui franchissait détaché la 
ligne d arrivée devant le Hol­
landais Jan Jassen qui s'assu­
rait au sprint la seconde pla­
ce devant les belges Gustave 
Desmet et Willy Plankaert Le 
Français Poulidor qui partait 
favori a termine IThème a en­
viron cinq minutes du vain­
queur.
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LYON — Marcel Uerdan a 
1 yon a obtenu le nul face a 
Jean Brucellan en lin de se­
maine et ce résultat peut être 
considéré comme un demi 
échec pour Marcel Cerdan qui 
en fait, au cours de la rencon­
tre a dù surtout contenir les 
assauts d'un adversaire fou­
gueux.

Cerdan a certes i 
l'arcade sourcillièr 
la 3e reprise mais 
sure n'explique pas qu'il n'ait 
pu. ni avant, ni après, imposer 
sa loi à un adversaire solide 
sans doute mais qui de toute 
manière n avait pas boxé de- 

Incontestablement 
nd champion a 

pratique une boxe plus ele­
gante plus efficacee surtout 
contre son adversaire, mais à 
aucun moment il n a fait la 
preuve qu'il avait le punch

GROSSING ER Etat de NY 
— Le boxeur nigenen Dick 
Tiger, champion du monde 
des poids moyens a annonce 
samedi qu'il avait l intention 
de s'attaquer au champion du 
monde des poids mi-lourds le 
Porto Ricam Jose Torres s; ce 
dernier conserve son titre le 
21 mai contre i'Amène» vn 
Wayne Thornton en plein air 
a New York

L'Africain a précisé qu'il 
tentera sa chance dans la ca- 
téjjoné SQjjéffetiTéi qufg quf* 
soit I* résultat d<p éon combat 
contre i'.Vmencain Emile Grif­
fith champion du monde des 
pofch welters., le 25 avnJ au 
.Madison Square Garden, dam 
îeqyei son titre des poids mo­
yens sera en jeu.

code civil rie la 1Provins* de Q ué-
bec. que In formo Inc . doni la
prin. ipale pUce d'affaires est vit u ce
dahs te di$it rtr t iudit taire rie MuiM-
real. P Q a tran *> porté toutes ses
créances et ceimpie n de Uv res act i ids
et futur* .,< La Banque 1Provint laie
du C'anada « ti(r<• de t»!ranf ie. par
acte portant 1a d?ite du 'le jour du
mois de mar*( 1966 et emregistre au

Ben Chumak, avec lequel elle 
demeure et est domiciliée 
dans les ville et district de 
Montréal.

Demanderesse
vs

PAU.INK NADKAU. épouse 
de Jean Paul Nadeau, rési­
dant a Lewiston. Etat du 
Maine, aux Etats-Unis,

Défenderesse
PAR ORD^E DE LA COURLA

1» défende- 
de

Bureau dé* U division 
mrnt d»* Laval. P Q 
du mois d’avrt! 
méro !78S44>.

Daté a Montreal. P Q , rt Itr 
du mois d avril 196$
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Di CANADA
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lis 1* nu» 
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AVIS

ORDRE DE
11 est ordonné à la 

resse PAULINE NADEAU 
comparaître d'ici un mois. 
Montréal, 13eme jour d'avril 
19H6

Mario DUCLOS. 
Deputc-Protonotaire 

RADEAUX BEAUPRE A 
| GRAMMOSD 
i Avocats,
■ 159 ouest, rue Craig. Suite 820. 
; Montréal 1.
' Qué
Procureur, de la demandèrent

l'endroit suivant 
Direction des Contrat»
Bureau No 809 
HYDRO QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 
Montreal I, P.Q 
Un depot de trois mille dol­

lar- ($3,000) cheque visé paya 
ble à I Hydro-Québec et rem 
boursable sous eundition doit 
accompagner la soumission 

Seuls sont admis à soumis­
sionner ceux qui utilisent exclu 
sivement de la main-d'œuvre 
et des matériaux canadiens et 
qui auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement de 
THvdro yuebec

l. Hydro Quebec se reserve le 
droit de rejeter Tune quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues

l>es co-seeretairrs
B Laçasse W E Johnson

Montreal, le 14 avril 19H6

APPEL D'OFFRES 
CTA - 66 - 11061

pour 10b. 30 a.m. (h.a.e.) 
le mardi, 3 mai 1966

FOURNITURE "D'ACCUMU­
LATEURS POUR VEHICULES"

Toutes les conditions du présent 
appel d'offres sont contenues 
dans le document lequel est dis­
ponible pour examen et peat 
être obtenu gratuitement, du 
lundi au vendredi inehisive- 
menl de 8 h 30 a.m à 4 h. 43 
p.m. a l'endroit suivant

Direction des Contrats 
Bureau No 809 
HYDRO QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 
Montréal 1, P.Q.

1 Un dépôt de trois mille dollars 
i $3,000) cheque visé payable a 
THydro-Québec et remboursa­
ble sous condition doit accom­
pagner la soumission.
Seuls sont admis a soumission­
ner ceux qui auront obtenu e 
document d'anpel d'offres direc- 
tement de THydro-Québec. 
L'Hydro-Québec se reserve le 
droit de rejeter Tune quelcon­
que ou toutes les soumission» 
reçues

Les co secrétaires.
B LAÇASSE - W E JOHNSON
Montreal, le 14 avril 1966.
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CANADA
Provirsc* d* Outbec
District de Montreal
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AVIS DE VEMÎE iüï ENCHERES

APPEL D OFFRES
AMR 66 -1 1058

pour 10H 30 • jh * » )
!• mardi. 3 m«i 1964

FOURNITURE DE CAMIONS 
A BENNE BASCULANTE ET 

A PLATEFORME ET 
RIDELLES*'
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APPEL D OFFRES
PZE 66 11019

paur ÎOh. 30 a.m. {h a a.) 
la mardi 3 mal 1*66

Zona Est
(Soctour da Ouaboc)

ARROSAGE CHIMIQUE LE 
LONG DE DIVERSES LIGNES 
DE TRANSPORT DE NE RG! S

Toutes ies conditions du prr.-ent 
appel d oltres sont conlemie* 
dans ie document lequel est dis­
ponible pour examen et peut 
eîre obtenu contre un paiement 
NON RKMHOURvUU.K de $2.)
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Voici b 
preuve qü 
de cireur 
800

classement de 
comportait 80 
totalisant 220

40(
TTE iEfi

-

1-
lie)

-Jfack Brabham ( A us ira- 
.sur Brabham Honda

2— Denis Huîme (Nouveîîe- 
Zélande) sur Brabham-Honda.

3— Graham Hi U (GB) sur 
Matra B RM

4— Jacky Stewart KiB sur 
Matra Bftjbf a un tour

5— Alan Rees (FB) sur Brab­
ham Cosworth à un tour.
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demarches afin
"A", malgré l'opposition déclarée de Sam Pollock

Lors d une récente assemblée, les six équipés du circuit 
actuel étaient représentées, de meme que trois clubs de la Ligue 
métropolitaine Lachme. laval et Verdun), trois équipes de la 
Ligue Montréal junior (Rangers. Rosemont et Verdun k ainsi 
que des équipes de Ste-Tfcérese. Drummond ville et Victoria ville.

M. Pollock, du Canadien, avoue candidement que l'expan­
sion de la Ligue nationale lui fait peur, parce que les nouveaux 
clubs viendront sans doute s’approvisionner en joueurs au 
Québec, jusqu'ici une quasi chasse-gardée du Canadien Le 
nouveau circuit tel que proposé, échapperait au contrôle du 
Forum, et M Poiioeic n'est pas sans le savoir . fl faut 
cependant songer que le soleil brille pour tous, les jeunes en 
particulier

Ü* 3j* JE
n semble fort possible que les épreuves de championnat

du Canada au badminton junior soient définitivement séparées 
des épreuves senior, pour être incorporées au championnat 
interprovincial junior pour équipes , . Ces épreuves, lancées
Tan dernier avec la collaboration de la maison Pepsi-Cola. 
remportent un grand succès, et il serait normai que les meil­
leurs jeunes du pays, qui y participent, en profitent pour se 
disputer les titres individuels . . D'ailleurs, ce geste ne pourrait 
que les aider dans leurs études

»■ »• *
Organisé pour la premiere fois, le tournoi de hockey mineur

de la ville de Montréal a été couronné d'un vif succès . Près —..
de 25.000 personnes ont assisté aux nombreuses joutes qui ont | tv,s »»« p»'- 1rs prrsmtr, donnr 
couronné le St-Ambroise champion de la division bantam, et les ly1*1'.d' *,rl1 ls*6 '<>"' Mes SAVARD & COUTU 
Handers du parc Extension champions de la division pee-wee burr»u tf>nrr*isirtmrnt"pour'u «>'- 79<J boui Laurt'nt>en 
Espérons que ce sera là un événement annuel, à moins qu'une «isfon A>nrr(ist,rmr»t n.- Mnntrtai St Laurent, P.Q.
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AVIS
Dix concurrents ont terminé ■ PAR ORDRE DE LA COUR 

la course, tous les autres ont II est ordonne 
abandonné. INVESTMENT

j LIMITED., expropriée, de corn gP, de la cour supérieure pour 
paraître devant cette Cour î |P district de Montréal, le 7 avril

j» rrrtlfk* l'nuthfnticitt d’une vatte 
10 heures dè I avant mi- rntlee-tton prirér dr nu iibl<*Y <an»-
René Langevin, notaire, 

soussigné, procédera, à son bu­
reau, au numéro 4222 de la rue 
St-Hubert. à Montréal, à la ven­
te à l'enchère publique, au 
plus haul et dernier enchéris­
seur. de I immeuble ci après dé­
signé. en conformité avec un 

a VK TOR!A jugement rendu par l'honorable 
CONSULTANT jU)i.e y- p Hannen. l'un des ju-

di»*n« rn vent» a tf*% bat prit. Ta- 
hlr%. <haU**, armolrr». fncoixnur», 
banc-lit, hurhes. moulr». coffret 
rit MARTHt MOQLTN. «71 
055* I9-4-66

A VENDRE

AVIS dans le délai d’un il)
Montréal, le

mois. 
13 avril 1966 

Pierre ROC H 
Dé pu té Prot on o ta i r e

Boston 000 000 000--0 7 4
Ovcia-nd 000 220.02*--4 10 1

Wltoon. Omit (Si. Sadoamki (7) 
tt. Rv«n, Tlanï «t 8ima.
G-TUnt » l-O) P-WUaon (0-1) 
Circuit*
Cleveland —- Col*vlto il), Smv» (1)

conformément au* dispositions d»* 
l'article ISÎJ (d) du Code civil dp 
la province de Québec 

Ce 13e jour de avril 1966 
l.a BANQI K de NOUVEL LE-KCOS.SF

New York Orjfi !0î 200—4 12 S
Baltimore ooo 02! 02*--5 9 2

Ford Etamoa (8» et Howard Bar­
ber. Hal! (7) et. 8. Miller (9) et 
Etr.hebarren.
O-Hall (l-0> P-Ramoe (0-2) 
Circuit:
Baltimore — Blair (2)

PREMIERE JOl'Tf 
Kanaas Citv 000 000 000—0 3 3
Chicago 102 010 Olx -5 U 1

Sheldon. Llndhlad i3) Montea- 
rudo ifl». Aker (8) et Bryan; Buat- 
hardt et. Martin
O-Biisrhardt (|-4>l P-Sheldon (0-1) 
Circuit:
Chicago — Robiûrj»; (1)

entente ne mette fin au litige qu* sépare les équipes de Montréal I1” font/a* «f, vente, cession et
Pt dp la Ci 4 H A transport par Electronic WholesalerseiaeiaVéAHA . . 4 , u Co LM. i la Banque de Nouvelle-

L équipé du Séminaire de Sherbrooke a remporte le cham-! Ecosse, une banque canadienne .» 
pionnat juvénile des Cantons de l'Est Denis Larochelle a été <•har,»,. ^ l'universaiitc des crean- 
la vedette individuelle de la joute decisive avec deux buts f- ^’tuu
une assistance . Pour leur part, les Tigres on! décroché le, ,»i,rs Co. i.id, r>i »,!, u„n 
championnat midget du district de Sherbrooke tandis qu'une 
autre équipe de l'endroit partageait la vedette avec le Pont- 
Rouge. lors du récent tournoi pee-wee “Marcel Bonin”, à 
Joiiette . . Les succès des Castors depuis deux ans reflètent 
sans doute sur le hockey mineur à Sherbrooke

Félicitations à Bernard Côté et a Mirheline Gagnon qui ont avis est par le, présente, donné 
été proclamés les athlètes de l’année à l'Université de Montréal ; nu'm» contrai ,i(ne le s asrti i h,«; 
Côté, étudiant aux Hautes études commerciales, est un joueur ! •''i ,in
de football fort prometteur qui vient d’être repêché par les ma!!'î™i%,h7âni1er mail<’i'isr 
Alouettes . Micheline Gagnon est une adepte des compétitions i »nu, le, terme, rtuiinei trniies ie,' 
d’athlétisme. créance, présente, et future, rte

Sept équipes formeront les cadres de la Ligue de baseball j ia*raf,nnT!!oruie'rtè**^ >K,*Téxi|S|e',1" 
nationale junior, lorsque la saison débutera dans quelques se- furent vendue, a la nànijue 'rani­
mai nés Afin de combler le vide causé par le départ des i ,
équipes Granby et Québec, la direction a accordé une franchise *..........
au Leo’s Boys Club de Pointe-St-Charles . . Les Mets, comme 
ils seront désignés, sont une filiale du club Lachine. de la 
Ligue provinciale sénor . . Les autres clubs de la Ligue natio­
nale sont Sorel. St-Jérôme, St-Laurent, Laval, Verdun et 
St-Jean.

»• » «•
André Lacroix qui poursuivra probablement sa carrière 

avec les As de Québec l’an prochain, s’est mérité le trophée Max 
Kaminski, remis annuellement au joueur le plus gentilhomme 
de la Ligue junior de l’Ontario .En plus de remporter le 
championnat des compteurs, André a écopé de seulement dix 
punitions mineures au cours de la saison 

* S-
Même si son équipe, le West Island, a terminé dernière 

dans la Ligue métropolitaine, Reynald Comcau est le joueur 
qui s'est le plus distingue au cours de l’hiver ... Il a été 
proclamé le meilleur joueur de centre, la recrue de l'année 
et le meilleur joueur de 16 ans. ,

c-t Procureurs de l'expropriante

CANADA
Province de Québec
District de Montréal
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Ir n avril ISfiS. .ion, Ir numéro

BS.Vqi K (SS uut'.si IM PKK II LF 
ne COMMERCE

No 4697 expropriation
CITE DE PIER REFONDS, ...............
corp- politique légalement [je l’autre coté, par le 
constitue ayant son siège so 
cial dans la Cité de Pierre 
fonds, dans le district de 
Montréal,

expropriatrice
vs

VICTORIA INVESTMENT 
CONSULTANT Limited, cor­
poration légalement consti

j 1966. dans une affaire portant 
le numéro .3701 des dossiers de 
ladite Cour, savoir :

Un immeuble connu et dé 
signé comme étant la moitié 
nord ouest du lot numéro CENT 
SOIXANTE SIX de la subdivi­
sion officielle du lot originaire 
numéro HUIT (8’? N.0.166). aux 
plan et livre de renvoi officiels 
• H village de 'a ( etc SI Louis; 
mesurant vingt-cinq pieds (25') 
de largeur sur cent dix pieds 
1101 de profondeur, mesure 

anglaise et plus ou moins et 
borné comme suit ; en front, 
par la rue Drolet, en arrière, 
par une ruelle, d'un côté par 
e résidu dudit lof 8-166, et 

loi 8 167
Avec toutes les constructions 

dessus érigées, et notamment 
une maison portant les numé­
ros civiques 6569 à 6575 do la 
nie Drolet, en la cité de Mont 
real, et avec toutes les dépen 
dances, droits et accessoires y 
relatifs, et notamment

ORGUES 
A VENDRE

SEULEMENT QUELQUES BEAUX 
MODELES D’ORGIES Al PRIX 
VERITABLE Ol GROS II F AUI 
VOIR. 262« Chemin Rate*.

4 NO

BUREAUX A LOUER
Hififi ST-LÀURENT, ? bureaux à 
louer aver espace, salle rie montre, 
salle ri'atienie. entrepôt si désir*. 
Tel : 381 4467 jusqu'a (î heures.

2I-4-R6
CHALETS PREFABRIQUES

20 * 20 $1,900. 24 x 24 $2,735. 24 * 30 
$3,420. Electricité et plomberie four­
nies bâti sur votre terrain, 352- 
81B9 JNO

DIVERS

LOGEMENTS ET 
APPARTEMENTS A LOUER

Ol TRI MONT Ha/rlwnod. prêt uni­
versité. duplex détache, b piéfr*. 
haul «arase, rhauffr idéal pour 
roupie d'à«r moyen $254 par m«*iv
lél 73» 3829
MON TRI (I.-N OR II ! pjr.rs. S ,0. 
IbfiVft. 1*64^ Garièp.v prés centre d'a- 
« hais Forest, éitlse. écoles 22fl, plan- 

, cher* remix à neuf ralerte Mal.
131 4 864 1-4 Mi
Ol TRKMONT magnifique f'i, forer 
itaiurel, lolartum. SI 45 par mol*, 

; 1120 ouest Bernard 27# 5609
____ 23-4-41

PERSONNEL
-IFl'NFS FILI ES, célibataires veil- 

, ve*. veuf», désirant renrontres »«»- 
. lah i. courrrlrr amiral, ,e joindre à 
Ou Bonheur Enr lei . kx 9- 
0680 Pour inscription, envover 
$2 on a rase postale loi. station Ro­
semont. Montréal, P Q 19-4-68

PRETS HYPOTHECAIRES
Vrtlnns fi'r# — sur propriété 
RA 9 4332 JNO

PROPRIETE A VENDRE
! ROSEMONT, coitaxe 10 pières, pia- 
i rine sous-sol fini, site résidentiel, 

lire* golfe, 52*5 avenue des Sapin*. 
GEORGES BERGERON COI RTI1K : 
254 5626 2-5-68

i STE-THEKESI-EN-HU'T, beau *ttf. 
j Kranri terrain boisé el prive, hunca- 
| low, garner, valeur $26,000 \rrep- 

feraK offre raisonnable. Informa- 
lions : 625 4097

TOP MART. 15 est. Ste-C.itherine, 
tel 845 0401 Vente rie liquida 
Mon, habit* en iervlene $20., rhemi- 
ses $2.. Imperméables $10., manteaux 
demi-saison $15., vestons sport $10., 
pantalons $3. et $6.50. On achète et 
vend de la marchandise de faillite.

JNO

HOMMES DEMANDES
PHARMACIEN LICENCIE ou ASSIS­
TANT ou COMMIS, bonne expérirn- 
re, hilinRtif. travail dr- laboratoire 
surtout, bonnes mnditinns de tra- 

avec vall. Verdun. RE. 7-4 9 6 5 30-4-88

tuée de la Cite de West- située en arrière dudit immeu 
mount, district de Montréal, ble"

droit de passage dan^ la ruelle teneur ht i.lvm imur hurrsu
rie comptables agréés, très belle oc - 
caslon 731-6121 21-4-66

Avis est par les présentes donné 
conformément à 1 article 1571-d du 
Code civil, qu un acte de t-ansfert 
et rf.sion rtr tonif, ie, ifsner, LTD., expropriée, de comparainrt>v(>nfi>c »»l fiifur... An I ... / ■ ,

expropriée
AVIS

PAR ORDRE DE LA COUR
11 est ordonne à VICTORIA 

INVESTMENT CONSULTANT

HOMME OU FEMME 
DEMANDE

présentes et futures de Le* Con 
tmrtions l.atendresse Inc. avant sa 
principale place d'affaires a st-Bru- 
no de Montarville en faveur de la 
Banque Canadienne Nationale, en 
date du 31 mars l%6. a été enregis­
tré au bureau de la division d'enre­
gistrement de < hambly, le 1er avril 
1966, sou* le numéro ?67,8<M). 
81-Bruno. le 7 avril 1966

BANQI I CANADIENNE 
NATIONALE

tre devant cette Cour dans le enchère 
délai d’un (1) mois.
Montréal le 13 avril. 1966 

Pierre ROCII 
Député Protonotaire 

Mes SAVARD & COUTU 
790 boni. Laurentien 
si Laurent, P.Q.
Procureurs de PexproprUtrice

La mise à prix sera de QUA- 
TORZK MILLE DOLLARS ($14,-1
000.001. IMPORTANTE COMPAGNIE CANA-

t outc personne désirant en- oienne de fonds mutuels 
chérir à la dite vente sera re- cherche de, représemants hommes

He dénnser entre les mains "u (''■hh'1-». rile offre une excellente nuise de ni pose i enire les Ilirtins rn madère de séeurlté
du commis, avec sa premiere routière, une rémunération au-de,-

chèquo visé pour ,U, de la moyenne et un avance-
«1 400 00 navahle a t ordre du m'n, r*Pld'’ "u «)>' d'un orxanl,- si.roo uu. paynoi. a i orur» ou mp pn p|plne rXpjn,lon. Pour de
commis OU en argent, a defaut pin, ample, renselxnemenl,. tél. . 
de quoi son enchère ne sera iri-jdos, M. Haxar 
pas acceptée

Pour conditions dp vente, 
s'adresser au soussigné : René 
Langevin. notaire, 4222 rue St 
Hubert, Monlréal.

Lisez et faites lire 
"Le Devoir”

Boul. Pi».IX 
Duplex semi-détaché 

terrain 50 x 90
2-5 pièces, moderne, garage, »vs- 
tème rie chauffage central, prés 
voie élevée, écoles, église, centre 
d achats. Comptant & discuter 
l’rix : $22,000.

722 3272
JNO

ATTENTION ! \TTENTION ! 
l’as d'agent, bungalow .V • pièces, 
sous-sol, garage chauffé, lap.s 
mur s mtir. Petit comptant, i sa­
crifice, cause transfert.

«61 7087
19-4-8*

TAILLEUR
Vous ave/ maigri ou engraissen Lat­
tes réajuster vos vêlements, habit» 
ou paletots, transformés en devant 
simple dernier style.

DROLET TAILLEUR
- SPECIALITE —

Habits et costumes sur mesurt 
351 est. rue GUIZOT

__________ 388 2532

TRANSPORT CAMIONNAGE
ROUSSILLE transport Déménage­
ment ville, campagne et longue dis­
lance Spécialité: pianos, poêles, ré­
frigérateur», RA. 8-2421. JNO
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Excellent duel des gardiens Hall et Crozier
Norm l llman s’illuslre alors que les \\ ings 
prennent les devants dans la série contre les Hawks

CHICAGO — Rer) Wing* 
He Détroit ont pris les devants 
trois victoires contre deux. 
Hans la série demi finale B" 
dont ils disputent les honneurs 
aux Black Hawks de Chicago, 
en triomphant hier après midi 
5 à 3 des protégés de Billv 
Roay, au terme d'un match 
excitant au possible au cours 
duquel les deux gardiens 
Glenn Hall et Roger Cro/.ier 
ont eu recours à de non breu- 
scs prouesses défensives.

La série se transporte main­
tenant a Détroit où les Red 
Wings espèrent mardi mettre 
définitivement un terme à la 
saison de hockey des Black 
Hawks, et passer en finale 
pour la Coupe Stanley où ils 
rencontreraient les Canadiens 
rie Montréal.

Dans le camp des Red 
Wings. Norm Cllman a ete 
la grande vedette individuelle 
asec deux buts et deux assis, 
tances Gordie Houe qui avait 
ete c hargé de surveiller Bobbv 
Hull, en troisième période, a

Les séries 
de la coupes 

Stanlev
* r H ! K ••H '

Mardi !• avril (• h pm) 
( MlCAfiO A 1)1 T ROI î 

4#>udt U avril (Rh îo pm) 
DETROIT à (HH MiO

SERIE A

Mootreal 
T oconlo

SERIE B

0»*s»d
Cbica«a

S.
4
0

O.
)
I

vu ce dernier marquer un but 
contre lui mais le vétéran lui 
a remis la politesse Pour les 
Hawks les grandes vedettes 
furent le défenseur Pat 
Stapleton. Hull et Kenny Hod 
ge Ce dernier fut un véritable 
poison devant Crozier en nom 
hre d occasions dans le match.

Les Red Wings ont affiche 
un jeu axé sur la cohésion, au 
premier tiers-temps et ce sont 
eux qui ont eu les meilleures 
chances de compter. Mais 
Glenn Hall a été solide dans 
ses filets, particulièrement de 
vanl Prentice, Henderson et 
Goictie Howe Finalement, 
c'est Norm Ullman qui réussit 
a le déjouer pour le premier 
but dans le match.

Pendant une punition à 
Bergman, on aurai! cru que 
le. Hawks égaleraient le 
compte Ce fut le contraire 
qui se produis)! Hull a mis 
du temps a déblaver la zone 
défensive, devant Hall et Val 
Fonte> ne dev ma son jeu en 
interceptant le disque près de 
la ligne bleue pour aussitèt 
lancer et prendre Hall en dé­
faut.

Peu après, les Wings ont 
joué a court de deux hom 
mes et Crozier a dù se signa 
1er devant Mikiti et compa 
gme pour conserver une fiche 
intacte

Bryan Watson qui a si bien 
couvert Bobby Hull, au cours 
ries quatre premi- 1 
de la série, a forcé Billy Reay 
a trouver un autre pu»,. .. 
Hull dans le but de lui éviter 
une fois envoie de faire face 
a Watson. Hull a étc envové 
au centre entre Bill May et 
Eril Nesterenko

Seconde période
Dés la reprise en seconde 

période. \ndv Bathgate a 
ajoute à ! avance des Wmg» 
avec un troisième but. c était 
pendant une punition infligée 
a Bill Hav

Gienn Ha',1 a fait un arrêt 
sensalionnei loieuv»

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES
BREVETS D'INVENTION

Brevets d'invention
MA Hyt LS de COMMERCE

MARION. ROBIC A ROBlC

Ma 

il»

ei-de*om
an A Mai

DRUMMOND 
MONTRE Al. JS ÎU J1SJ

Lisez et faites lire 
”Le Dcioir”

dactylographes

ATTENTION
mm fewMMV-*. •’*i *Y-» «s
s* m a« tno«rtf» veant |
*’•* »»»fS C*A1G

* *t•wErp; Sât') te*r*prs*t
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Û0 '*m*V f A'Htl Me m«vr.t*s}« 
O* trtRv.fc.iM 

fcft #e* atfemm*
TOUT POUR UE BUREAU
UNiDJi DACmOORAPMf INC.

srerionNaviHi
mr*'# tHMévM •

»*1 $771

ALLONS À 
IA PÈCHE!

400 “HIGH-SPEED”

Étn> *»i bfcila 
nwit

*aDW»>t tfu Tappfcl i pour 1 
Frotft »f> JtAon 
Ct;>ti» rty ftl an carhurt 6a 
Tunf»1*fca. tnutabi*
MatMvaiia aitra ion|ua ta (liant 
par vtv
Ki<|néa Oa mamvaila |tnrt torptM» 

9nift la«
CANNES A PÈCHE

"GOlû BOND" {/&
a'HURON V-T

: a»
SafuatxMwsal»
UUttfS

PIDCKY

yoBin

Aussi 
[IRA 

VU T IC et FLOPY

EMPLOYEZ TOUJOURS
l:s mouches de la
MEILLEURE QUALITE "HURON”

Oamond»! I*i à *atr« morrhnné 
S il n *n o poi 4(t v»i nova

HURON FISHING TACKLE INC.
103. * Ut ST-PIIRRE. OUfBfC. PO

tapréianfonf •» diftrihuttur aneluiW ou Canada d* k» Motion Milchtll.

Ullman s'est échappé pour 
bondir seul devant lui. Sur je 
retour du lancer bloqué par 
Hall. Doug Mohns a eu une 
occasion de s'échapper en Ion 
géant la bande et c'est de la 
ligne bleue qu'il décrocha un 
dur lancer qui trompa la vi 
gilance de Roger Crozier C’é 
tait le premier but des Hawk- 
dans le match. Stapleton avait 
amorcé la descente de Mohn.- 

Par la suite, l'offensive des 
Wings a fléchi quelque peu 
et c'est Roger Crozier qui a 
sauvé la situation devant Hull, 
Hodge, Stapleton, j.es Wings 
ont plus lard raffermi leur 
jeu rie position mais Paul 
Henderson fui pris en défaut 
alors qu'il venait de faire tre 
bûcher Mikila devant les fi 
lets de Crozier et il fut 
chassé Stepleton qui avait 
bien joué jusque là a réussi a 
tirer son épingle du jeu pen­
dant cette dernière punition 
et il a trompé Crozier avec 
un lancer de la pointe dès la 
mise au jeu Le compte de 
vint alors 3 à 2 en faveur de 
Détroit.

Jusqu'à la fin ,ce sont les 
Wings qui ont force le jeu et 
Norm Ullman et Gordie Howc 
ont donné du mal à Glenn Hall 
avec de» lancers surprises.

Les Black Hawks ont eu une 
occasion inique de niveler le 
compte au début de la troi­
sième période, mais Crozier 
s est montre une fois de plus 
extrêmement habile Pendant 
que les Wings avalent l'avan­
tage numérique Knc N'este 
renko t'est échappe, a déjoué 
les défenseurs pour parvenir 
seul devant Crozier qui a fait 
l'arrêt en plongeant devant 
lui. Survint Norm Ullman qui 
voulut dehlajer maladroite­
ment le disque et vint près 
d envoyer la rondelle dans son 
propre filet. Kncore là Crozier 
qui n'était pas encore sur ses 
pieds a eu un geste heureux 
de son bâton pour éviter te 
but.

Gordie Howe a donné aux 
Hawk* une excellente chance 
de niveler le compte, peu 
apres, man 1 attaque a cinq 
des homme* de Reay n’a pas 
ete profitable Au retour de sa 
punition Howe fut celui qui 
marqua le quatrième but des 

mgx. rendant aux Hawks la 
tâche encore plus difficile dan* 
leur tentative de ralliement.

Norm Ullman, qui avait par­
ticipe jusque là aux quaire 
but* des siens en plus d'ouvrir 
lui même le pointage au debut 
du match, «'est surpasse en 
troisième période 11 a traver­
se tout* la patinoire pour fins 
lement porter 1* disque dan* 
la cage de Hall et le nnquse 
me but H a lancé dan* un an 
S> difficile à bout portant sur 
flali qui n'a pu retenir un dis 
que bond want par dessus son 
épaulé guarhe

1-a riposte des Hawks fut 
l'affaire de Bobby Hull 1a 
Comète blonde a aussitôt pn* 
Crozier en défaut avec un long 
'ancer de la ligne bleue, por­
tant le compte 5 a 3

la»s amateurs de hockey de 
Chicago et ceux qui ont assisté 
au match à la télévision ont 
connu des moments étourdis­
sants dans le* quelques secon­
des ultimes de la partie alors 
que Glenn Hall a été retiré de 
son file! en faveur d'un sixiè­
me homme Dean Prentice a 
râlé un filet ouvert depuis la 
ligne bleue puis un coéqui­
pier a lancé a son tour et le 
disque s immobilisa collé au 
poteau droit du filet ouvert 
Survint l'intervention d’un 
joueur des Hawks une frac­
tion de seconde avant qu’un 
adversaire ne loge cette ron 
delle dans le filet.

a O M M S 1 R F

rarwimf cr u toux

1 Detroit: U 1 m » n fl)
1 MéW’Orfcflor. Rrrgmnn) R, 14

2 Détroit: Fontfcvn* d>
(**n* fcldfci 15 03
Punition* Bercmn-n 14:3#. Gads- 
bv 15:32.

I>H VII MK rt-KIODF.

3 Détroit Rftthgftt*
(Prentloa. Howe) 1:1#

4 Chk'îtco Mohn*
i Stapleton) j 05

5 Ch lu ttR o Stapleton
(Bspoaito) H-SI
Punitions Hav 0 36. Mamhail 
6 l>0. Hendenson 13:43.

tkoisikmk pkkiouk

d Detroit: HOWE
iUllman. MacGregor) 11:41

T Detroit : Ullman
(aans aide» 15:43

B Chicago Hull
(Stapleton. Hav) 16 28
Punition* Mteæuk 0 50, Oadehv 
ei Wharram 7 4', Howe 9 11,
Marshall et Hbdsre 14 36.

LANCERS PAR :

DETROIT 12 9 6 27

CHICAGO Ht 11 8-31

CJirari wr.t ff c/m ...

Sa "fine champagne’' Médaillon V.S.0.P, 
est la quintessence du cognac 

Dégustez aussi
le COGNAC MARTELL **★ 

le cognac le plus célèbre en Frence.. 
le plus recheiché au monde

teiiarÙM

ni

V^7f

16 joueurs de hockey en herbe, dont les parents sont membres des Forces armées, au camp 
Borden Ontario, ont ieve leurs bâtons de hockey dans les airs pour acclamer les joueurs du 
club "Canadiens," en plein centre de Toronto, avant le dernier match du Tricolore. Les eunes 
joueurs ont entouré Lucien Desrochers, le publiciste des "Canadiens," apres qu'il leur eut re­
mis les bâtons au nom du club de hockey "Canadiens." Ces bâtons de hockey avaient été signes 
auparavant par tes joueurs de l'équipe L'équipe de Borden a décroche cette année, le cham­
pionnat du comte de North York, de la ligue mineure de hockey de l'Ontario.

PILOTE PAR CILLES FILION

Night Shift a porté son total 
de gains à $5,625 samedi soir

trotteur Night Shift n’i 
pas déçu Les nombreux ama 
leurs qui a\aient misé sur ses 
chances, samedi soir, en enre­
gistrant sa deuxieme victoire 
d'affilée Pilote par Gilles 
Filion, Night Shift s’est înstai- 
!e en deuxième place pendant 
la majeure partie de repreuve, 
laissant a la jument Av a Sang 
îe soin de découper !e mille 

Le cheval de 6 ans est venu 
l’emporter dans U ligne droite.

PR KM If RK roi RSr. 
TROT — Rè-rl*m*r — »1.<
ICr Jo* C.
RriirM*; « n*v» Rot>* -e

Wd

Pi 11.
Ou

battant A . a Song par une de­
mi-longueur. Ava Song a at­
teint le quart de mille en 30 2 
secondes, puis le demi mille en 
1 03.2. l^e dernier tour de piste 
a elé parcouru en 104 2 et le 
vainqueur Night Shift a été 
crédité d un temps de 2 07 4

Van Counsel a fini troisie 
me Le gagnant Night Shift 
a pavé S9.Ô0 pour $2 00, un 
excellent prix.

Un* foule de 11,407 person-

Inscrits au Richelieu
•IX WM* COURS*

A MRI K — R*ri*mBr _ |î
TVs;*' Lind C Pfc.ieUer
M -s* tjrott M Picard
WfctpriiTi* a Béd&rd
M’Ilstreaœ J C Cor bin 
Ml£h«v Counafci C Guertm
Kevko P Grenier
Ban-io P:rk MfcrTmvifch
filherTn*r B;.! A. Boucher

Prie
kl

K*v Hier
M

DM VIK MK COI USE 
% Vf RI ) — («nditu-ns —

« Good D*v Ma.- TfcV'.sr, 5-2
î M Benreron 4
2 Rwrreî A Bed*rd 4
4 M m l'hikmçvion Corbin 6
6 Adlo* Bre»kaw*r R Bo’îy 6
5 Prince » OrAtiAn Queaev S
7 Mfcrle Handv B. Idspa^e R
3 Little \Î1a* Jerry Bred et te 12

A êL'glbl««.
Fiiih Storv D Grilla

TROISIF.MF COI RSF.
4M RI K — CondlUftns —
Well 
Star Re«i».i 
Adios Tien 
R»»rthmor s Bert! 
Pake- Mar Vile

MfccTfcvUih 
Dea.lerdln* 3 
K Waple? 4

i, C P’tler 6
A. IVc\i l*e A

6 Shell bark D Gi’.ît* S
3 Ltna M Von 5an Martineau 10

OK %TRiKMF COIRSF 
TROT — Condition* — fi.?©«

6 Me me Meander C. P ver 3
3 Swift Yod A Bedard 4
5 Mariam Bot B Davte* 9-2
1 Eddv Bot Jr P Mftaae 6
7 Trader Jet lachance
2 Profitable R. Cou tu
4 Quick Art;o* l>tourne»u
8 Wildwood Chr * A Hanna 

Auast éligible* :
R Savignae 

Incorporator P Grenier
ClNQt IFMI COI R SK

AMB1 K — Condition* — fl.706 
Jane C Adlm» Mon
Kdd;e Maaon A Boucher
Volo Tide BailUrgeon 9.2
Valourous Pick M Glngr.** 5
Judv Chief O D QUU*
S;Sr Express Aille Robichaud
Phantom Hanover R Ponton
Dark Onvx Y. Plouffe
Ans*! eligible»:
SUh Bov P Grenier
Kawarthy Way G. Fillon

«
8
8

10

5-2
4

6
8
8

10

SFPTIKMF COIRSK 
TROT — Conditions — Si. 
Broadway Joe L- Turrou 
Victors Slater T 
Pick Sons A
loeoia Hanover, M;
Bav Day J
H igh lev s Johnnv P 
Musse 
TullK
Auaai eitK'.btea.
Gear* Duke C Pelletier 
O-end David Volo Picard 

HlfTlfcMK COIRSF 
\MRI.F — Réclamer — si f**
Wicomico Wav M T'cotte 
Pçr&htn* * Poîiv M Poulin

C Belanger S

Ptouffe
Hanna

Johnnv, P. C well
Hanover Bedard 

Dcarochera

Ti'rr«hU 
IncJtaiu*
Incttatua 
Peter O 5nd 
Gar.de relie 
SSargae Pick 
Country Wat ta 
A us»', eligible*
Don*. Dhu R Savignae
Dan Dee Direct lachance 

VFCVIKMF COCRSF 
\MK1K _ Réclamer — Si kiwi

Scotch Newport R Caldwell 5-2 
Squire Dear M Herov.x 3 
Grand Oamor. Vota. Belanger 4

Bedard
A Bedard

JloblUard 
Pritchard 
G PUlon

Cavalier Pick 
Good Point 
Rhvthm Man 
Hlîand Lark

DIXIEME

A. DetrulMi
6

Vilar, d Hi 8 
R Brader t e 10 

coi rsf
A MRI F' — Réclamer — $1 dot»
Dora Harmony W Bourgor, 3
Dale Freeh»!! 
Widower Von 
Katie Dare* 
Knight Flight 
Judv Marjean 
Bobbv Larne 
Will Senator 
Aussi eligible*: 
Robert I 
Marv Yolo 8

C. Belanger 4 
Lefebvre 0-2 

J. Skyta 6 
J Queasy 

Despa rd In*
Y Demers 
R. Jodoin

6
8
8

10

R Caldwell

ne* ivxient envxhi le Bnutéd*- 
l’Ile pour c« programme da 
samedi aoir

Gilles Filion a remporté 
deux victoires, samedi, il n'a 
pa* é!e le seul à ie faire En 
plus de gagner aux rênes de 
Nixht Shift, qui a porté son 
total de gains a $5.625. Gilles 
a aussi remplacé avec succès 
son frère Henri suspendu, 
dans le sulky de pixellen. ga­
gnant de ia troisième épreuve 

L'autre gagnant de deux 
course» a ete Albert Anna qui 
a complete )* pari double en 
enlevant le* honneur» de la 
seconde course dan* le sulky 
de Lady Enchanteres*. pui* en 
piioiant le négligé Kilter a la 
victoire dan« la sepïiema 

Kil'er e'ait néglige à U-l.

Suspensions

Le president de* juges Don 
Perfect, ses adjoints Slyvio 
Juneau et Jules Giguère ont 
impose quelques autre» eu* 
pensions et amendes

Yvon Geneau a ecopé de t 
jours de suspension, pour 
avoir enfreint le reglement 

18 1-A. Alors qui! pilotait 
The Great Chief vendredi der­
nier. Geneau a fa:: une sortie 
inopportune et il a porté m 
tenerence à Teresa Mary 

Percy Robillard »t Adrien 
Bedard devront verser tous 
deux $50 000 pour interféren­
ce à ralentir Failure du pi­
loter respecetivement Pohil- 
lard pilotait Sing Along et Be 
dard 1 ambleur Golden Spark

Dans la course principal» 
du progranrme d'hier, presen- 
de devant 10.536 amateurs 
André Boucher a maintenu 
«on excellente moyenne d'un 
gagnant par jour de courses, 
enregistrant sa Î7e victoire du 
jeune meeting dans la course 
principale. Boucher pilotait 
Absand Jr . trotteur de la fer­
me Lapinière Boucher rem- 
plaçait Henri Filion. pilote at­
titré de l'écurie Lareati - Sher­
man, dont la suspension da 
6 jours prenait fin hier.

On verra ce soir lundi, dans 
la course principale, les am- 
bleurs Scotch Newport. Good 
Point. Squire Dean, Rhvthm 
Man. Grand Gamon Volo, Hi- 
land Lark et Cavalier Pick.

Les résultats au Richelieu
F l> I
roi R SK
10.60 3.50

«40

COI RSF.
5 90 3 70 

6 30

S A M 
PRKMIF.RF.

Sumter Bd 
Marty** Last B 
Julian Nathan 

Terni** 2:12.4
OKI XIF.MF.

I adv Enchant raiMt 
Count Newport 
Forgetful 

Tamo* 2:08 3 
Fari double 833 30

TROISIEME COI R SR 
Pixellen 4 90 3 10
Drummond King 4 30
Mac » Palmer 

Temps 2.08 4
Ql \ TRI KM F. COI R SK 

Rucceas Mark 670 3.40
Van Brewer 4.00
Bordcrvlew Roaalr 

Tempe 2 10 4 
Qulnella $1150

ClNQt IF.MF COI RSF. 
Two Lump» 21.50 7 40
Drummond Widower 5 70
Plav Bill 

Temp* 2:03 4
SIXIEME COCK SK 

Keen » Jav 9 60 4 80
Envy 3 60
More Scotch 

Temp* 2 OR
SEPTIEME CIM RAF 

Kilter 27.00 1090
Avalon Oh* 7 00

Worthv Me 
Temp* 2:09.2 
Qulnella te.2 so

4 20 
4 80
7.30

2 90 
4 70 
8 30

2 40 
3.70 
3-10

2 70
3 00 
2 80

3 50 
3 20 
2 50

4 10 
3.70 
7 40

6 30
4 30 
3.20

I* I M 4 N C H K 
PREMIERE COl’RSF 

Speed v Man 4 90 3 20
Mr Matilda 4.10
Chapman Hanover 

Tempm 2:10.3
DEI X1K.MR COCRAF 

Sptndletop .loan 13 70 6 00 
Capetown Bov 3 20
Sir Jasper 

Tem pa 2 09 3 
Pari double $49 RO

TROISIEME COI RSR 
Bdgewood Faye 18 70 6 90
Senator Duke 7.10
EnaUtn Froat 

Temoa 2 07 4
QUATRIEME COI RSF 

Rrnlen Hanover 5 50 3 60
Evergreen Pat 6 00
Bvhalla Dean 

Temp* 2:09.4 
Qulnella >31 10

CINQl 1K.ME COI RSK 
Michelle C 8 30 5 30
Valiant Pick 6 30
Oyuay Baron 

Temp* 2 09 !
SIXIEME COI RSK 

Swing Hannonv 10 50 4 60
Fiddler a Green 4 10
Joaeph B I*.lrd 

Tempe 2 05.3
SEPT IK. MF, COCRSE 

Mia* Madellna 12 40 4 SO
Marquise Richelieu S 10
Scottv B Goom 

Tempe 2:11 2 
Qulnella I) 1.10

COURSE 
5 10 3.80

8 9b

HUITIEME COIRSF HUITIEME
Jimmy Count 9 80 5 50 3 10 Btav* WH
Mill* Rafpiire 4 «0 3.20 Kev Pebble
Invoke 2 70 Panama Hanover

Temp* 2 07 4 Tetmie 2 07
NRIVIEME COURSE NK.l VIKMF

NUhl Shift 9 90 5 50 3 20 Abeand Jr
Ava Song 5 90 3 40 Count Yatee
Van Counael 2 60 Jet

Temp* 2 1/7 4 Temp* 2 07
DIXVI Ml COI KSK IHXIKME

Melody Smoky » 50 4 flO 3 10 Dm f’a i. r
Ceiling Kev 7.60 4 80 TM<»nev Baira
Intrusion C 3.70 %LJton Hanover

Tem pa 2 08 ) Tem ne 2 08 3
Exact a: 908 30 Emq|r* $r; V)

5 30 3 10 
2 90

l m RSK 
5 00 3 .10

6 10

2 80 
4 60
3 V)
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2 00 
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Dean Rusk résume en 10 points la 
politique américaine envers Pékin

WASHINGTON — Le secré­
taire d'Etat américain. M Dean 
Rusk, a récemment défini un 
programme en dix points qui 
résume la politique future que 
les Etats-Unis devraient, selon 
lui. adopter à l'égard de la 
Uhine communiste Au cours 
dune déposition faite le 16 
mars dernier devant la sous- 
commission des affaires extrê­
me-orientales de la Chambre 
des représentants qui procédait 
a une audition d’experts sur

Il y â un faible 
champ magnétique 

près de la lune
MOSCOU. — “Le magnéto- 

métré de "Luna X" a mis en 
évidence la presence â proxi­
mité de la lune d'un champ 
magnétique faible, uniforme 
et régulier", a déclaré hier 
le professeur Grigorov au 
cours d'une conference de 
presse a Moscou sur le sa­
tellite de la lune. 11 a precise 
que "des flux d'ions de faibles 
energies ont etc enregistrés '. 
et que "lors de la sortie de la 
lune de la rone qui représente 
!e prolongement de la queue 
de la magnétosphère terrestre 
il se produit un accroissement 
sensible des flux d'ions posi­
tifs".

L'intensité des particules 
dans la ceinture de radiations 
lunaires, s est revélee cent mil­
le fois inférieure que dans les 
ceintures de radiation terres­
tres". a poursuivi le profes­
seur. qui a ajouté “L'inteasi- 
té du champ magnétique, la 
concentration des ions positifs 
e: l'inten* té des radiations dé­
pendent de la position de la 
lune nar rapport a la ligne 
soleil-terre.'' Le professeur 
perse que l'analyse ultérieure 
montrera une relation interne 
entre ces phénomènes.

la Chine communiste et dont 
le texte a été rendu public 
hier, le chef de la diplomatie 
américaine préconise :

1) Une assistance suivie aux 
alliés des Etats-Unis qui la 
souhaitent afin de pouvoir ré­
sister à l'agression communis­
te chinoise;

2) Le respect des engage­
ments souscrits auprès de la 
république de Chine pour la 
défense de Formose;
4i La poursuite des efforts 

en vue d'empêcher l'exclusion 
de la republique de Chine des 
Nations Unies et l'opposition 
â l'admission à l'ONU de la 
Chine communiste;

5) Que des assurances soient 
fournies à Pekin aux termes 
desquelles les Etats-Unis n'ont 
pas l'intention d'attaquer le 
continent chinois:

6i D'eviter de parvenir à la 
conclusion que des hostilités 
entre les Etats-Unis et la Chi­
ne populaire sont inévitables; 

7) Un élargissement des con 
tacts officieux entre les E U 
et la Chine populaire ;

8> la poursuite de contacts 
diplomatiques directs avec les 
Chinois à Varsovie ;

9) l'acceptation de se réu­
nir avec les représentants rie 
Pekin et d'autres pays pour 
discuter des problèmes criti­
ques afférant au désarmement 
et à la non prolifération ;

101 l'exploration et l'analy­
se de toutes les informations 
et de tous les renseignements 
concernant la Chine commu­
niste afin de permettre au 
gouvernement des Etats-Unis 
de se tenir “au courant de 
l'évolution de ce pays dans 
tous les domaine#

'•J'estime, conclut M. Rusk, 
que ces 10 points constituent 
les eiémems essentiels d'une 
politique réaliste vis-à-vis de 
la Chine communiste. J'estime 
également qu'ils représentent 
’es intérêts, non seulement 
des Etats-Unis et du monde 
libre en général, mais aussi 
du peuple chinois"

Pologne Rusk: les “14” ne permettront pas
que la France affaiblisse F AllianceLe millénaire a elé 

célébré dans le calme

Irak: succédant à son frère, 
Rahman Aref devient président

membres du gouvernement ne 
tiendraient la réunion prévue 
par la constitution pour la dé­
signation du nouveau chef de 
l'Etat que dans la matinée 
d aujourd'hui.

La nomination du general 
Abdel Rahman Aref a certai­
nement eu pour obiet de met­
tre fin. dans le plus court de­
lai possible, au vide créé par 
la disparition de son frère et 
de permettre aux chefs militai­
res de regagner leurs postes a 
la tète des cinq divisions de 
l'armee et de i etat-major gé­
néral.

Dans tous les pays arabes, 
on avait ressenti des inquietu­
des au sujet de la situation 
intérieure irakienne. Les me­
sures exceptionnelles prises 
par le gouvernement aussitôt 
connue la mort du chef rie 
l’Etat avaient montré que les 
dirigeants irakiens eux mêmes 
étaient soucieux d'éviter tout 
desordre

La première décision prise 
hier par le chef du gouverne­
ment Abdel Rahman Al Bar­
rai, en accord avec le nouveau 
chef de l'Etat, le généra! Ab­
del Rahman Aref. a été de 
maintenir le couvre-feu en ré­
duisant quelque peu sa durée 
Un communiqué officiel diffu­
sé par la radio de Bagdad a 
appris à la population, en mê­
me temps que l'élection du 
nouveau président de la répu-

BAGDAD — Quelques heu­
res après la fin des cérémo­
nies des funérailles du maré­
chal Abdel Salam Aref le 
Conseil des ministres et le 
Conseil de la defense ont pro­
cédé a l'élection du nouveau 
chef de l'Etat irakien Le frere 
aine du maréchal disparu, le 
general Abdel Rahman Aref. 
a été désigné à l'unanimilé 
comme troisième président de 
la république irakienne. 11 a 
immédiatement prêté serment 
a la constitution et a assume 
ses fonctions.

Cette designation rapide du 
nouveau chef de l'Etat a sur­
pris les Irakiens eux-mêmes. 
L election a eu lieu au moment 
ou le couvre-feu venait d être 
de nouveau appliqué pour la 
quatrième nuit consécutive de­
puis l'accident qui coûta la 
\ie au chef de l’Etat et à deux 
de ses ministres II était pre­
vu que les officiers des forces 
années qui forment le Conseil 
de la defense et les ministres

MOSCOU — La station au­
tomatique soviétique "‘Luna 
10" qui poursuit son vol sur 
orbite circumlunaire, a com­
plété hier sa 96e révolution 
apres avoir parcouru près de 
937.500 -miles, annonce l'agen­
ce Tass. La station a été “in­
terrogée" au cours de 53 séan­
ces de lia-son-radio. Selon les 
données télémetnques reçues, 
tou: l'appareillage de bord 
fonctionne normalement et la 
liaison-radio est stable.

blique. que la circulation res­
tait absolument interdite à par­
tir d hier, de 10 hres du soir 
à 6 hres du matin.
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POZNAN — Le» cérémo­
nie» et manifestation» inau­
gurales de la double commé­
moration religieuse et laïque 
du millénaire de le Pologne, 
commencées a Gnieino, same­
di, se sont terminées hier soir 
à Poznan.

La concurrence des deux 
catégories de cérémonies a été 
fortement soulignée par la 
simultanéité des rassemble­
ments laies et des offices reli 
gieux, mais on n'a enregistré, 
d'un côté comme de l'autre, 
aucune provocation d'aucune 
sorte et toutes les manifesta­
tions se sont déroulées dans 
le calme.

Le fait essentiel de ces 
journées a été sans conteste 
l'accueil d'une extraordinaire 
ferveur réservé par la popu­
lation de Poznan tant à l'effi­
gie de la vierge noire qui, de­
puis neuf ans, circule à tra­
vers le pays, qu'au cardinal 
Wyszynski et aux 67 évêques 
qui l'accompagnaient.

La foule énorme qui, same 
di soir et toute la journée de 
dimanche, a acclame le primat 
de Pologne, n'a pas entendu 
se livrer a une manifestation 
politique. Mais les circonstan­
ces — et notamment les atta­
ques répétées du regime con­
tre le primat et la hiérarchie 
— ont conféré a cette démons­
tration spontanée de foi et 
d'attachement au cardinal une 
signification indéniable.

Les ceremonies laïques et 
religieuses se sont déroulées 
à la même heure, hier à Poz­
nan; les premières sous la 
présidence de MM. Wiadyslaw 
Gomulka, premier secretaire 
du parti communiste, et Josef 
Cyrankiewicz, president du 
conseil; les secondes en pre­
sence du cardinal Stefan Wys­
zynski et de l'episcopat au 
grand complet.

Les fêtes de l'Etat se dé­
roulaient sur la place de l'uni- 
versite. au centre de la ville 
nouvelle, tandis que les fêtes 
de ! Eglise se déroulaient a 
l’autre bout de la ville, devant 
la cathédrale, au bord de ta 
'Warta", sur les lieux mê­
mes où s'érigeait la vieille 
cite des "Poianes' et où sont 
enterrés Mieszko 1er et Bo­
leslav Chroby.

Place de l'université, î'at- 
mosprère était celle des mani­
festations du 1er mai. Dans 
son discours, applaudi a 
maintes reprises, le premier 
secretaire du parti s'attachs 
d'abord à tirer les leoens du 
millénaire de !'E‘at et reaff-r- 
ma les principes d* base de la 
politique étrangère polonaise, 
en particulier le caractère de 
finitif de ta frontier# Oder- 
Neisse.

"Nous considérons comme 
justifié de ne pas avoir ex­
prima notre accord pour la 
venue du pape et d'autres évê­
ques etrangers, étant donné la 
large campagne politique me­
née par une partie de l'épisco­
pat polonais et qui vise les 
intérêts de l'Etat," a déclare 
M. Gomulka.

Notant que "la construction 
du socialisme et le retour de 
la Pologne dans ses frontière» 
occidentales, sont les deux ele­
ments majeurs qui dominent 
ces ceremonies," il e poursui­
vi : "L'épiscopat a introduit ses 
desseins politiques dans la cé­
lébration du millénaire. Nous 
estimons a sa juste valeur le 
baptême de Mieszko. Il a servi 
l'unification du pays... Les 
deux millénaires s'unissent, on 
ne peut les opposer. Une par­
tie de le hiérarchie veut rem­
placer le millénaire de l'Etat 
par celui de l'activité de i'E- 
glise "

Au même moment, de l'au­
tre cote de la ville, la foula se 
pressait sur la place de la 
cathédrale ou les cérémonies 
étaient cetebrées devant un 
autel érigé en plein air. A la 
sortie de le collégiale, ou elle 
avait fte amenée d# Gniezno 
samedi soir, l'effigie de la 
vierge noire de Czestochowa 
placet dans la camionnatte-re- 
posoir et précédée de la limou­
sine du primat, fut escortée 
par la foule II n'y aveit pas 
un seul agent de police dans 
tout le quartier. Un peu event 
le pont sur la "Warta," la ca­
mionnette fut soulevée et por­
tée à bras sur plusieurs cen­
taines de mètres.

Acclamé à son arrivée, le 
cardinal fut, comme samedi 
soir à la collégiale, interrom­
pu a plusieurs reprises per les 
ovations au cours de son ser­
mon. Le primat souligna à 
nouveau la "rôle de l'Eglise 
dans l'histoire de le Pologne" 
et tiré les leçons du millénaire 
et du concile. Des eppleudisse- 
ments nourris et prolongés 
suivirent sa phrase : "La II- 

\ berté de l'Eglise dans la pays 
est la liberté de la nation."

Evoquant les affiches offi­
cielles sur lesquelles les auto­
rités polonaises blâment le 
message aux évêques alle­
mands, il a déclaré: "Vous 
savez que nous n'avons jamais 
fait tort à personne."

Samedi soir, l'arrivée à Poz­
nan du cortège des évêques 
qui, venant de Gniezno, accom­
pagnait l'effigie de la vierge 
noire de Czestachowa, a don­
né lieu é un des rassemble­
ments spontanés les plus im­
portants que l'on ait enregis­
tré depuis des années en Polo­
gne. La foule, que ne conte­
nait aucun service d'ordre, • 
envahi la chaussée, ne laissent 
aux voitures qu'un étroit che­
min pour circuler. L'ampleur 
de cette démonstration toute 
paisible de leur foi per les 
habitants de Poznan a surprit 
les milieux ecclésiastiques eux- 
mêmes. Pourtant, dès Gniezno, 
tout au long de la route, les 
assemblées de fidèles, cierges 
et lanternes é la main, lais­
saient présager la manifesta­
tion.

MEXICO — Le secrétaire 
d’Etat Dean Rusk a défendu 
une fois de plus samedi le 
point de vue américain sur les 
problèmes de l’OTAN en affir­
mant que cette organisation 
“avait représenté une force 
terrible contre une possible 
agression dans le monde'’ et 
qu'il ne fallait pas la laisser 
affaiblir.

M Rusk a répondu à une 
question sur la sortie de la 
France de l'OTAN en prenant 
congé des journalistes à l’aéro­
port de Mexico, avant de ren­
trer a Washington. Qualifiant 
l'OTAN de "facteur décisif 
pour le maintien de la paix 
dans le monde ", il s'est décla­
ré convaincu que les quatorze 
pays membres pensent com­
me les Etats-Unis que si la 
France sen va. “les quatre 
cents millions de personnes 
qui vivent dans les quatorze 
autres pays membres de 
l'OTAN ne permettront pas 
que l'attitude française affai­
blisse la grande force que re­
présente cet organisme”.

D'autre part, à Bonn, un bref 
communiqué a marqué la fin 
des consultations germano-an- 
elo-amerieaines amorcées ven­
dredi pour etudier les réper­
cussions de la décision prise 
par Paris de retirer du com­
mandement de l’OTAN les for­
ces françaises stationnées en 
Allemagne fédérale Ce texte 
indique one ces consultations 
— auxquelles ont participe M 
Gerhard Schroeder. ministre 
fédéral allemand des affaires 
étrangères, assisté de M. Kai 
T'we von Hassel. ministre de 
la défense, ainsi que M John 
McCIov, envové spécial du dé- 
oartement d'Etat et sir Frank 
Roberts, ambassadeur du 
Rovaume-uni en Allemagne — 
ont porte "sur les aspects poli­
tiques. militaires et juridiques" 
découlant de l'attitude fran­
çaise

Le communique souligne 
que les interlocuteurs “sont 
persuadés que leurs échanges 
de vues fourniront une contri­
bution utile à la poursuite de 
consultations avec les autres 
pays de l'OTAN . qui seront 
informés du résultat des en­
tretiens de Bonn"

Les personnalités ayant par 
ticipé aux conversations sont 
convenues que les échanges de 
vues devaient être poursuivis 
et, dans cette intention, elles

ont constitué un groupe de 
travail qui fonctionnera à 
Bonn.

Le maintien de troupes fran­
çaises en Allemagne fédérale 
en marge du dispositif intégré 
de l'OTAN est possible, mais 
une solution reste à trouver 
pour respecter à la fois la 
souveraineté allemande et le 
principe d'une participation de 
la France, en temps de paix 
comme en cas de conflit, a la 
politique de défense allante 
que. C’est la. selon les milieux 
informes de Bonn, l'idée essen­
tielle qui se dégage des 
pourparlers au cours desquels 
ont été approuves par les An­
glo-Américains l’attitude aile 
mande definie dans la décla­

ration gouvernementale du 6 
avril.

Les pourparlers que MM. 
Maurice Couve de Murville et 
Gerhard Schroeder. ministres 
des affaires étrangères de 
France et d'Allemagne, auront 
aujourd'hui a Bonn permet­
tront. sans que les milieux alle­
mands en attendent des résul­
tats immédiats, une première 
confrontation et explication des 
points de vue en présence.

Les milieux gouvernementaux 
allemands ne cachent pas que 
M Schroeder souhaite obtenir 
le maximum de précisions sur 
les intentions françaises ainsi 
que sur les possibilités d'une 
participation de Paris à la de­
fense commune occidentale.

même si ses troupes sont pla­
cées en marge des dispositifs 
atlantiques. D'ailleurs, dans une 
interview télévisée diffusée a 
l'heure même de l'arrivée de 
M Couve de Murville, hier. M. 
Schroeder a indique "qu'il est 
non seulement souhaitable de 
conserver la France au sein de 
l'Alliance, mais aussi de lui 
voir garder un contact aussi 
étroit que possible avec le sys­
tème detensif occidental". Le 
ministre a ajouté qu'il compte 
expliquer" en détail "a son in­
terlocuteur les prises de posi­
tion et déclarations formulées 
ces dernières semaines du côté 
gouvernemental allemand a 
propos de l'OTAN 

Pour sa part M. Harlan Cle­

veland, ambassadeur des Etats- 
Unis à l’OTAN, a déclaré: "On 
ne peut pas compter sur la 
France, pas plus en temps d* 
naix qu'en temps de guerre". 
1! estime que les quatorze au­
tres pays membres devraient 
organiser un système de défen­
se qui, “tout en laissant la 
porte ouverte à la France, ne 
repose pas dans ses elements 
essentiels sur la cooperation 
trancatse à l’heure actuelle ni 
sur des promesses françaises 
pour l’avenir". Les autres alliés 
sont nettement capables, dit-il, 
de construire et de niainlemr 
en Europe une force adéquat* 
pour dissuader les commu­
nistes.

Pretoria opposerait un refus à Londres 
quant au ravitaillement de la Rhodésie

LONDRES. — Bien que la 
teneur de l'entretien de same- 
di entre le prenner ministre 
Wilson et l'ambassadeur d'A­
frique du Sud a Londres n'ait 
pas été révélée, selon plu 
sieurs journaux britanniques 
le diplomate a informe la 
Grande-Bretagne du refus de 
son pays de mettre un terme 
à la fourniture de produits 
pétroliers à la Rhodésie

L'ambassadeur Carel de Wet 
a remis à M. Wilson un mes­
sage du premier ministre de 
l'Afrique du SAid, par lequel 
M. Verwoerd aurait voulu ten­
ter d amener la Grande-Breta­
gne à une attitude plus conci­
liante vis-à-vis le gouverne­
ment rebelle de la Rhodésie. 
Le message ne constitue pas a 
proprement parler une offre 
de mediation, mats cherche a 
faire toucher du doigt par 
Londres la réalité de la situa 
tion.

Samedi, le premier ministre 
de la Rhodcsie, M Ssinth, a 
cédé en annonçant qu’il renon­
çait à faire décharger la car­
gaison du pétrolier “loanna 
V" au port de Beira dans 1a 
colonie portugaise dé Mozam­
bique, qui est relié par pipe­
line aux raffineries rhodésien- 
nés de Feruka. Par ailleurs, le 
pétrolier Manuela" a quitte 
Durban en Afrique du Sud 
sans y avoir laissé sa cargai­
son. Ces deux événements sont

autant de points pour la Gde 
Bretagne qui a imposé des 
sanctions economiques pour 
fléchir le régime rebelle de 
M. Smith.

Dans un discours radtodif 
fuse marque par l'agressivité 
et l'amertume. M Smith a dit 
que la perte du pétrole du 
"loanna A"’ ne [ inquiétait guè­
re. car ce n'est que depuis peu 
qu’on utilise le pipeline Beira 
Kenika pour s’alimenter en 
pétrole brut depuis la cote. La 
Rhodésie va continuer a s a- 
limenter par d'autres moyens, 
d'autant qu'un procède nou­
veau permettant de produire 
du pétrole à partir du charbon 
est actuellement expérimente

Le premier ministre rhodé­
sien a signifie a la Grande- 
Bretagne qu elle ait a rappe

1er sa mission à Salisbury, ce­
pendant que serait fermée la 
mission de la Rhodésie à Lon­
dres Ainsi, M. Lin Smith bri­
se t-il le dernier lien entre les 
deux pays, seule voie officieu­
se par laquelle pouvaient être 
menées des négociations dis­
crètes.

Dans son discours, où il 
s’en prend avec violence a la 
Grande-Bretagne et à l'ONU, 
M Smith justifie sa capitul.i 
tion quant au pctrole par le 
souci de ne pas mettre les au­
torités portugaises dans l'em 
barras Ainsi se révèle payait 
te la tactique de M Harold 
Wilson dont les représenta 
fions auprès des autorités de 
Lisbonne — comme auprès de 
celles de Salisbury —- produi­
sent leur plein effet L'Afri

que du Sud, qui reste l’uniqu* 
pourvoyeur de pctrole de la 
Rhodésie. a renoncé de son 
côté, a faire décharger le pé­
trole du Manuela". dans I* 
port de Durban, a destination 
de la Rhodésie.

\ Londres on déplore que 
pour sauver la face au regard 
de son opinion publique, Vf. 
Ian Smith ait pris la décision 
de rompre toutes relations di­
plomatiques avec la Grande- 
Bretagne. et de rendre ainsi 
plus malaisée la reprise de né­
gociations. qui. à court ou long 
terme, de toute manière, s’im­
poseront. I^e comité de dé­
fense et de politique étrangè­
re se réunit aujourd'hui pour 
exa cmer les implications dé 
la décision de M Smith.

Un plan Rapacki conçu par de Gaulle!
LONDRES — L« gênerai de 

Gaullê sa prooosarait de formu­
ler un# varient# du plan Ra 
packi #v#c un# sorte d# pro­
messe d# reunification d# l'Al­
lemagne comme objectif ulti- 
m# écrit le correspondent du 
"Sunday Times'' a Washington, 
citant des informations en pro­
venance de Paris et recueillies 
dans les milieux officiels de la

cepttala federal*.
Ce plen comprendrait essen- 

tiallement:
• La neutra fi letton progres­

sive de l'Allemagne par I# re­
trait de toutes les armes nuclé­
aires et des troupes étrangères 
se trouvant dans les deux Etats 
allemands.

• Le reconnaissance par le 
gouvernement de Bonn de le

frontier# actuelle de l'Allema­
gne de l'Est.

• Une gerantit da la neutra­
lisation fournie per le France 
et l'U R S S. en leur qualité da 
principales puissances europé­
ennes interessees.

Le correspondant déclare 
gu'il est difficile de determiner 
pour le moment l'exactitude de 
ces informations.

Aujourd'hui.:.pour demain
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AUJOURD'HUI...les résidents du Québec 
— et eux seuls-disposent de ce mode de place­
ment avantageux, sûr et à la portée de tous: les 
Obligations d'Épaigne du Québec sont offertes en 
coupures de $50, $100, $500, $1,000 et $5,000 avec 
maximum de $13,000 par personne. Procurez-vous 
les vôtres par l’entremise des courtiers «n valeurs 
mobilières, dans les banques, caisses populaires 
et sociétés de fiducie.

DEMAI N...Vous vous féliciterez d'avoir ache­
té des Obligations d Epargne du Québec Si vous 
les gardez jusqu'à l'échéance, elles vous auront 
rapporte plus de 50%. Par exemple:

VAiruT
(oomlntlej 

au 1er mal 1%6

$ 100.00 
$ 500.00 
$1,000.00

VALEUR 
•alarmai ntS 

(avec Intérêts perçus)

- $ 152.25
- $ 761.25
- $1,52225

.. ... t
NTWMU

BONI
S l achanee

$ 200 
$moo 
$20.00

Les Obligations d'Üpargne du Québec seront en vente au 
N'attendez pas à demain. Achetez les vôtres

EN TOUT TEMPS...si vous avez besoin

d'argent, vous pouvez encaisser l'une ou plusieurs 
des Obligations d'fpargne du Québec^ à leur plei­
ne valeur, plus rintérêt couru.

NOUVEAU
Cette année un BONI SPECIAL, 
non imposable à l'échéance:
$2 de plus par $100 investis.

pair jusqu'au 16 mai 1966. <|>
aujourd'hui.


